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I. LE CHOIX OU SUJET. 

A. Introduction à l' EAO, Enseignement Assisté par Ordinateur. 

1. Présentation. 

Avant tout, et pour éviter toute ambiguité, je dirai que je 
désigne par EAO tous les usages que l'enseignement en temps 
que tel peut faire de l'ordinateur. 

On distingue aujourd'hui trois types d'usages. 

a. !~~EEE~~~!~~~~~-~~~~~-~~~~~!!~-~~~!~E~· 
L'élève est confronté de façon active, il y a dialogue 
avec la machine, ou passive, il n 1 ya pas dialogue, à une 
matière qu'il n'a pas vue au cours. 

b. E~Ef~S~!~~~~~~~~-~~~~-~~~-~~~!~E~-~~~-~~-S~~E~~ 
L'enfant a appris quelque chose au cours. 
Un programme informatique lui illustre alors la matière 
sous un angle nouveau ou lui propose des exercices. 

1 • 

Le but est de faire acquérir à l'enfant ce qui lui aurait 
échappé ou/ et de lui faire atteindre un niveau de détail 
plus profond. 

Ce sont les programmes de simulation, les exercices de 
rattrapage. 

c. f~E~~~!~~-~~-!~~~EE!~· 
Le but est de faire acquérir à l'enfant cèrtains modes 
de réflexion indépendamment du programme des cours. 
Par exemple la notion de récurssivité (je pense au système 
Logo) ou la démarche scientifique. 

2. Remarque. 

Cette classification très rigide reflète bien la jeunesse de 
l'EAO. Les horizons sont multiples. Pour clarifier, la 
tendance est alors de diviser le morceau. 

C'est en gros la classification ci-après. 



2. 

Heureusement, ceci n'est pas une fin en soi 

A~rêtez votre lecture et imaginez quelques instants un maître 
donnant la leçon, un problème de robinet qui fuit, par exemple 

"le maître lit l'énoncé, le fait écrire, le décortique, le 
"précise. 
"Il interroge, s'assure que chacun l'a lu. 
"Il revient à une leçon précédente, rappelle un point oublié, 
"fait le lien. Un de ses petits sujets le questionne? Le 
"maître lui répond et, au besoin ouvre une parenthèse. Il 
"demande aux enfants leurs idées, les écrit au tableau, les 
"discute - qui n'est pas d'accord?, qui est d'accord? 
" Il retient les bonnes idées, éloigne les mauvaises, parfois, 
"il en garde une mauvaise pour épier les réactions etc •••"• 

. . . 

Dans cette leçon, le maître inculque d'abord une méthode de résolu­
tion, une démarche scientifique (énoncé, idées de solution, sélection 
mise en oeuvre, constatations etc ••• ) 

Plus explicitement, il fait de l'apprentissage et du rattrapage 
(il rappelle une formule oubliée). 

Nous retrouvons donc les 3 points de la classification complètement 
intégrés dans une méthode pédagogique. 

Je ne discuterai pas de la méthode assez directive employée. 
Je veux plutat souligner la richesse du dialogue et admirer la 
diversité des comportements que prend le maître pour répondre 
aux différentes difficultés de ses élèves. 

Il me semble intéressant qu'un didacticiel dialogue lui aussi 
avec l'enfant, mais il n'est pas nécessaire quece dialogue soit 
du même type que ce l ui entre le maître et son élève. 

En effet, pourquoi s'obstiner à imiter en moins bien ce qui 
existe déjà. Notre but est d'aider le professeur avec un outil 
nouveau, pas de le remplacer. 

Il faudrait donc imaginer, selon l'objectif du didacticiel un 
système de dialogue propre à l'ordinateur et qui utilise ses 
avantages. 
Ce qu'on appelle dialogue n'est pas nécessairement un échange de 
paroles ou de textes en français, mais correspond plus globalement 
à échange d'information. 
Le fait de montrer un dessin, de réaliser un exercice est aussi 
un transfert d'information qui fera réagir l'ordinateur (Comment?) 

Ce système serait d'un niveau suffisamment élevé pour débusquer 
les difficultés des enfants. 



3. 

Evidemment, la qualité du dialogue serait fonction de ce que 
le pédagogue/informaticien aurait mis dans le programme. 
Elle se marque par la pertine n ce des exercices offerts, par les 
possibilités de réponses laissées à l'enfant, par l'interprétation 
qu'en fait le programmeur, via son programme, par la qualité et la 
d iversité des eiplications qu'il donne, par la qualité de"la 
démarche pédagogique. 

(Une anecdote : mon instit~ur-conseil me suggère de ne pas dire 
-"le sujet est derrière le verbe (ou devant) mais dire "le sujet 
est après le verbe (ou avant) parce qu'il a remarqué que 
c'était plus "parlant"). 

3. Quelles sont les critiques gue l'on peut formuler à l'égard de 
1 1EAO? 

Parmi les applications peu nombreuses existant aujourd'hui 
en Belgique, je~istingue : 

· ~~~-eE~~E~~~~~-S2~~~ES!~~~-
Ils sont généralement produits par des firmes (quand elles 
s'intéressent à 1 1 EAO). 
Pour séduire le client, elles vantent leur technologie 
chatoyante (écrans couleurs à haute définition, très jolis 
dessins) et une ergonomie très poussée. Ces programmes sont 
très faciles à utiliser et extrèmement gais. 

Ces firmes se taisent généralement sur la valeur pédagogique 
très discutable de leurs produits. 
J'ai vu à Bruxelles dans un salon consacré à l'EAO un construc­
teur japonais qui proposait notamment un jeu de pendu pour 
apprendre l'orthographe ! 

Un micro ordinateur me semble un peu "chérot" pour ce genre 
de pédagogie. 

• ~=~-e~~s~~~~==-~-~2=~~!2~-~~=!!=~=~~-e~~~s2s!9~=~ 
Ils sont conçus par des chercheurs qui aiment à la fois 
l'informatique et la pédagogie. Ils voudraient concilier les 
deux. Ces chercheurs sont généralement des enseignants et 
des informaticiens (ou les deux). Ils sont plus ou moins 
spécialisés en informatique et en pédagogie selon leur 
formation initiale. 

Il y a malheureusement un manque de communication entre les 
gens et les firmes qui réalisent tous ces didacticiels. 
J'estime que les idées, qu 1 elle~soient techniques ou pédagogi­
ques, devraient circuler beaucoup plus (cours d'informatique 
aux enseignants désireux, publication de propositions de 
didacticiels et des résultats des expériences déjà menées etc ••• ) 
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Il est extrèmement navrant de voir que des gens qui dominent 
bien la programmation écrivent des programmes bons à jeter 
parce qu'il leur manque les conseils d'un enseignant averti. 

Il est tout aussi désolant de penser que des idées géniales 
ne se concrétisent pas parce que personne ne sait qu'elles 
existent et que les novateurs ne disposent pas des moyens 
financiers ou des connaissances techniques suffisantes. 

Attention, je ne voudrais pas que l'on croie qu'il n'existe 
rien et que partant chacun travaille dans son petit coin. 
Il existe d'excellents didacticiels qui ont fait l'objet 
d'expérience~largement publiées. Logo est là pour m'appuyer. 

N'oublions pas les avantages inhérents à l'utilisation de 
l'ordinateur. 

Il peut être utilisé individuellement; il peut être programmé 
très patient pour encourager l'enfant qui aurait peur du maître. 

Mais plus fondamentalement, je pense que confronter très tat 
l'enfant à l'informatique luipermettra d'accepter le mode de 
vie qu'il aura dix ans plus tard. 

J'estime essentiel, sur le plan social, que la future génération 
n'ait plus les craintes des gens d'aujourd'hui vis à vis d'un 
outil qu'ils ne comprénnent pas ou peu. 
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B. Objectifs intéressants en E A O. 

1. créer une communication informaticien-enseignant. 

Je pense que pour tirer le maximum d'un outil couteux, il serait 
bon de faire coopérer les informaticiens et les enseignants. 

Ceci permettrait de concevoir des didacticiels de haut niveau 
pédagogique soutenus par un bon système informatique souple, 
agréable et fiable. 

C'est notamment ce qui se fait à Namur dans le cadre du CEFIS 
(centre pour la formation à l'informatique dans le secondaire) 
et de plusieurs mémoires de fin d'études chez Monsieur Cherton. 

Tout comme il existe des initiations des enseignants à l'infor­
matique, il serait également intéressant d'initier des informa­
ticiens à la pédagogie. 

2. développer 1 1 EAO dans des branches moins traditionnelles. 

On comprend que les mathématiciens, naturellement attirés 
par un produit de la recherche scientifique, aient été les 
premiers utilisateurs dans l'enseignement. 

Mais il faut comprendre aussi que des domaines moins traditionnels 
comme le français, les langues étrangères, l'économie, l'histoire 
et autres, peuvent donner lieu à des modèles tout aussi formalisa­
bles qu'un modèle mathématique. 

Voici par exemp l e les problèmes grammaticaux, l'évolution des 
prix sur le marché ••• 

Ces domaines peuvent donc donner lieu à des programmes 
d'ordinateurs qu .1 il serait intéressant d'expérimenter en EAO. 
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C. Pourquoi ai-je choisi un mémoire en E A O? 

Je cherchais surtout un sujet qui m'amuse et que je puisse mener 
seul. 
L'idée de travailler pour d'autres utilisateurs (enfants, 
enseignants) ayant d'autres besoins (outil pédagogique), m'a 
séduit. 

L'EAO me permettait également de me "frotter" aux problèmes de 
langue naturelle si je choisissais un domaine littéraire. 

Enfin, je dois dire que c'est très motivant de réaliser quelque 
chose d'utile qui servira. 

D. Comment s'est fait le choix du sujet? 

Lors d'une réunion avec plusieurs membres du corps enseignant, 
j'ai pu formuler quelques idées et mon désir de réaliser un 
programme d'EAO dans la discipline du français et plus particuliè­
rement l'orthographe pour des exercices de rattrapage et du niveau 
primaire. 

' 
Deux professeurs intér@sés ont proposé de me conseiller. 
Il s'agit de Monsieur WERY, instituteur à Gembloux et 
Monsieur TONNEAU, Inspecteur de l'enseignement. 

Nous nous sommes entendus sur le problème de l'accord du verbe 
avec son sujet, gros point no i r chez leurs élèves. 



SECONDE PARTIE L'ANALYSE 

A. DEFINIR LE PROJET 

1. Dé f inir une démarche pédagogique 

2. Spécifications d u problème 

B. ELABORER UNE SOLUTION INFORMATIQUE 

1. Intvoduction 

2. Définition des données 

3. Définition des grands traitements 

4. Structure de la base de données 

5. Les deux applications existantes 

• La correction automatique des fautes 
d'orthographe d 1 usage et des fautes de frappe 

• La génération de phrases 
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II. ANA LYSE. 

A. Définir le projet. 
B. Elaborer une solution informatique. 

A. Définir le projet. 

1. Définir une démarche pédagogique. 

Pour avoir un bon résultat, chaque étudiant de Monsieur Cherton 
travaillait avec un ou plusieurs enseignants. 

Mons i eur René WERY, instituteur, et Monsieur Joseph TONNEAU, 
inspecteur, m'ont guidé et m'ont donné les bases pédagogiques 
nécessaires. 

Après quelques heures de discussion, nous Rous sommes arrêtés 
sur l es trois points suivants. 
La notion de référentiel; demander à l'enfant le maximum 
d'initiative, adapter les exercices aux faiblesses propres 
de l ' enfant et suivre son évolution. 

a. ~~~!~~-~~-E~f~E~~~!~!: 
1) ~~f !~!~!~~ . 

Un référentiel est un ensemble de références composé de 
règles et d'exemples types. 
Chaque exemple est l'illustration d'une règle connue du 
possesseur du référentiel. 

La règle peut être exacte . son application donne toujours . 
un résultat correct. 

bonne . son application donne un résultat . 
correct dans les cas courants. 

(NB) fausse . son application donne des . 
résultats abérrants. 

Ainsi, quand l'enfant doit orthographier un mot, régler 
un accord, il se réfère à un cas qu'il estime semblable 
et qu'il connaît. Il lui reste à appliquer à son mot ou 
à son accord la règle qui est appliquée à son exemple type. 

(NB) je parlerai plus généralement de "référentiel exact" 
"bon référentiel" "réfenrentiel faux" 



1 

1 
1 
1 

1 

Ex. l'enfant écrit : 

B. 

dans son référentiel il a en outre : 

je les donnes 
règle ex. type 

il choisit donc les . . "s" les pommes 

ind.présent ER 

il devrait choisir : je e je frappe 
tu es tu frappes 
il e il frappe 
nous ans nous frappons 
vous ez vous frappez 
ils ent ils frappent 

Le problème se pose à 2 niveaux. 

soit il n'a pas de référence pour le cas qui se pose, parce 
qu'il n'a pas vu la matière, ne 1 1 a pas comprise ou 1 1 a 
oubliée. 

Je pense qu 1 il s 1 en sortira peut-être en demandant au professeur 
et plus probablement en appliquant une règle non adaptée, comme 
la très naturelle règle phonétique. 

Ceci est très dangereux, car il s'ancre lui-même des erreurs 
dans la/tête. 

soit, il possède des références, mais dont les règles sont fausses, 
Comme souvent les règles fausses sont plus simples à appliquer 
que les bonnes et les exactes, il les choisit. 

=~~~e!~=-~~-E~g!~=-f~~==~=· 
• règle phonétique. 

je prononce pareil, j'écris pareil ou j'écris comme je l'entends. 
Cela donne par exemple : 
"de l'ont bras" ~our de "longs bras" 

• règle trop large. 
" après II les", jepnets "s". 

cela donne par exemple : "je les mange~" pour "je les mange". 
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~~~TE!~-~~-~~~~~~-E~~!~~! 
cf. Pratique de la langue De Meur-Muset - 6è année - éd. De Boeck 
P 128 - tableau de Massarenti. 
découpe des verbes connus en verbes en E-IS-S. 

(photocopie en annexe) 

il s'agira donc de créer chez l'enfant un bon référentiel, 
ceci en supprimant les règles fausses qui sont ancrées dans 
son esprit et en y faisant entrer de "bonnes règles et des 
règles exactes". 

Dire dans un article sur la pédagogie 11 je veux permettre à l'enfant 
le maximum de créativité", c'est à coup sOr m'attirer la sympathie 
de pas mal d'enseignants et psycho-pédagogue~ 

Attention messieurs, il y a un piège ! 

Si vous le voulez bien, penchons-nous ensembles quelques secondes 
sur le mot créativité. 
C'est un mot très flatteur : il suggère l'invention, l'originalité 
l'imagination, l'épanouissement, la libre expression ••• 
Méfions-nous, dans la réalité, ce n'est pas toujours si rose. 

Il y a toutes les contraintes extérieures comme le contexte 
culturel, politique, économique, social qui font qu'une personne 
qui vit en Irlande ne créerait pas la même chose si elle vivait 
en Sicile. Il y a des contraintes que l'on ressent plus directement, 
comme par exemple celle de son chef de service qui a des idées que 
l'on juge étroites, ou un manque de matériel ou encore des règles 
très strictes comme celles des rimes, des nombres de syllabes pour 
un poête. 

Dans notre didacticiel, l'enfant de\I'a obligatoirement répondre 
aux questions qu'on lui pose. Il ne pourra pas intervenir sans 
qu'on l'y invite. 

Le seul choix qubn lui laisse est le contenu des phrases qu'il 
peut inventer, encore ne peut-il utiliser que le vocabulaire et 
les structures de phrases permises. 

J'espère malgré tout que les didacticiels seront prévus pour 
permettre à l'enfant d'être curieux, pour l'inciter à poser lui-même 
des questions. Certains types d'applications, comme les simulations 
s'y prêtent très bien. 
L'enfant peut se demander 11 que se passe-t-il si ••• ?" et il peut 
jouer avec les paramètres. 
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Dans des exercices de rattrapage sur l'accord du verbe, cela me 
paraît plus difficile. J'attends vos idées. 

c. 2~!~!-~~-!~~~f~~~-e2~E-!~!_eE2e22~E-~~2-~~~!~E~2-~~~e~~~~-~-22~-~!-
veau. -----
L'image de l'école du début du siècleest celle du bon élève qui 
récite sa leçon tandis que le "bonnet d'âne" va au coin sous la 
risée des autres. 

Ce tableau reflète le régime politique de l'époque. 
Le principe de sélection favorisait les mieux nantis (conditions 
familiales aisées et propices aux études). 
Il oubliait les autres et engendrait une élite dominante. 
C'était une reproduction~utomatique du régime en vigueur. 

Je désapprouve beaucoup cette sélection élitiste. D'abord elle 
est injuste. Elle oublie que les mals nantis ont très peu d'occa­
sions de s'exprimer. Ensuite, elle retient l'écolier sur des 
critères définis par une minorité (savoir le latin, les math ••• ) 
Elle ne lui permet pas de montrer sa capacité réelle dans ses 
domaines privilé9iés (imagination, habileté manuelle, mémoire, 
intelligence ••• ) 

Aujourd'hui dans un système plus socialiste, cette tendance est 
inversée. 

L'idée est de donner à chacun, même au plus défavorisé, une réelle 
chance de promotion sociale par l'instruction. 
J'aime beaucoup ceci. 

Un premier pas est donc effectué. La sélection "mal Rantis/bien 
nantis" s'oriente maintenant selon un axe "peu doués/fort dou~s" 

Ce que je crains c'est que pour aider les plus faibles à réduire 
l'écart, on ne freine les plus forts. 

Faisons un voyage en train. Un train tiré par une locomotive 
noire, une belle locomotive avec des gros pistons, une cheminée 
et beaucoup de fumée et des wagons. Appelons-le "le train des 
écoliers". Il avance à une allure modérée. Malheureusement, 
certains voyageurs le ratent. Il passe trop vite. 
D'aàtres y sont installés depuis longtemps. Ils ont déjà vu le 
paysage et se sont endormis. Les derniers font leur plus beau 
voyage, ils découvrent des régions avec des tunnels, des montagnes 
et des plaines. 

Dans mon tableau, vous avez compris que les voyageurs qui ratent 
le train sont les écoliers les moins doués, les dormeurs sont les 
trop doués. 

Je n'aimerais pas du tout que l'on aide les retardataires en 
réduisant l'allure de ma belle loco. 
Mais je refuse aussi que l'on g~che le beau voyage des uns pour 
réveiller les quelques uns qui s~nnuient. 



Je voudrais tout simplement qu'il y ait trois laces, des 
be ll es, des avec de la fumée comme dans Tintin, d~itesses 
différentes. 
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Certains me diront alors : "avec tes trois laces, il y aura des 
premiers et des derniers. Cela va créer des inégalités, ce n'est 
pas juste". 

Je leur répondrai : "oui, il y aura des différences, parfoistrès 
grandes à l'arrivée, pas des inégalités et elles seront basées 
sur des critères peut être plus moraux que ceux de 1920". 

Ce qu i me semblerait injuste, vraiment injuste, ce serait que 
les plus doués ne prennent pas leurs responsabilités de plus 
doués et s'ennorgueillissent. 
D'un point de vue technique, cela signifie que je devrai essayer 
de moduler la vitesse de rattrapage/apprentissage selon la force 
de l'élève. C'est très dur. Il faudra adapter les types d'exercices 
que j e propose à l'élève, selon le type de fautes qu 1 il fait; 
cec i étant particulier à chaque élève. 

2. Spécifications du problème. 

A. hypothèse de départ. 
b. d é limiter la matière 
c. appliquer la notion de référentiel. 
d. ex. de scénario 
e. contraintes semantiques. 

a. hyoothèse de départ (niveau requis, ambition de notre programme). 

Ce didacticiel sera prévu pour servir à des enfants de dix à douze 
ans du niveau de la 5è ou 6è année primaire. 

La matière envisagée sera l'accord du verbe avec le sujet. Je dis 
bien l'accord du verbe et pas la conjugaison. 

Pour atteindre l'objectif "accord duverbe", certaines connaissances 
de base sont souhaitables, d'autres sont nécessaires. 
D'une part, il est souhaitable que l'enfant ait vu a~ours les 
règles d'accord du verbe. S'il ne les a pas vues, le programme 
doit être capable de les lui faire découvrir. 

D'autre part, il serait très utile que l'enfant connaisse la conju-
gaison des verbes courants à l'indicatif. Je suppose d'ailleurs 
que l'enfant dispose devant lui d'un grand tableau rappelant 
les règles de conjugaison de ces verbes. 

Notre ambition n'est pas d'obtenir de l'enfant qu'il fasse "zéro 
faute". Plus sagement, nous désirons simplement qu'il ait une 
bonne orthographe adaptée aux besoins réels de la vie de chaque jour. 



12. 

b. délimiter la matière du p~oblème envisagé. 
---------------------------------------------

Après douze ans, j'ai bien entendu oublié la classification des 
modes d'accord. J'ai donc retrouvé ma grammaire et un précis 
d'orthographe pour faire un recensement. 

Monsieur Tonneau, Monsieur Wery et moi avons sélectionné les 
cas à envisager. 

Selon nos hypothèses, nous n'avons choisi que les cas usuels. 

Nous avons ainsi rejeté : 

• sujet collectif (ex. une armée de servantes) 
• deux sujets singuliers unis par ni ou par ou • 
• plusieurs sujets résumés dans un seul mot (tout, rien .;:) 
• sujets en gradation (un seul mot, un soupir, un coup d'oeil nous 

trahit) 
• plusieurs sujets représentant un seul ê t re ou un seul objet. 

(ex. comme chaque matin, une mince colonne lilas, une tige de 
lumière, debout, divise l'obscurité de la chambre) • 

• le sujet est un adverbe de quantité • 
• le sujet contient la locution" le peu de"• 

pour conserver : 

• le cas général : sujet suivi du~erbe • 
• l'inversion du sujet 
• le sujet tu 
• le sujet ON 
• le sujet QUI • 
• présence d'un écran entre le sujet et le verbe. 

Avant de vous exposer comment nous appliquons la notion de 
référentiel, j'aimerais que vous cessie~ un instsnt la lecture 
pour consulter ces quelques pages issues de dictées de petits 
enfants. 

Cela vous aidera sûrement à comprendre le problème qui nous 
p r éoccupe. 
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c. appliquer la notion de référentiel. --------------------------------------
1 . rappel. 
2. créer un scénario 
3. les variations. 

1 ) E~EE~!· 
Je vous ai déjà défini la notion de référentiel. Je vous le 
rappelle d'une façon plus fonctionnelle. 

Pour orthographier un accord duverbe, nous jouons avec : 

• une règle : "l'accord du verbe se fait en personne et en 
nombre avec le sujet" • 

• une condition : notre petit élève doit reconnaître qu'un 
problème d'accord se pose à lui, il doit iden­
tifier le verbe et son sujet • 

• un domaine d'application : le verbe de la phrase qui se pré-
sente. 

La règle est généralement connue de l'enfant et ne pose pas de 
problème. 
Le domaine d'application sera toujours le verbe de la phrase 
présentée, cela va de soi. 

C'est donc très souvent la condition quL pose des difficultés. 

La condttion est chaque fois remplie quand la phrase est 
simple (quand le verbe suit immédiatement le sujet "comme dans 
le cahier de conjugaison"). 

Mais, dans la réalité, les phrases sont plus espiègles. 
L'enfant ne voit plus qu'il est toujours aux prises avec un 
verbe et son sujet. Son référentiel est faux (cf.notion de 
référentiel). 

2) SE~~E-~~-êS~~~E!~· 
Essayons donc d'imaginer un scénarion par lequel l'enfant 
sera amené à créer son propre "bon référentiel". 

Messieurs Tonneau, Wéry et moi dégageons deux phrases : 

1 . amener l'enfant à remarquer l'existence d'une structure de 
phrase et diriger son intuition vers la règle à appliquer. 

2. imprégner l'enfant de cette structure pour amener le réflexe 
vers la règle associée. : 

• d 1 abord en lui faisant reconnaître cette structure parmi 
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une liste de différents cas d'espèces • 
• ensuite, en lui demandant de produire lui-même des 

structures similaires. 

L'acquisition de la règle se fera tout au long de ces deux 
phases par le truchement d'abondantes variations sur les 
structures mises en jeu. 

a. définition et exemple. 
b. pourquoi des variations 
c. variations nécessaires; 

a. définition et exemple. 

d 1 abord, qu'est "une variation"? 
Je dirai qu'une variation est une modification de la présen­
tation d'un exercice. Elle porte obligatoirement sur la 
forme, l'aspect extérieur, mais pas sur le fond, le raisonne­
ment à suivre, la règle à appliquer. 

Voici tout de suite un petit exemple 

Imaginons que l'objectif de notre exercice soit de familiariser 
l'enfant avec la,hotion de ce qu'on peut appeler un stock et 
de faire appliquer les règles de calcul + - x : 

Voici le type d'exercices que nous utilisons (attention 
Messieurs les pédagogues, je ne cherche qu'à illustrer un 
concept, rien d'autre. Merci) 

- un robinet coule dans un réservoir de 100 litres de capacité 
le débit est de 2 litres par 5 secondes. En combien de 
temps le réservoir sera-t-il plein? (réponse en annexe). 

u~e variation peut être : et si le réservoir est percé ••• ? 

ou plus astucieux (sur un autre thème) : 

- Jean dépose 100 FB sur son livret d'épargne à 8% l'an. 
combien aura-t-il dans un an? (réponse en annexe) 
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b. pourquoi des variations? 

Le motif est bien sOr pédagogique. 
Tous l es professeurs savent par expérience que chez les 
élèves, la difficulté résulte plus de l'application d'une 
règle apprise que de sa connaissance. 

exemp l e : tous les enfants un peu avertis vous diront 
que "ON METS au pluriel des noms communs". 

Et pourtant, ils ne font pas souvent l'accord ! 

Admettons que je sois l'instituteur et que Thomas soit mon 
élève. 
Animé d'une bonne intention, j~lui soumets un exercice 
d'entrainement : 

accor d e les propositions : 
• je veux les pomme 
• maman épluche deux poire 
• Christine aime les p~che- -
• Oh! les beaux abricot -

Stupeur, Thomas fait zéro faute 
jubile. 

Je suis fier de moi, je 

Le lendemain, au cours de la leçon de calcul, je lui dicte 
un petit énoncé : "papa achète au marché 3 kgs de pomme_ 
et 2 Kgs de poire_ ••• 
bien sûr, ni pomme, ni poire n'a pris une S. 

Dans l'exercice que j'ai donné à Thomas, il n'avait en fait 
qu'à me répéter la règle et il la·savait. Mais le lendemain 
son attention était concentrée sur les difficultés arithmé­
tiques à venir. Il a oublié d'appliquer une règle simple 
qu'il connait parce que le contexte et la forme étaient 
différents. 

Nos exercices viseront donc l'util i sation opportune des 
règles apprises. 
Ce sont les variations qui permettront de quitter le contexte 
d'application immédiate. Ainsi égaré, l'enfant sera forcé 
de réfléchir devant chaque situation. 
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c. variations nécessaires. 

En discutant avec les professeurs qui me conseillent, 
nous avons choisi que les variations nécessaires que 
doivent compter des exercices sur l'accord du verbe 
concernent la structure de la phrase, le verbe, le sujet • 

• structure de la phrase. 

pour réaliser des exercices sur les cas envisagés en 
page 6, il faudra 

- phrases avec sujet suivi du verbe 
- phrases avec inversion 
- phrases avec relative 
- phrases avec écran entre le sujet et le verbe. 

cet écran pourra être un pronom ou un adverbe de 
manière • 

• le verbe. 

les verbes devront être variés en type et conjugaison. 
type : nous avons des verbes en E (1er groupe classique) 

IS (qui font issant au 
participe présent) 

(N.B.) S (autres verbes courants) 

conjugaison. 
parmi les temps de l'indicatif présent, passé composé, 
imparfait, passé simple (très courant dans les rédactions 
d'élèves) futur simple, futur antérieur, futur 
(verbe aller+ infinitif) 

(NB) cette classification est tirée de E. De Meur-Muset - 6è année -
éd .de boeck p. 128 - Tabl e au de Massàr~nti (psychopédagogie des 
moins doués) 
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• le sujet. 

le sujet sera partic u lièrement varié 

en type - le sujet sera un pronon personnel 
un groupe nominal (nom, adjectif 

déterminant) 
ou une suite de pronoms et de groupe~ 

(papa, maman, la bonne et moi) 

en nombre - le sujet prendra la forme singulier ou pluriel 
en genre - le sujet sera masculin, féminin ou impersonnel 

(on) 
en personne - le sujet prendra les trois personnes 

existantes. 

d. énoncé d'un exercice. 

f ) 

Cet exercice est en fait le seul que nous ayons imaginé. 
Il concerne les problèmes d'accord dans le cas d'inversion 
verbe-sujet. 

La démarche pédagogique présentée doit encore ~tre appliquée 
à la conception de scénatios sur les problèmes d'écran 
entre verbe et sujet, sujet qui, sujet tu, sujet on. 
Pour imaginer ces scé narios, je suisouvert à toutes les 
suggestions. 

Dans ce qui suit, rie n n'a ancore été prévu quant aux 
spécifications techniques (grilles d'écran, comment 
répondre aux questions, montrer, écrire, souligner etc ••• ) 

scénario sur les inversions. ---------------------------
première phas e : attirer 1 1 attehtion de l'élève sur une 

structure part i culière, ici l'inversion, 
diriger son intuition vers la règle. 

Nous proposons à l'enfant trois phrases dans lesquelles il y 
a inversion. 
Ces phrases sont variées en type de phrase (mais il faut une 
inversion), en type de verbe et de sujet. 



1 8. 

Pour chacune de ces phrases, nous demandons à notre élève de 
la lire attentivement, de l'observer et de répondre à deux 
questions : 

- quel est le sujet? 
- quel est le verbe conjugué? 

Le but des deux questions est de faire remarquer à l'enfant 
que le sujet est après le verbe et aussi que la règle d'accord 
sujet verbe est la même que dans le cahier de conjugaison. 

S'il s'avère que l'enfant ne sait pas répondre, malgré plusieurs 
tentatives c'est qu 1il n'est pas du niveau requis ou qu'il 
le fait exprès. 
Un message à son instituteur mentionnant les faiblesses 
grammaticales est alors indispensable. 

2ème phase. imprégner l'enfant de la structure inversion et 
engendrer le réflexe nécessaire. 

a) pour cela, nous générons dix phrases variées selon leur 
type de structure, le verbe conjugé et le sujet. Il y aura 
au moins 4 inversions. 

Nous ordonnons alors à l'élève : 

• retrouve les phrases ayant la même caractéristique q~e 
les trois exemples du début. 

L'enfant fera sans doute des erreurs. Pour chacune, nous 
allons lui faire comprendre ce qu'on attend précisément 
comme réponse • 

• regarde les positions du verbe et du sujet dans les trois 
premiers exemples. Le sujet est-il avant ou après le 
ver be? 

• corrige ta faute. 

b) écris trois phrases avec cette caractéristique. 
Pour chaque phrase, deux traitements successifs : 

• d'abord correction de la syntaxe et de la sémantique • 
• ensuite correction des fautes d'accord du verbe et de 

respect de la caractér.istique demandée. 

En fa i t, concernant le second traitement, l'enfant peut 
avoir écrit : 

. une phrase avec inversion et bien accordée. . une phrase avec inversion et mal accordée 

. une phrase sans inversion et bien accordée . une phrase sans inversion et mal accordée. 



Nous corrigeons d'abord l'oubli d'inversion et ensuite la 
faute d'accord. 

Pour corriger !~~~~!!_9~-!~!~~~E~!~~ : 
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• on lui rappelle les 3 ph rases du début et ce qu 1 il a dit 
sur la position du verb e et du sujet • 

• on le questionne: dans ta phrase le verbe est-il avant ou 
après le sujet? 

• lui dire que dans les 3 phrases du début, le verbe est 
toujours avant le sujet et que l'on désire qu 1 il réécrive 
sa phrase en respectant cette propriété. 

Pour corriger ~~~-f~~~~-9~~SS9E9 : 
quand je dis faute d'accord, ce n'est pas nécessairement vrai 
nous trouvons en fait 

• des fautes d'accord 
• des terminaisons de ver b e qui n'existent pas. 

correction des fautes d 1 a c cord. 

On lui donne alors à observer une quinzaine de phrases dont la 
structure d 1 inversion est la même que la sienne mais variées 
selon le verbe et le sujet. 

L'enfant devra remarquer que le verbe change quand le sujet 
change. 
Après cet étalage, on lui demande de corriger sa phrase. 

Selon nos hypothèses, nous sortons ici du cadre de l'accord 
du verbe, mais pour ne pas tourner court, nous proposons 
quand même un petit modul e de correction. 

Voici ce module : 

écris le verbe 
et classe le 

à 1 1 infinitif 
0 E 

. . . . . . . . . . . . . . . . . 

le conjugais-tu au 

0 IS 

0 S 

présent 
passé composé 
imparfait 
passé simple 
passé antér. 
futur simple 
futur antér. 

0 
0 
0 
0 
0 
0 
0 
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Ensuite, lui présenter une quinzaine de groupes sujet/verbe 

Chaque phrase sera du même groupe et au même temps de l'indica­
tif que le sien. 

Les variations du sujet se feront en personne, nombre et genre 
(aumoins 4 sujets auront les mêmes propriétés que le sien). 

Lui demander d'observer et de corriger sa faute. Il peut 
s'aider du tableau au mur. 

Partout dans ce programme, les échecs répétés seront communiqués 
au maître d'école. 

e, Contrainte sur le sens des phrases échangées entre l'enfant 
et son ordinateur. 

Deux solutions s'offraient à nous. 
On e~ige que les phrases échangées aient un sens pour 
l'enfant, qu'elles viennent de la machine ou de l'enfant. 

On ne l'èxige pas. 

Sachons que du point de vue pédagogique, les deux solutions 
sont défendables. Les uns vous diront que les questions 
d' or. thogràphe dépendent essentiellement de la syntaxe dans 
les cas qui nous préoccupent. L'aspect sémantique pourra 
être délaissé. D'autres répondront qu'une phrase forme un 
tout en syntaxe et en sémantique. Séparer les deux 
conduirait à embrouiller l'esprit des élèves. 
Des enfants de très bas niveau pourraient même être totalement 
perdus devant des phrases aussi originales que, par exemple : 

• la radio promet mon boulanger au train • 
• le vélo regarde le vioknt cinéma. 

Monsieur Tonneau a ainsi particulièrement insisté pour 
que l'on retienne la première solution. 



Je n ' ai pas pris position sur cet épineux problème; 
j'ai bien trop peu d'expérience dans ces questions. 

Je choisis dbnc d'être le fournisseur et laisse à mes 
clients la responsabi l ité de leurs choix. 

21. 

Avant de parler du contrat, je voudrais quand même préciser 
ce que peut signifier "sémantique" aujourd'hui en informati­
que dans le contexte de notre didacticiel. 

Imaginez cet ensemble flou et mal connu qui est la réalité : 
et puis aussi trois entités qui 
nous concernent : 

réalité 

perception d'une réalité : 

par l'enfant par l'adulte. 

acquisition d'une réalité par 
l'ordinateur 

L'enfant a une vision de la réalité qui lui est propre. 
L'adulte a lui aussi sa vision dela réalité, elle est 
plus scientifique, plus profonde. 

L'ordinateur a la vision de la réalité que lui donne le 
programmeur, c'est une vue très partielle. 

Pour décrire leur vision de la réalité, les entités disposent 
de leur propre langage. 
Ce langage est composé de phrases. Dans le cadre de notre 
projet, nous dirons qu'une phrase est juste sémantiquement 
pour une entité si ce 9ue cette phrase décrit appartient â 
la vision de la réalite de cette entité. 
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Observons donc qu'une phrase peut être sémantiquement juste 
pour celui qui la dit et pas pour celui qui la reçoit • 

• "Tous les éléphants sont roses". Cette phrase aura 
généralement un sens pour un enfant ou un ivrogne, mais 
amusera un zoologiste • 

• "E = MC2" risque de ne pas signifier grand chose chez un 
enfant de 10 ans, si ce n'est une c[tation historique • 

• "je veux manger des frites~ sera compris par quiconque a 
vécu un mois en Belgique • 

• "le pré broute la vache", je ne connais personne qui 
puisse lui donner un sens. 

Ceci nous amène à la communication ordinateur/enfant. 

Une phrase proposée par l'enfant à l'ordinateur sera acceptée 
comme juste sémantiquement par l'ordinateur tant quela 
réalité que recouvre la phrase appartient aussi à la réalité 
de l'ordinateur. 

Vice versa, une phrase proposée automatiquement à l'élève 
sera comprise si la réalité que recouvre la phrase appartient 
aussi à la réalité de l'enfant. En pratique, c'est difficile , 
c'est de l'habileté du programmeur à cerner la réalité de 
l'enfant que dépend le succès de l'entreprise. 

Je serai donc très prudent quant au résultat que nous 
pouvons obtenir. 

Pour le~éc h anges de l'ordinateur vers l'enfant : 

• j'avance que 90 % de mes phrases sont sémantiquement justes 
pour un enfant • 

• je ne garantis pas du tout qu'elles sonnent bien à l'oreille 

• je vous certifie que 90 % de mes phrases vous feront 
sourire. 

Pour les échanges de l'enfant vers lapnachine : 

• je ne peux pas vous jurer que mon programme ne refusera 
pas parfois une phrase acceptable dans l'esprit d'un 
enfant • 

• si l'enfant écrit volontairem~nt de~bêtises, je ne garantis 
pas que mon ordinateur les rejette toutes. 

Il faudra aussi accepter que le vocabulaire qui composera les 
phrases soit très réduit. 



B. Elaborer une solution informatique. 

1. introduction. 
2. définition des données - classes sémantiques 

- choix de données 
3. définition des grands traitements 
4. structure de la base de données 
S. les deux applications existantes. 

1. introduction. 
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Peut-être avez-vous frémi en imaginant les outils informatiques 
nécessaires à la réalisation du projet global. Il est vrai que 
leur construction n'est pas triviale. Il faudra inventer: 

a. un programme capable d'illustrer des points précis de la 
grammaire française par des exemples gui seront des phrases 
cohérentes. 

Il devra pour cela pouvoir construire desphrases selon toutes 
les variations possibles de types de phrases, de verbes, de 
sujets (cf le paragraphe variations nécessaires, p. ) et 
en présentant un bel emballage . : adjectifs, adverbes, complé-
ments divers. · 

Il faudra s'arranger pour que les phrases soient s~mantiquement 
acceptables pour un enfant de dix à douze ans. 

Dans l'éventualité d'extensions futures, il serait intéressant 
que ces phrases soient aisément manipulables; (je pense à des 
pronominalisations, des inversions ••• ) 

b. un pro~ramme gui décodera des phrases proposées par l'enfant, 
régulierement truffées des erreurs les plus grossiêres. 

Je distinguerai comme types de fautes 

• les fautes de syntaxe grammaticale, l'ordre des mots ne 
correspond pas à la syntaxe du français • 

• les fautes d'accord qui ne sont pas liées au problème qui nous 
concerne, accord de noms, d 1 adjectifs ••• 

• les fautes d'accord du verbe avec son sujet et de conjugaison • 
• les fautes d'orthographes d'usage et les fautes de frappe • 
• les ma l entendus sémantiques. 

Pour toutes les fautes et malentendus, à l'exception des fautes 
d'accord, sujets et verbes, le programme devra prévoir un trai­
tement standart propre à signaler l'obstacle à l'enfant et à 
corriger ou faire corrigrr la faute en un minimum de temps. 
La raison est que nous souhaitons atteindre au plus vite 
l'objectif "accord du verbe". Pour 1 1 êxception, les fautes 
d'accord sujet et verbe, le programme se contente de les signaler 
au programme principal en lui donnant 1 1 environnement de la 
faute, la phrase en paramètre. 
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c. un programme gui puisse enregistrer l'évolution de l'élève 
dans .Le temps. 

Ce programme devra fournir pour chaque écolier une série 
de statistiques concernant les types de problèmes sur lesquels 
il butte et aussi sur son évolution au cours du temps. 

Ces statistiques seront présentées pour qu'un programme puisse 
les lire et orchestrer les types d'exercices qu'il présentera 
ultérieurement à l'enfant. Il s'agira aussi que l'instituteur 
puisse lire ces statistiques, éventuellement les modifie, et 
juger, grâce à ces statistiques et à son expérience de l'élève, 
de la validité de ce projet d'EA •• 

Les points a et b. qui traitent de manipulations de phrases 
impliquent le choix de structures de phrases et de vocabulaire. 

Pour des raisons de simplicité, les générateurs et décodeurs de 
phrases fonctionneront sur un vocabulaire et une structure de 
phrase strictement identique. 

2. définition des données. 

a. préambule et notion de classe sémantique. 
b. choix du vocabulaire 
c. choix des compléments à une structure de1·phrases. 

Contrairement à ce qui se passe souvent dans la discipline 
informatique, je dois non seulement décider d'une structure de 
données qui permette un traitement aisé, mais aussi décider de la 
valeur de ces données - choix du verbe et des compléments aux 
structures de phrases nécessaires. 

C'est une des originalités qui contribuent à rendre mon mémoire 
amusant. 

ë. préambule et notion de classe sémantique. 
-------------------------------------------

Il me serait très difficile de vous expliquer indépendamment 
comment j'ai choisi mon vocabulaire et mes garnitures de phrases. 

C'est que pour résoudre ce problème, il m'a fallu réfléchir 
à une idée de solution concernant l'aspect centrale sémantique. 
Monsieur Cherton et moi en avons trouvé une, elle repose sur 
la notion de découpe en classes. 
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Soit 9 l'ensemble des phrases sur le vocabulaire de notre 
langage. 

En observant cet ensemble, on parvient à isoler les phrases~ 
du type / 

"quelqu'un ou quelque chose exécute une action qui porte sur 
"quelque chose dans un environnement de lieu et/ ou de temps". 

ex. Nicolas mange un abricot. 
Christine frappe David dans la cuisine. 

L'idée est que pour certains ty~es d'actions, simples et non 
ambigus, il est possible de trouver des propriétés des êtres 
ou des choses qui exécutent ces actions, des êtres ou des choses 
sur qui portent ces actions et l'espace dans lequel ces actions 
peuvent se dérouler. 

Par exemple, l'action de manger • 

• quelles sont les propriétés de tout ce qui peut exécuter 
l'action de manger? 

Je trouve que tout ce qui est être vivant peut manger, 
c'est à dire Nicolas, mon chat, un piranha etc ••• 

• sur quoi peut porter l'action de manger? 

sur tout ce qui est comestible d'une façon très large, c'est­
à dire : un abricot, des haricots, des asticots etc ••• 

Ayant énoncé la liste des propriétés dont nous avons besoin 
pour décrire l'environnement des types d'actions retenues, 
il reste à puiser dans le vocabulaire français des mots ~ qui 
vérifient ces propriétés et à remplir ce que j'appellerai 
des classes sémantiques. 

A partir d'une action et des classes sémantiques de ceux 
qui exécutent et de ceux sur qui porte l'action, j~peux déjà 
combiner beaucQup de phrases sensées différentes. 
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petit exemple : 

anger 

neuf phrases différentes dans ce cas simple. 

b. choix du vocabulaire. 

-----------------------
Il s'agira de sélectionner les noms communs, les noms propres 
les verbes, les adjectifs et les adverbes qui formeront mes 
phrases. 

Mon choix respectera deux contraintes : 

• le vocabulaire sera connu de l'écolier. 

pour m'aider, Monsieur Tonneau m'a donné une liste de 
1.800 mots que tout élève devrait connaître en 6è année 
primaire (vous trouverez cette liste en annexe). Je me 
suis basé sur cette liste • 

• ce vocabulaire sera facile à trier en classes sémantiques. 

Il m'appartiendra de me montrer suffisamment judicieux 
pour que ça marche 

Ma méthode sera basée sur la notion de découpe en classes 
que je vous ai décrites. Je choisis de partir du centre 
de la phrase, là où se situe l'action, donc du verbe. 

Choix des verbes. ----------------
les contraintes sur les verbes sont d'utiliser des verbes 
courants, variés en groupe de conjugaisons E/IS/S (voir 
annexe ). D'un point de vue sémantique, il importe 
qu'ils ne soient pas ambigus. 

En parcourant la liste de Monsieur Tonneau, j 1ai trié les 
différents groupes de verbes. J'en ai dénombré 275 dont 70 % 
de "E", 5 % de "IS", 25 % de "S". 
J'ai décidé de suivre cette tendance. 

Dans chaque groupe, j'ai choisi les verbes qui m'ont paru 
les moins ambigus (C'est très arbitraire, bien sOr !~ et les 
moins restrictifs. 

J'ai é vit é tous le s v erbes d ' état et l e s auxiliaires être et 
a ll e r . J ' ai o uand m~me choisi d ' acce pte r le verbe être si 

' 1 A d c ' est l ' e nfant qu i v e ut l ' employer . C est q u and meme un es 
verb e s l es plus çour Ant s , ma is je n e l'utiliserai pa s en g éné ­
r a tion . 
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Je me suis aussi arrangé pour couvrir plusieurs thèmes et 
pour éviter les synonymes du style manger, souper, déjeuner, 
goûter. 

Voici quelques exemples : 

Je préfère le verbe laver au verbe raser, car on lave beaucoup 
plus de choses qu'on n 1en rase (raser est plus restrictif) 

Je préfère étudier au verbe travailler. Etudier est plus 
restrictif que travailler, mais travailler peut être ambigu. 

En effet, David ne travaille pas, mais aussi, le bois travaille 
beaucoup. 

Je rejette le verbe couler parce qu'il est trop ambigu. 
En effet, les pirates ont coulé le bateau et le sang a coulé 
aussi. 

Des verbes comme cueillir, attraper, parler ••• se prêtent 
très bien à l'emploi que je leur ai destiné. Les sujets de 
ces verbes auront toujours la même propriété (être vivant animé) . 

J'ai finalement retenu 21 verbes en ER, 7 verbes en IS 
16 verbes en S soit 44 verbes distrubués par groupe, plus ou 
moins comme dans la langue parlée. 

Remarquons que sur la totalité du vocabulaire de 250 mots, 
la distribution des verbes reflète assez bien la réalité. 

En sélectionnant des verbes, je me suis intuitivement constitué 
une vingtaine de types de classes. Il me restait à les remplir 
de vocabulaire. J'ai choi$i des mots extrèmement courants ~u 
gré de mon imagination. 

J'ai accompagné ces noms communs de 25 adjectifs qualificatifs 
très répandus. 

Quant aux adverbes, ils dépendant des actions qu'ils précisent. 
Je les ai choisis très "passe-partout". J'en ai retenu 26. 

Tout le vocabulaire choisi se trouve énuméré en annexe. 
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c. Choix des structures de phrases. -------~---------------------------
1. motivation de mon choix. 
2. description de la syntaxe. 

Je vais vous a~ouer que j'étais très ambitieux au départ, 
trop même. Je n'étais franchement pas raisonnable. 
Je voyais des subordonnées, des circonstances de temps, 
de lieu, de manière, de bvt, de cause ••• que j'étais sot 

Une étude plus approfondie m'a vite contraint à limiter très 
sérieusement tout cela. 

En fait, il me fallait des règles plus simples, peu nombreuseE 
et offrant un maximum de possibilités. 
Je devais faire la chasse aux exceptions. Ceci pour deux 
raisons : 

- ~abord il faut aider l'utilisateur. Il est inutile 
d'essayer de faire retenir à l'élève des règles de 
syntaxe, même très simples. Il les mélangerait et les 
oublierait. L'enfant apprendra ce qu'il peut et ce qu ' il 
ne peut pas écrire en observant ce que la machine produit. 

J'espère que l'enfant remarquera les limitations de la 
machine et découvrira les règles. 

ensuite, je dois penser à moi. Plus les règles sont 
compliquées, plus il me sera difficile de les programmer 
et plus je ferai d'erreurs. 

J'ai donc opté de travailler avec principalement trois types 
d'objets • 

• des verbes, des adverbes, des groupes noms. 

Vous connaissez les verbes et les adverbes. 

Je vais vous présenter le groupe noms de mon projet, 
beaucoup plus pauvre que ceui que vous connaissez. 

Ce groupe noms est composé d'un nom commun et de quelques 
fioritures qui sont adjectifs qualificatifs, démonstratifs, 
possessifs, numéraux, définis, indéfinis. 

par exemple : un canard bleu 
mes trois petites amies 
le méchant gamin. 

Il pourra prendre la fonction sujet, complément . d'objet direct 
complément d'objet indirect; ces deux dernières fonctions se­
ront d'ailleurs presque toujours des groupes noms (presq u e 
parce qu'il existe aussi des pronoms 
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2 ) Description de la syntaxe. 
·--------------------------~-

a. objectif. 
b. problèmes rencontrés 
c. syntaxe en annexe. p. A.I.1. 

Il est essentiel d'informer les gens, informaticiens, pédagogues 
qui liront ce mémoire. Mon souci est qu'ils aient une bonne 
idée des types de phrases étudiées et puissent critiquer mon 
choix. J'aimerais aussi documenter tout étudiant pour qui se 
poserait ce genre de problème, le choix de structure de phrases. 

L'objectif n'est pas de me faciliter la vie pour l'implémo.ri~ah'on. 
Je n 1 ai pas t r availlé en équipe et n'ai donc pas eu de problème 
de communication. Comme programmeur solo, je me suis contenté 
de notes aide-mémoire personnelles. J'avais la syntaxe en tête. 

Cette syntaxe ne traite pas des règles d'accord. Elle présente 
plutôt l'ordonnancement des mots de différentes natures pour 
constituer une phrase. 

Comment vous l a présenter? 
J 1 ai deux problèmes : un petit et un gros. 

Le petit : sous quelle forme puis-je vous présenter cette 
syntaxe? 
• sous forme de dessin. 

J e pense aux diagrammes qui décrivent la syntaxe 
du langage Pascal dans la majorité des ouvrages 
sur ce sujet • 

• sous forme de texte 
J e pense à une description en B.N.F. 

Pour des raison s de lisibilité, je choisis la première méthode. 
Attention, je la trouve peut-être plus lisible parce que j'y 
suis plus acco u tumé ! C'est très arbitraire, au fond. 

Le gros problème, maintenant. 

Vu de loin, je croyais fermement qu 1 il était très simple de 
formaliser la syntaxe française si je m'en t~nais à un petit 
sous-ensemble bien choi~i. J'ai vite déchanté. 
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Il y a des tonnes d'exceptions. 

Ex. Voici une phrase dont le complément d'objet indirect 
est à la 3è personne • 

• j'écarte le gros monsieur qui parle à Benoit. 

La règle de syntaxe semble évidente : verbe/à/nom propre ou 
pronom. 

Essayons avec un COI à la Ière personne, nous aurions : 

• j'écoute le gros monsieur qui parle à moi. 

ça y en a faire petit nègre, n'est ce pas? 
en bon français on dira plutôt : 

• j 1 êcoute le gros monsieur qui me parle. 

Il n'y a plus de préposition à et le pronom est propulsé 
devant le verbe. 

Pas simple, n'est ce pas? 

Ex. Une règle générale de l'inversion est de placer un trait 
d'union entre le verbe et le sujet. 

Voyons ••• 

• mangeait-il? 
C'est la règle générale. Il n'y a rien à dire • 

• mange-t-il? 
Il y a introduction d'un symbole parce que la conjugaison 
du verbe change. 

Mon gros problème est le suivant : Si des langages conçus pour 
l'informatique comme les langages de programmation, les langages 
querry et autres langages de description de données se pr@tent 
très bien à une description formelle, ce n'est plus le cas des 
langages naturà.s, le français en tous cas. 

Je n'entrevois que deux possibilités : 

a. je tente malgré tout une description complète. Je risque 
alors de vous donner 25 pages de diagrammes et d'erreurs 
subtiles. 

b. je donne une description de la règle générale et je l'accom­
pagne d'un commentaire sur les exceptions. Je spécule ici sur 
le fait que je décris quelque chose que vous connaissez, 
votre langage. 

Je retiendrai cette seconde possibilité. 
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3. définition des grands traitements. 

Quatre programmes sont particulièrement intéressants dans 
mon projet. 

' ' t d h a. un genera eur e prase. 

Oh !, ce n'est pas générer des phrases qui est difficile. 
Construire une phrase n'est en fait que suivre un chemin 
dans les diagrammes syntaxiques en allant chercher des mots 
dans une baside données. 
Ce qui est dur, c 'est de bien organiser cette base quant à 
sa forme (rapidité d'accès, économie de place mémoire) et 
son contenu (choix des mots, règles d'accord des noms, 
d'adjectifs et verbes, règles de sémantique). 
Le générateur nous permettra surtout de visualiser la qualité 
de la base de données. 

La base de données existe, je vous en parlerai à la page 
suivante. 

Le générateur existe également. Vous trouverez en annexe 
un large échantillon de ce qu'il produit, le texte du 
programme et sa documentation. 

b. correction automatique des fautes d'orthographe d'usage 
et des fautes de frappe. 

C'est un programme que l'on utilisera quand on c:écodera les 
phrases de notre élève. 

Le but du projet est l'accord du verbe. Pour aller droit 
à ce but, nous aimerions perdre un minimum de temps dans 
tous les autres problèmes. Corriger automatiquement les 
fautes d'orthographe d'usage et les fautes de frappe fera 
gagner beaucoup de temps. 

~ou s so~mes d~ ux é tu d i a n ts in t é ress é pa r un te l ~ro ~r a~me , 
J a c q ues Kin et ~u i l ' emp l oie r a dans l e c adre de s on p r ojet 
EAO en l an~ u e es~aJ n o l e et moi . ~• u s a von s do nc c oll abo r é 
to u s l es cie u x à sa r éa lis a tio n. 

Nous sommes arrivés à une solution très acceptable. 
Vous trouverez en annexe le texte du programme et sa 
documentation. 
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c. le décodeur de phrases. 

La base de données et la correction automatique existent. 
L'interprêteur syntaxique et le décodeur sémantique n'existent 
pas encore. 

J'entrevois cependant les quelques problèmes qui surviendront • 

• diminution des performances de la correction automatique à 
cause de la prise en charge des accords (un verbe peut avoir 
jusuqu'à cinquante orthographes différentes) • 

• correction automatique si l'enfant écrit une phrase selon 
une structure qui n'est pas reprise dans mes spécifications • 

• la taille du programme se rapprochera dangereusement du 
plafond imposé par la machine. 

d. suivi de l'enfant. 

Ce programme tiendra des statistiques sur l'évolution de 
l'élève et devra se baser sur ces statistiques pour proposer 
à chaque élève ce qui lui convient le mieux au point de vue 
degré de difficulté et type d'exercice. 

Il n'existe pas, mais je devine déjà que lavalidité de ces 
statistiques sera surtout fonction de la qualité des scénarios 
que l'on inventera. 
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4. Structure de la base de données. 

Je vous rappelle encore que cette base de données est commune au 
générateur de phrases et au décodeur de phrases. 

Elle contient l'information nécessaire à la construction de phrases 
syntaxiquement correctes, sémantiquement acceptables et au décodage 
syntaxique et sémantique des phrases de nos petits élèves. 
L'information est donc structurée en vue de ces traitements. 

Je vais d'abord vous présenter l'organisation des données 
la syntaxe et puis la sémantique. 
Je m'aiderai d'un modèle binaire pour communiquer. 

bref rappel 

type d'article 

propriété 

relations 

-----c:<]1------

-----tC>>----

---txl-----

connectivités 

one ta many 

many ta one 

one ta one 

many ta many 

Pour terminer,je vous presenterai un modèle d'accès de l'ensemble 
de la base de données. 

bref rappel 

type d'article 

clé d 1 accès propriété 
identifiante 

relations 

----<JI-----">-• 

----;t>,,,__ _______ ,..,.. 

----,t><l---~>~ 

connectivités 

one ta many 

many ta one 

one ta one 

many ta many 
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. t::.!:~:::_:i~:::l~~J:.: 
• le verbe. 

La structure d'information concernant la syntaxe des verbes 
doit nous permettre de conjuger chacun des 44 verbes à l'un 
des huit temps de l'indicatif et ce pour n'importe quelle 
personne. Il faut aussi pouvoir distinguer ces 44 verbes 
en 3 groupes E/IS/S. 

Sous-Schéma. 

radical - verbe ter min-verbe 

infinitif eiss groupe temps 
groupe radie personne terminaison 

radical-verbe. 

le radical-verbe est la partie invariable d 1 un verbe conjugé. 
Dans mon vocabulaire, tous les verbes ont des radicaux 
différents. 

Infinitif 

Radie 

EISS 

Groupe 

: orthographe de la partie variable à l'infinitif. 

: orthographe de la partie invariable d 1 un verbe 
conjugué, elle contient au moins un caractère. 

: E/IS/S, détermine 'appartenance du verbe à 
un de ces trois groupes. 

: La notion de groupe est beaucoup plus profonde 
que la notion EISS. Si l'on consulte le guide 
Bescherelle "l'art de conjuguer", on constate 
qu 1 il existe 82 paradignes permettant de 
conjuguer tous les verbes. Ce que j 1 appelle 
groupe est un de ces paradignes. 

Termin-verbe. 

partie variable d 1 un verbe conj gué. 

groupe cf radical-verbe. 

personne : je, tu, il, nous, vous, ils 

temps : présent, imparfait, passé simple, futur simple, 
participe passé. 

terminaison : orthographe de la partie variable 16 •un 
verbe conjugué 
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Ne vous affolez pas, je n'ai pas oublié d'information dans ce 
sous-schéma. Pour construire un tem ps composé, il suffit de 
composer le participe passé du verbe à conjuguer et l'auxiliaire 
être ou avoir à un temps simple adéq at. 

exemple : 

Passé composé = présent de l'auxiliaire 
plus que parfait= imparfait de l'auxiliaire 
passé antérieur = passé simple de l'auxiliaire 
futur antérieur = futur simple de l'auxiliaire 

• nom commun. 

+ participe passé 
+ participe passé 
+ participe passé 
+ participe passé 

La structure d'information concernant la syntaxe des noms communs 
doit nous permettre d'accorder ces noms communs au féminin, au 
masculin, au singulier et au pluriel pour autant qu'ils acceptent 
ces différentes formes. 

sous-schéma. -----------

nom commun 

FS FP MS MP radical 

radical : orthographe de la partie invariable d'un nom commun, 
elle contient au moins un caractère. 

FS : orthographe de la terminaison du nom commun au féminin 
singulier. Si ce nom commun n'admet pas de féminin 
singulier, le champ est vide. 

FP : orthographe de la terminaison du nom commun au féminin 
pluriel. Si ce nom commun n'admet pas de féminin pluriel 
le champ est vide. 

MS orthographe de la terminaison du nom commun au masculin 
singulier. Si ce nom commu n n'admet pas le masculier 
singulier, le champ est vide. 

MP orthographe de laterminaison du nom commun au masculin 
pluriel. Si ce nom commun n 'admet pas de masculin 
pluriel, le champ est vide. 
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• adjectif qualificatif. 

La structure d'information concernant la syntaxe des adjectifs 
qualificatifs doit nous permettre d'accorder ces adjectifs au 
féminin, au masculin, au singùlier et au pluriel, pour autant 
qu'ils acceptent ces différentes formes. 

sous-schéma. -----------

adject-qualific 

FS FP MS MP radical 

radical 

FS 

FP 

MS 

• adverbe. 

orthographe de la partie invariable de l'adjectif, elle 
contient au moins un caractère. 

orthographe de la terminaison de l'adjectif au féminin 
singulier. Si cet adjectif n'admet pas de féminin 
singulier, le champ est vide. 

orthographe de la terminaison de l'adjectif au féminin 
pluriel. Si cet adjectif n'admet pas de féminin pluriel, 
le champ est vide. 

o rth c J r a phe d e l a ter~inaison de l ' adjectif a u mas culi~ 
s in ~uli e r . Si c e t adje ctif n ' adme t pas de ma sculin sin ­
~uli e r , l e charn r est vi de . 

orth • J r ap h e je la ter ~in aiso n de l ' adje ctif a u ma sculin 
pluriel . Si c e t adje ctif n ' admet p as de ma sc ul in pluri el , 
l e ch a m~ est vi ce • 

L'information de la base de données doit nous permettre décrire 
un adverbe sans faute. 

sous-schéma. 

adverbe 

I 
ortho-adv 

ortho-adv : orthographe de l'adverbe. 
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• nom propre. 

L'information de la base de données concernant les noms propres 
doit renseigner l'orthographe du nom propre et son genre 
féminin du masculin. 

sous-schéma. -----------

nom propre 

genre ortho-NP 

ortho-NP : orthographe du nom propre. 

genre : féminin ou masculin. 

b. L'aspect sémantique. 
-----------------------

La structure de l'information relative à l'aspect sémantique doit 
permettre la répartition du vocabulaire en classes et l'utilisation 
de ces classes pour contrôler les associations verbes/sujet, 
compléments, adverbe et noms communs/adjectif dans les sens recevoi J 
et générer • 

• classes noms. 

sous-schéma. ------------

classe nom 

no identifiant 

se compose de 

nom commun 

appartient à 

une exception : tous les noms propres forment une classe égale­
ment. 
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Remarque : Dans mon programme, la connectivité de la relation 
est one to many dans le sens "se compose de". 
Il serait pourtant très vraisemblable qu'un mot un 
peu ambigu appartienne à plusieurs classes. La base 
de données l'admettrait~ 

classe nom : représente un ensemble de noms communs ayant une 
propriété commune telle que si un verbe Cl.cce~re l)n 
des \"lOft\S f>OcJr e.>terc:ell" vl'\e F"ovc.riow ~v.-L.conGtvE, a.Lors 
il accepte tous les autres pour la même fonction • 

• classe adjectif. 

sous-schéma. -----------

classe adj.q 

no identifiant 

se compose de 

appartient à 

classe adj.q.; r~présente un ensemble d'adjectifs 
qualificatifs ayant une propriété commune 
telle que si un nom commun accepte un de 
de ces adjectifs, il les accepte tous • 

• Relations entre les verbes I les classes noms e~ les adverbe.s 

sous-schéma. 
adverbe 

G-adv 

verbe 

classe .nom 

Nous avons sept relations many to many. 
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dans le sens générer 

G-suj : une occurence de la relation G-suj a lieu lorsque une 
classe de mots est acceptée par un verbe 
pour que chacun de ses composants puisse jouer la 
fonction sujet de ce verbe dans le sens générer. 

G- t6~ une occurence de la relation G-cod a lieu lorsque 
une classe de mots est acceptée par un verbe pour 
que chacun de ses composants puisse jouer la fonction 
complément d'objet dirèct de ce verbe dans le sens 
générer. 

G-coi une occurence de la relation G-coi a lieu lorsque une 
classe de mots est acceptée par un verbe pour que 
chacun de ses composants puisse jouer la fonction 
complément d'objet indirect de ce verbe dans le sens 
générer. 

G- ad v une occurence de la relation G- adv a lieu lorsque 
un adverbe est accepté pa r un verbe dans le sens 
générer. 

dans l e sens recevoir. 

R-suj. une occurence de la relation R-suj. a lieu lorsque une 
classe de mots est acceptée par unverbe pour que 
chacun de ses composants puisse · . jouer la fonction 
sujet de ce verbe dans le sens recevoir. 

R- cod une occurence dela relation R- coda lieu lorsque une 
classe de mots est acceptée par un verbe pour que 
chacun de ses composants puisse jouer la fonction 
COD de ce verbe dans le sens recevoir. 

R- coi : une occucence de la relation R- coi a lieu lorsque 
une classe de mots est acceptée par un verbe pour 
que chacun de ses composants puisse jouer la 
fonction COI de ce verbe dans le sens recevoir • 

• relation entre les noms communs et les adjectifs. 

sous-schéma. 

nom commun 

rec-nc-aq 

classe adj.q 

adject-qualific 
,r a va nt n-

adjnct-quftlific 
ap res 
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Contrainte. 

Par rapport à un nom commun, les adjectifs peuvent se 
diviser en deux groupes. Il y a les adjectifs qui sonnent 
mieux à l'oreille quand ils sont placés avant le nom et 
ceux que l'on préfère après le nom. 

La contrainte est que chaque nom commun sera accompagné 
d'adjectifs "avant" et d'adjectifs "après"doans\esens générer. 

gen-nc-ag 

une occurence de cette relation a lieu quand un adjectif 
est accepté par un nom commun dans le sens générer. 

rec-nc-ag 

une occurence de cette relation a lieu quand une classe 
d'adjectifs est acceptée par un nom commun pour que chacun 
de ses composant joue la fonction adjectif de ce nom. 

Remarque. 

--7 

Vous avez remarqué que dans le sens générer j'associe 
directement un nom avec des adjectifs alors que dans le 
sens recevoir j'associe le nom avec des classes d'adjectifs 
groupés par propriété. 

C'est parce que lorsque l'ordinateur construit une phrase 
il faut qu'elle soit comprise par l'élève. 
Lorsque c'est l'enfant qui en proposera une, on lui fera 
confiance. On vérifiera seulement qu'il ne dépasse pas 
certaines limites très subjectives. 

Si dans le sens générer j'ai choisi d'affecter à chaque 
nom commun une liste d'adjectifs plutat que des classes, 
c'est parce que mon vocabulaire d'adjectifs est trop:œduit 
(moins de trente) pour faire des classes 



41. 

* P~ e c h e r c h e z p a s 1 e s p r on o ms e t 1 e s c on j on c t i on s dan s c e t t e b a s e 
de donn é es , ils n 1 y sont ~a s . J ' a i choisi de l es g é n é rer par 
pro g r amm e p our des q uestions de facilité . 

e.int~qration des snus seh~mas binaires en un mod~le d'aee~s. 
---------------------------------------------------~-------

adverbe ter min-verbe 

groupe terminai s on 

G-cod 

G-coi 

G-suj 

no-adv 

no-cl 

no-elaq 

ortho-adv 

groupe 
eiss 
infinitif 

r-adié 
no-vb 

R-cod 

R-eoi 

R-suj 

cl-ne 

personne temps 

nom propre 

no-ne genre 

nom commun 

ortho-NC 

FS 
FP 
MS 
MP 
adieal 
no-ne 

gen-nc-aq 
FS 

FP 
MS 
MP 

no-aq 

classe adj.q ~-----+-+E-+-------adject-qualifie 

elaq-aq 
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Je présenterai sBulement les accès nécessaires au traitement sémantiqu e 

Ce traitement comporte deux applications. 
L'une dans le sens où l'on génère des phrases, l'autre quand nous 
vérifions la sémantique de phrases proposées par les petits élèves. 

~) ~~~~-!~-~~~~-S~~~E~E· 
Poor déterminer les accès nécessaires, il m'a bien sûr fallu 
anticiper la technique de construction de phrases. J'emploierai 
pour générer des phrases le principe qui a déjà guidé le choix 
du vocabulaire. A partir d'un centre, le verbe, je choisis les 
noms communs et les adverbes qui peuvent l'entourer, à partir 
d'un nom commun, je choisis les adjectifs qui le qualifient. 

Cela signifie que : 

• d'un verbe, jedois pouvoir accéder à ces classes de mots pour 
chacune des trois fonctions (sujet, COD, COI) et à ses adverbes 
(chemins G-suj, G-~od, G-coi, G-adv) • 

• d'une classe de mots, je devrai accéder à l'ensemble de ces mots 
(chemin cl-ne) 

• d'un nom commun, j'accèderai à l'ensemble des adjectifs qui le 
précèdent et qui le suivent (chemin gen-nc-aq). 

J'anticipe également que le contrôle sémantique suivra le 
principe (du centre vers l'extérieur) que la génération. 

.. meme 

Attention, rien ne dit que c'est le meilleur système. Je n'ai 
pas encore écrit ce traitement. Peut-être eut-il mieux valu 
un contrôle de l'extérieur vers le centre. 

(ex. pour un nom commun, sujet, quel estl'ensemble des verbes 
possibles?) Mais il fallait faire un choix - j'ai suivi mon 
intuition. 

Cela signifie que : 

• d'un verbe, je dois pouvoir accéder à ses classes de mots pour 
chacune des trois fonctions (sujet, COD, COI) (chemins R-suj. 
R- coq R- coi) • 

• d'un nom commun, il faut accéder à sa classe pour savoir si 
elle appartient à l'ensemble des classes permises par le verbe 
pour la fonction considérée (chemin cl-ne). 
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• d 1 un nom commun, il faut accéder à ses classes adjectifs 
(chemin r ec -nc -a o ) 

d 1 un adjectif, je dois accéder à l'ensemble de ses classes 
(chemin cl a q - a q ) 
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5. Les deux applications existantes. 

a. la correction automatique des fautes d'orthographe, d'usage 
et des fautes de frappe. 

b. la génération des phrases. 

a. la correction automatique des fautes d'orthographe, d'usage 
et des fautes de frappe. 

1. utilité et exigences. 
2. analyse 

1. ~~!!!~~-~~-~~!S~~S~· 
Quant quelqu'un, "l'homme de la rue", écrit un texte ou une 
phrase, il fait des fautes : par distraction, parce que de 
bonne foi, il confond deux orthographes, parce qu'il se fie 
à son oreille. C'est ainsi que je fais énormément de fautes; 
et si j'en retrouve en me relisant, il en reste encore. 
Bien souvent, chez l'enfant, c'est encore plus marqué. 
Si en plus on frappe à la machune, il y a les fautes de frappe. 
Le doigt glisse sur une touche et hop! on est vu. 

Mais voilà, notre projet devra décoder de telles 
chées d'erreurs. Dr, à priori, un ordinateur ne 
lesmots qu'on lui a donnés et ignore les autres. 
pour la machine, c'est un atJ~re mot. 

phrases enta­
connait que 

Un mot fautif 

Si j'ai appris à l'ordinateur "Alligator" et que je lui écris 
"Aligator" ou "alliator", il ne connaît pas. 

"' ' Comme le projet ne peut pas se plnter a chaque faute, il faut 
réagir. Je ne vois que deux solutions : 

• à chaque faute, on demande à l'enfant d'écrire son mot autremen 
L'inconvénient est que la majeure partie du temps consacré 
à l'exercice risque de se disperser en corrections et corc-ec­
tions de corrections • 

• une meilleure méthode serait alors d'apprendre à l'ordinateur 
à corriger lui-même ces types d'erreurs. Elle ne serait 
meilleure bien entendu qu'à deux conditions : 
- le temps de réponse est suffisamment court, une moyenne de 

5 secondes, 
- le mot qu'il propose correspond assez souvent à ce que 

l'enfant voulait écrire, moins de 5 % d'erreurs. 
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a. idées de solution. 
b. bibliographie. 
c. solution retenue. 

Avant de vous exposer quoi que ce soit, je dois vous dire 
que l'analyse de cette application résulte essentiellement 
d'une collaboration. Jacques Kinet réalise lui aussi un 
mémoire en E.A.O. et dans son projet il demande aussi à ses 
élèves de construire des phrases, mais en espagnol. 

Comme les problèmes d'ortho graphe d'usage e t de fautes de 
frappe nous étaient communs, nous avons fait équipe pour les 
résoudre. 

a. idées de solution. 

L'ordinateur dispose d'une liste de vocabula i re. Pour lui, 
chaque mot est une chaine de caractères alphabétiques contigus. 
Ce qu'on appelle souvent un STRING. 
Face à cetteliste, un mot erroné, c'est à dire une suite de 
caractères qu ne connaît pas notre machine. 

Corriger l'erreur consistera à rec h ercher dans la liste le mot 
que probablement l'enfant a voulu écrire. Mais quel est ce 
mot? 

C'est ici que deux pistes s'offren t à nous • 

• la ressemblance phonétique, l'en f ant y fait souvent appel 
quand il ignore l'orthographe précise. 
ex. un diament pour un diamant. 

un dinosore pour un dinosaure • 

• les fautes plus classiques (ajou t , doublement, oubli d'une 
lettre) et fautes de frappe (inversion, oubli, ajout, 
remplacement d'une lettre, carac t ère illicite) 

ex : une miete de pain, pour une miette de pain. 
inevrsion pour in~rsion 

Ces deux pistes nous semblent malheureusement difficiles 
à intégrer dans un sytème performant. 

Ayant cerné le problème, il est temps pour nous de fouiller 
un peu livres et revue~~ 
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b. bibliographie. 

on ne peut pas ire que nos recherches aient été très fructueuses. 
du cBté de la piste "phonétique", nous avons fait "chou blanc". 
Mais en suivant l'autre voie, nous avons entr'autres, découvert 
deux articles assez alléchants. 

Le premier est de aobert A. Wagner - Vanderbilt University, 
Naschville, Tenessee 

et Michael J. Fischer - Massachusetts Institute 
of Technology. 

the string to string correction problem. 

Le second sera de Ronald W. Cornew - Massachusetts Institute 
of technology. 
A statistical method of spelling correction. 

1. I~~-~iE!~g-~~-~~E!~g_s~EE~S~!~~-~~~bJ~T-
Les auteurs nous présentent une technllique propre à calculer 
une "distance" entre deux strings. Ils se basent sur le 
nombre d'opérations élémentaires nécessaires pour rendre un 
des strings équivalent à l'autre. 

ils emploient trois opérations élémentaires 

• remplacement d'une lettre par une autre dans le string • 
• suppression d'une lettre dans le string • 
• ajout d'une lettre dans le string. 

exemple : seingerrie 
seingerrie 

singerie en 2 suppressions 
seigneurie en 2 suppressions et 

2 ajouts. 

Les auteurs nous proposent ensuite des algorithmes pour 
opérer les transformations nécessaires. 

Il reste à attribuer un poids aux diverses opérations élémen­
taires selon l'importance qu'on leur accorde. 

L'intérêt de cette démarche est que l'on pourrait calculer une 
distance entre le mot erroné et chacun des mots connus. On 
proposerait alors comme correction le mot dont la distance 
à un mot connu est la plus courte. 
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sij1a première méthode rejoignait nos idées sur la question, 
celle-ci nous a bien surpris. 

Quand un mot n'est pas écrit comme l'ordinateur le veut, il 
faut le modifier et voir s'il accepte cette nouvelle forme. 

Mais, par où commencer? Par la première lettre? 
Par la dernière? 
L'idée de Ronald W. Cornew est de modifier d'abbrd les lettres 
qui offrent la plus grande probabilité d'être fautive. 

L'auteur a observé les mots et il a remarqué que certaines 
séquences de lettres étaient bien plus fréquentes que d'autres. 
Il va alors recenser dans son langage, l'anglais, un échantillon 
représentatif et se constituer une ~atrice. Il l'appelle 
matrice de digrammes. Un digramme est une suite de deux lettres. 

Voici cette matrice, regardez-là, vous découvrirez aisément 
comment l'interpréter. 
Sachez seulement que chaque valeur représente un nombre 
d'observations parmi ~0.000 digrammes. 
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Nous constaterons ensemble qu'en anglais le digramme "TH" apparaît 
en moyenne 315 fois sur 10.000, le digramme JA n'apparaît quasi ja­
mais, le digramme "SQ" revient seulement 2 fois sur 10.000, 
556 mots anglais sur 10.000 se termine par "E"(c'est la fréquence 
du digramme "E "). 

Deux questions se posent : comment va-t-il choisir la lettre 
qu'il va modifier en premier? Par quelle autre lettre va-t-il 
éventuellement la remplacer? 

er~~!~E~-9~~~~!9~ 
La lettre qui sera la plus probablement fausse 
offrira à la fois la probabilité la plus faible 
qui la précède et de précéder celle qui la suit 

sera celle qui 
de suivre celle 
! 

soit un string de n caractères alphabétiques. 

s 

1-1 1 l+l 

M - une matrice digDamme, ses indices sont les caractères alphabé­
tique + le blanc àa.Y\s l'ordre ASC.11 • 

Pour tout i variant de 1 à n, il correspond deux valeurs distinctes 

qui représente la fréquence du digramme formé du caractère s[i] et de 
son voisin de gauche. 

V2i = M [s[i]' s[i+ 1JJ 
qui représente la fréquence du digramme formé du caractère S[i] 
et de son voisin de droite. 

Le produit Pi= V1i X V2i sera d'autant plus petit que les suites 
de caractères(S(i-1] ,S[i]Jet(S[i], S [i+1 J) sont peu observées. 

La lettre qui est la plus vraisemblablement fausse est celle qui 
présente le plus petit produit Pi. 

L'auteur choisit donc s[i] tel que Pi= min Pj 
j = 1. .n 
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Par quelle lettre remplacer celle qu'on enlève? 

Ronald W. Cornew emploie la même méthode. Il va choisir la lettre 
qui offre la plus grande probabilité de se retrouver entre les 
2 l et t r es S [ i - 1 J et s[ i + 1 ] • 

Ceci se traduit par une consultation de la matrice M. 

La ligne M[S[i-1] ,~] nous donne la liste des lettres qui peuvent 
suivre S[i- 1] et leur fréquence. 

la colonne M[*, S[i+1]]nous donne la liste des lettres qui peuvent 
précéder S[i+1] et leur fréquence. 

Le produit P* = M[s[i-1],*] x M[*, S[i+1JJ représente la fréquence. 

de la séquence de caractère S[i ·-1] ,*, S[i+1] 

L'auteur choisira donc le caractère* tel que P* = max. Pj, 
j = 1 .. n 

c'est pour lui sue la probabilité conjointe de suivre S[i-1] 
et deprécéder SLi+1} est la plus grande. 

Pour terminer son article, l'auteur nous donne des statistiques 
pour montrer ( 'eFFic11ciré de sa méthode. Retenons pour mémoire que 
dans un test de correction orthographique portant sur un vocabulaire 
de 1000 mots il a bien corrigé l'orthographe. 

739 fois il a bien corrigé l'orthographe 
241 fois, le programme a pris un mauvais chemin, il aurait dû garder 

les lettres les moins fréquentes. 
20 fois, il est tombé sur un autie mot valide. 
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C. Solution retenue. 

1. Introduction. 
2. la solution. 

1. introduction. 

B~ee~!-~~-!~~~j~~E!f• 
L'objectif sera de trouver dans un minimum de temps le mot 
ressemblant le plus à ce que l'enfant aurait voulu écrire. 
Un temps de réponse de 5 secondes nous semble une bonne moyenne. 
Dix secondes est une valeur à n~épasser qu'exceptionnellement. 

Présentation des contraintes : elles sont deux. 

D'abord, il y aura énormément de calculs. Le vocabulaire, même 
réduit, comporte encore 280 mots et il faudra fatalement 
beaucoup de comparaisons pour en extraire une bonne proposition 
de correction. 

Ensuite, il faut savoir que nous travaillons sur une petite 
machine. Les écoles primaires n'ont pas le moyen de s'offrir 
des outils de plusieurs millions. Ce matériel sur lequel 
s'effectuera le projet influencera le choix d'une solution de 
manière déterminante. 

Il s'agit d'un micro-ordinateur de 16 bits APP~E II, de 48 K de 
mémoire centrale. Le support secondaire est un disque souple 
5 1/4", il est découpé en 280 blocs de 0,5 K et sa capacité 
totale disponible est de 137 K. 

2. la solution. 

La solution que nous avons retenue emprunte les idées exposées 
dans les articles précédents. 

~~-!~-~~!~E!~~-E~j~E~~· 
La première était de calculer une distance entre le mot donné 
et chacun des mots de la liste. On choisissait alors dans la 
liste le mot qui présentait le plus petit écart au nom donné. 
Le critère de distance était celui présenté dans le premier 
article. 

Les avantages de cette solution : 
• elle trouve toujours une proposition de correction et mesure 

l'écart • 
• l'algorithme correspondant serait très court 
• le critère de distance qui se base sur une étude de position 

des lettres est très éloigné d'un raisonnement humain (qui se 
pencherait d'abord sur des ressemblances phonétiques ou sur 
une application intuitive de règles propres au langage) 
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Il se détache donc de critères plus familiers et nous présente 
le problème sous un angle favorable à la formalisation informatiqL 

On p~ut quand même remarquer au passage que ce critère "position 
des lettres" englo~e le critère phon6tique : dans notre langue 
française, la majorité des sons sont groupés sur deux ou trois 
lettres. Ecrire un mot comme on l' e ntend n'engendrera donc le 
plus souvent que des différences de une ou deux lettres. 

Ce critère offre aussi, de par sa n a ture, la possibilité de récu­
pérer les fautes de frappe, fautes q ui n'obéissent à aucun raison­
nement humain. 

Malheureusement, le temps de réponse est direct~~ent proportionnel 
à la longueur de la liste du vocabulaire debase. Céci engendre 
pour 280 mots des temps de répànse d e l'ordre de 40 secondes. 
C'est inacceptable. Ells s era donc réservée soit à des applica­
tions sur du matériel plus puissant , soit à des applications sur 
des listes très courtes. 

b. solution retenue. -------------------
Il fallait donc employer une méthode qui n'impose pas un parcours 
complet de la liste de vocabulaire. 

L'idée est de partir du mot fautif et de le tran~ormer, caractère 
par caractère, pour aboutir à un mot existant dans la lis~e. 
Cependant, nous ne pouvons pas raisonnablement imaginer de 
composer l'ensemble des combinaisons possibles, la longueur 
moyenne d'un même mot est de 7 lettres et l'alphabet en compte 
26. Ce n'est pas pensablel 

C'est ici que la méthode statistique exposée dans le 2è article 
va nous aider. Elle va nous permettre d'orienter nos recherches 
Vbrs les solutions les plus probales. 
Cette méthode possède quand même trois désavantages : 

• nous devrions faire l'hypothèse q u 'il n'y a qu'une seule faute 
dans le mot. 
Tenir compte du fait qu'il y a pe u t être deux ou trois fautes 
nous entrainerait dans des combinaisons beaucoup trop nombreuses 

• conséquence directe, on ne~connaîtrait pas un mot s'il y avait 
plus d'une faute • 

• les mots longs sont défavorisés. 
D'une part, ils offrent une plus g r ande probabilité de double 
faute, ensuite, s'il y a une ou deux fautes à la fin d'un mot 
long, il faudra beaucoup de calculs et donc beaucoup de temps 
pour corriger ou dire qu'on ignore le mpt. 



l 1 

1 

1 

52. 

Nous allons malgré tout l'employer comme base de notre 
raisonnement. Pour accroître les programmes en temps de réponse, , 
et la capacité de recouvrement d'erreur, nous allons la modifier 
et la marier avec un algorithme de distance. 

1. les données. 

les données nécessaires 

• le vocabulaire. 

I 1 sera trié al phabétiqwement et d'accès rapide. De plu.s 
les longs mots (plus de 6 lettres) seront triés alphabéti­
quement sur leurs trois dernières lettres et accessibles 
rapidement. 

Les mots seront assez distincts les uns des autres. 
ex. : si j'ai 'mouche', je rejette ·'mouchard' et 1mouchoir 1 • 

Cela n'est pas nécessaire théoriquement, mais cela nous 
simplifiera la tâche. CFpSS ol90,-il-\,meo\C1 el.is\a.Y1c.e . 

• la matrice de fréquence des digrammes - cf p47 

Elle ne donnera pas les fréquences de digramme d'une langue, 
mais les fréquences des digrammes du vocabulaire précis sur 
lequel s'exécutera le système. Elle sera également d'accès 
rapide. 

un mot fautif à corriger. 

2. Traitement. 

Dans notre solution, nous distinguerons les mots courts et 
lesjnots longs • 

• les mots courts. ---------------hypothèses: au plus 6 lettres 
une seule faute par mot. 

traitement 

Toute la logique du traitement repose sur la division du mot 
en deux parties : une partie commune et un reste. 
Nous vous expliquons immédiatement. 

soit un mot erroné 

insérons le 

OISAU 

.QlE 

filAU 

OISEAU 

Il ne figure pas sur la 
liste • 

Il possède toujours un voisin, presque toujours deux. 
Pm-ions les premières lettres de ces mots et considérons la 
plus grande partie qu'il puisse avoir en commun avec l'un 
d'eux. Dans l'exemple, c'est "OIS". 

Nommons la "partie commune". Le reste du mot s'appelant 
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"reste" tout simplement. 

; +1 ,· +-1. 

mot fautif F 

partie commune reste 

Selon notre hypothèse, il y a une seule faute dans le mot. 
Cela fait deux cas à envisager. 

La partie commune est bien le début du mot que voulait 
écrire l'enfant. 

ex. il voulait écrire "OISEAU" et a écrit "OISAU". 

Alors, une erreur se trouve forcément à la jonction de la 
partie commune et du reste; entre F [ i] et F [i+1] 

Essay on s d ' in ter v erti r 

Essayons de supprimer 

F [i + 1] 

F [i +1] 

et F [i+2] 

Essayons de remplacer F [i+1J et employons les 
statistiques de la matrice de fréquence des digrammes. 

Essayons d'ajouter entre F [i] et F (i+1] et employons 
les statistiques de la matrice de fréquence des digrammes. 

Il se peut que ces opérations ne neus apportent rien. 

C'est peut-être parce qu'il y a plus d'une erreur dans le 
reste du mot. 

ex : l'enfant aurait écrit OISAUU. 
Par hypothèse, nous abandonnons cette voie. 

Envisageons le second cas. 

La partie commune du mot de notre écolier est commune avec 
le début d'un autre mot que celui qu'il voulait vraiment 
écrire. 

ex. notre petit sujet aurait écrit 

dans la liste cela donnerait 

OASEAU 

OASEAU 
OASIS 
OISEAU 

On pourrait croire qu'il a vo ulu écrire OASIS, mais comme 
cela ne marche pas, on va vérifier s'il n'ya pas une erreur 
dans la partie commune. 



54. 

Essayons de modifier la partie commune. Essayons d'abord 
les opérations bon marché en temps de calcul. 

l'inversion de chacune des lettres de la partie commune 
de proche en proche avec la - suivante. 

AOSEAU 
OSAEAU 
OAESAU cela ne donne rien. 

la suppression : 

ASEAU 
•SEAU 
OAEAU cela ne donne rien non plus ••• aie.aie.aie 

Essayons alors de remplacer une lettre. 
méthode statistique. 

2 questions : 

Aidons-nous de la 

• quelle est la lettre qui semble le moins à sa place? 

consultons les fréquences de digrammes (nous donnons des 
CHIFFRES au hasard, car nous n'avons pas fait d'états 
imprimés). 

0 A S E vvvu 
5 1 3 1 0 

5 3 30 

fréquences 

probabilités conjointes. 

C'est le A qui est statistiquement le plus mal logé entre 
ses voisins • 

• Par quelle lettre remplacerions-nous le A? 

Consultons la matrice de digramme et effectuons l'J'Produit 

ligne O x colonne S. 

Nous trouvons un vecteur de 27 éléments. Comme le hasard 
fait bien les choses, c'est le I qui présente la plus 
grosse probabilité. 

Remplaçons le A par le I et attrapons notre OISEAU. 

Si le remplacement n'avait pas satisfait, nous aurions 
envisagé d'ajouter une lettre dans la partie commune. 

Un nouvel échec nous aurait amené à la conclusion qu'il 
y a plus d'une faute dans le mot. Nous aurions dû 
l'abandonner. 
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Hypothèse • 

• il possède plus de 6 lettres • 

• il peut contenir plusieurs fautes à condition que les 
4 premières lettres ou les 4 dernières lettres soient 
justes. 

Traitement. 

Le traitement repose sur l'idée que si l'enfant a écrit 
un mot dont le début ou la fin ressemble suffisamment à 
celui ou celle d'un mot existant, c 1 est que c'est bien ce 
mot que notre petit ami a voulu écrire. 
Ici, quatre lettres communes nous semblent suffisantes au 
début d 1 un mot, le vocabulaire étant composés de mots très 
distincts. A la fin du mot, trois lettres communes suffiron · 
Les fins de mots étant p 1 us variées que 1 es débuts ( l i sez P 5 7 
IOl 3cm~ r-eMoi•,.,e) 

Si malgré tout nous rencontrons plusieurs mots candidats, 
ils seront peu nombreux et l'algorithme de distance tombera 
à point pour les départager. 

Présentation de l'algorithme de distance. 

données. 

deux strings dont les longueurs peuvent être différentes. 
l'un est le string d'entrée. C'est un mot mal orthographié. 
l'autre est un string de base. Il appartient à la liste de 
vocabulaire. 

~!gfl!:~~~T!: 
soit Entrée 

Base 

E . 1 Vd l½Y,?l 
1 

a .1 01 .i«AiJ 
J 

les zones hachurées représentent les caractères de E et de 
8 qui diffèrent. 

L'algorithme présenté tiendra la comptabilité de ces 
différences. Comme nous vous l'avons déja dit, ces diffé­
rences sont dues à des substitutions, des oublis et des 
ajouts de lettres. Ici, nous ajouterons les inversions. 

Le nombre de différences constitue la distance entre les 
deux strings. 

Supposons que les i-1 et j-1, premiers caractères des deux 
strings aient déjà été comparés • 

• une inversion coûte un point. 



Attention ! une inversion n'est pas équivalente à deux 
substitutions. 

Nous aurons une inversion si 
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( E [i] # B [ j ] ) /\ ( E [ i] = B [ j + 1] ) /\ ( E [ i + 1] = B [ j] ) 

• une substitution coûte un point. 

Il y a substitution si 

(E [i] # B [j] ) /\ (E [i+1] = B [j+1J) 

• un oubli coûte un point. 

Il y a oubli si 

( E [i] # B [j] ) /\ (E [i] = B [j+1J ) /\ (E[I+1J j B [j] 

• un ajout coûte un point. 

il y a ajout si 

(E[i] F B [jJ ) /\ (E [i] ~ B [j+1] );\(E[i+1] =B[j]) 

guelgues exemples 

soit le string de base MARSUPILAMI. 

1ère entrée 

2ème entrée 

3ème entrée 

4ème entrée 

MARSPUILAMI. 
une inversion, la distance égale 1 

MARSUPINAMI 
une substitution, la distance égale 1 

ARSUIPLAMI 

un oubli + une inversion, la distance égale 2 

MARRUPLAM 

une substitution+ 2 oublis, la distance 
égale 3. 

Il reste à établir deux listes de mots. 
Dans l'une, les quatre premières lettres des mots sont communes 
à celles du mot litigieux. 
Dans l'autre, ce sont les trois dernières lettres qui sont commu­
nes. 
Parmi ces deux listes, nous allons rechercher le mot dont l'écart 
au mot litigieux est le plus petit, ceci grâce à l'algorithme de 
distance. 
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Après les idées de solution, la bibliographie, l'exposé de la 
solution retenue, discernons les problèmes futurs 

d. problèmes ultérieurs 

Jusqu'ici, nous avons supposé que les mots étaient isolés, inva­
riables. 

0es problèmes surviendront quand les mots à corriger appartiendront 
à des phrases. 

Rappelons-nous que la majorité des mots ont une terminaison 
variable • Ils possèdent plusieurs orthographes (jusqu'à 50 pour un 
verbe ! ). 

Trois types d'obstacles entravent notre démarche • 

• Pédagogiquement, il sera intéressant de distinguer les fautes 
d'usage et les fautes d'accord. Ce problème sera surmonté par 
un raisonnement adéquat. Par exemple, en considérant qu 1 on 
connait un mot quand on a identifié un radical invariable • 

• Le nombre croissant de comparaisons va augmenter le nombre d'accès 
à la base de données et diminuer sensiblement les performances. 
Ce deuxième obstacle nous effraye assez. Il faudra envisager une 
solution plus technique. Peut-être réécrire le programme, en tout 
ou en partie, en langage Assembleur • 

• Le troisième ennui qui se présentera sera une modification de 
1 1 idée de solution. 
Souvenez-vous : pour les mots longs nous supposons que si la fin 
du mot de l'élève correspond à la fin d'un mot de notre dictionnai­
re, c'est ce dernier que l'enfant à voulu écrire. 

Si nous tenons compte des accords, cette hypothèse devient auda­
cieuse, beaucoup de mob ont la même finale (ex. les verbes à la 
1ère personne du pluriel se terminent tous par ions à l'imparfait). 
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!~PQ§l a. la correction automatique des fautes d'orthographe 
d'usage et des fautes de frappe. 

b. la génération des phrases. 

b.génération des phrases. 

Comme je vous l'ai déjà dit, le générateur est un programme assez 
simple à écrire si l'on dispose : 

• d'une bonne base de données, bonne quant à son contenu tchoix des 
mots, découpe en classes sémantiques) et à son organisation 
(économie de mémoire et rapidité d 1 accès) • 

• de diagrammes syntaxiques pour déterminer les phrases à générer. 
( Ei N AWNl:XE A .I) 

Je vous ai décrit de mon mieux comment j'ai défini l'un et l'autre. 

Le rôle du générateur dans le projet global est essentiellement 
pédagogique. Il donne des exemples. Pendant la réalisation, il nous 
permettra de juger la valeur de la base de données. 

J'ai quand même anticipé l'emploi qui sera fait du générateur. 
Ainsi, je me suis dit que l'on pourrait un jour avoir envie de 
jouer avec ces phrases (les pronominaliser, changer la conjugaison, 
les mettre sous forme interrogatives • •• ). 

Plutôt que de les imprimer directement à l'écran, j'ai préféré 
d'abord enregistrer ces phrases avec leur structures. 

Pour le reste de ce qui concerne la génération, je préfère vous 
renvoyer aux annexes (pAU) où vous trouverez toute la documentation. 

Retenez simplement q ue la technique de génération de phrases se 
déroule en trois étapes, plus une qui est manuelle 

• choisir les paramètres de la phrase à constuire 
• construire la phrase en parcourant un chemin dans les diagrammes 

syntaxiques 
• enregistrer la phrase et sa structure, l'imprimer à l'écran 
• sourire ••• 



TROISIEME PARTIE L'IMPLEMENTATION 

A. COMMENT SE PRESENTENT LES DONNEES A ORGANISER? 

B. ORGANISATION DES DONNEES RELATIVES A LA SYNTAXE 

C. ORGANISATION DES DONNEES RELATIVES A LA SEMANTIQUE 

D. MATRICE DES DIGRAMMES 
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III. L'IMPLEMENTATION 

Je ne veux pas vous ennuyer et vous donner ici les choix d'implémen­
t atio n de chacun de mes pro grammes. Ils s eront entierement 
s pé c if i é s et document é s e n a nn e xe . 

Je voudrais seulement présenter l'implémentation de la base de 
données. 

L'emploi d'une machine relativement lente et petite pour l'usage 
que j 'en fais m'a contraint à optimiser au maximum l'occupation 
de mémoire pa r les données. Ceci au détriment de la lisibilité. 

A. comment se présentent les données à organiser. 
8. or§anisation des données relatives à la syntaxe • 

• sur fichier 
• en mémoire principale. 

C. organisation des données relatives à la sémantique. 
O. matrice des digrammes. 

A. Comment se présentent les données à organiser? 

Selon un premier axe, je pistinguerai : 

!~~-~~~~~~~-e~E~~~~~~~~~ 
• le vocabulaire r etenu (noms communs, adject i fs qualificatifs, 

verbes,noms propres,adverbes) • 
• les différents accords de ces mots • 
• la cÉcoupe en ~lasses sémantiques. 

les données calculées. ----------------------les valeurs de la matrice de digrammes. Elle dépend du vocabulaire 
choisi Elle change si le vocabulaire change. 

Selon un autre axe, je séparerai les données qui nécessitent : 

• un accès extrèmement rapide. 

Le nombre d'accès à ces données entre deux sorties sur écran est 
tr è s élevé et ne doit pas trop diminuer le temps de réponse. 

Ce sont les données concernant le vocabulaire, les règles d'accord 
l a matrice de digrammes. Elles seront en mémoire centrale pour 
rendre l'accès physique beaucoup plus rapide. 
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• celles qui n'exigent pas un accès si rapide. 

Il n'y a que 4 ou 5 accès à cesAnformations entre 2 sorties 
à l'écran et le temps de réponse est peu menacé. Elles resteront 
donc uniquement sur mémoire de masse. 

mémoire centrale 

données 

.vocabulaire et 
règles d'accord 

.matrice des 
digrammes 

Il faudra donc : 

procédures 
chargement 

calculs 

mémoire secondaire 

~l~~~~~ 
.vocabulaire 
.règles d'accord 

' / .......... _.,,, ---

a. décider d'une représentation des données permanentes sur 
support secondaire. 

b. décider d'une représentation en mémoire centrale des données 
nécessitant un accès rapide et écrire une procédure qui chargè 
ces données à partir des fichiers. 

c. choisir une représentation de la matrice de digrammeset écrire 
une procédure qui calcule cette matrice à partir du vocabulaire 
existant. 

Voici d'abord la syntaxe. Je souhaite vous présenter l'organisation 
des données sur disque et ensuite en mémoire centrale. Viendra 
ensuite l'or~anisation sémantique qui n'existe que sur disque. 



Pour clôturer ce 3è chapitre, je toucherai deux mots de la 
matrice de digrammes. 

B. Organisation des données relatives à la syntaxe. 
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Ces données sont permanentes. Elles seront chargées en mémoire 
centrale durant l'exécution du programme pour accroitre les 
performances. Il s'agira de ne pas gaspiller les 48 k disponibles. 

Voyons d'abord l'organisation sur fichiers. Nous étudierons ensuite 
l'aspect de ces données en mémoire principale. 

a. sur fichier. 

Comme déjà dit, un mot est formé par la concaténation de son 
radical invariable et de sa terminaison variable. 

Une i dée serait d'associer dans un enregistrement un radical 
et la liste des terminaisons permises selon la nature du mot. 

Un enregistrement aurait cette forme 

part i e invariable 
du mot 

nature 
du mot 

liste des terminaisons possibles 
dù mot selon sa nature 

comme la taille de la liste des terminaisons varie beaucoup selon 
la nature du mot concerné, l'emploi du record PASCAL à types varia­
bles (case of) quoique très lisible · , n'est pas intéressant. 
Il faut savoir qu'il est implémenté en longueur fixe. 
PASCAL vcsd réserve pour chaque enregistrement la plus grande 
taille dont il puisse avoir besoin • Dans notre cas, cela fait un 
beau gaspillage, les adverbes et les noms propres n'ayant pas de 
terminaison. 

La solution que j'ai retenue est de dissocier la liste des 
terminaisons de l'enregistrement et de l'éclater en autant de 
types d'enregistrements qu'il y a de nature de mots ayant des 
terminaisons. 
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Cela nous donne : 

FICHPREFIXE : file of WORD; 

Ce fichier contient tous les radicaux du vocabulaire et leur 
nature (*). 

Pour faciliter la recherche, il sera trié par ordre alphabétique 
chaque enregistrement de ce fichier a ura la forme 

WORD 

partie invariable nature 
du mot du mot 

FSTX NCOM file of STXNCDESC 

WORD = r ecord 
ORTHO:string 20 
NAT :NATURE 

end; 

Ce fichier contient pour chaque nom commun un indicateur qui lui 
donne quelques caractéristiques - admet-il une forme - féminin 
singulier, pluEiel, masculin sing ulier, pluriel? 

admet-il un adjectif qualificatif avant, après lui? 

Cela peut v ous surprendre que cette information sémantique se 
mèle à des informations syntaxiques. Vous avez raison. Mais 
chaque fois que je génère une phrase, ces deux informations sont 
consultées ensemble. Je gagne donc un accès disque en les groupant. 

Il contient aussi les différentes ort hographes des terminaisons 
féminin singulier et pluriel, masculin singulier et pluriel si 
elles existent. 

Ce fichier est trié selon l'ordre alphabétique des radicaux des 
mots qui possèdent ces terminaisons. 

Chaque enregistrement de ce fichier aura la forme 

'--"' '------------------✓ " caractéristique 
du nom commun suffixe 

(*) Par abus de langage, j'identifie un radical au mot auquel il 

appartient. 



SUFFIXE = packed record -

end; 

STX NCOESC = packed record 

end; 

F SV : 
FPY 
MSY : 
MPY 
FS 
FP 
MS 
Mp 

Boolean; 
boolean; 
boolean; 
bo olean; 
String (8J; 
string (8); 
string (81; 
string (8) 

CARACT : arr a y [1 •• 6J 
SUFFIXE TERM 
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of boolean; 

Il y a redondance dans ces informations. Je répète qu'un nom 
commun a ou n'a pasde forme féminin singulier, féminin pluriel, 
masculin singulier, masculin pluriel. 

Cette erreur provient uniquement de ma maladresse et de la 
complexité des problèmes à résoudre. Elle n'a aucune conséquence 
et je n 1ai pas cherché à la corriger. 

FSTXADJ : f ile of SUFFIXE 

Ce f ichier contient pour chaque adjectif qualificatif les différen­
tes orthographes de terminaisons féminin singulier et pluriel, 
masculin singulier et pluriel. Il est trié selon l'ordre 
alphabétique des radicaux et des adjectifs qui possèdent ces 
terminaisons. 
Le suffixe est déjà décrit pour _les noms communs. C'est le même. 
Chaque enregistrement du fichier aura donc la forme 

SUFFIXE 

1 i 1 

- -------- 1 -booleans qui~ strings 
disent si la 
forme correspondante existe 
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F~STXVb : file of SUFFVB 

Puisque les verbes sont divisés en 3 groupes absolument imperméabl e 
(E-IS-S), je vais ma simplifier la tâche en créant un type de 
fi ch ier pour chacun. 

Leurs structures sont absolument identiques. Ce sont 
FESTXVB, FISSTXVB, FSSTXVB. 

Dans chaque enregistrement de ce fichier nous trouverons : 

• la terminaison infinitive 
• un numéro de conjugaison. 

Ces fichiers sont triés selon l'ordre alphabétique des radicaux 
des verbes qui possèdent ces terminaisons. 

SUFF VB 

infinitive numéro de 
conjugaison 

SUFFVB = record 

INF :stringt5J; 
CONJ:integer 

end; 

Vous~avez que j 1 ai réparti les verbes en 3 groupes E-IS-S, mais 
au sein de ces groupes, il reste des différences dans la façon 
de conjuguer. 
J'ai donc pris le guide Bescherelle - l'art de conôuguer - de 
8•00 verbes. Pour chacun de mes verbes, j'ai répertorié les 
formes de conjugaison. J'ai répé~é 18 paradigmes pour 44 verbes. 
Je les ai numéroté de 1 à 18 ( correspondance avec les numéros 
Bescherelle - en annexe pA~f). 

Pour chaque enregistrement SUFFVB d'un des trois fichiers, on 
trouve ce numéro dans le champ CONJ. 

Il ne reste qu'une question. Comment sont enregistrées les 
différentes conôugaisons p~r les temps de l'indicatif et les 
personnes considérés~ 

J'ai créé un septième fichier : TERMCONJ : file of GROUPE 

Chaque GROUPE est un enregistrement en 5 parties. 

1 1 

présent imparfait passé simple futur simple participe 
passé 
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Chaque partie est elle-même divisée en 6 zones qui représentent 
respectivement : 

1è,2è, 3è personne singulier, 1è,2è,3~ personne pluriel. 

TABSTRING = packed array [1 •• 6J of string lBJ; 
GROUPE= p~cked record 

PRESENT :TABSTRING; 
IMPARFAIT :TABSTRING; 
PASSESIMPLE:TABSTRING; 
FUTURSIMPLE:TABSTRING; 
PARTPASSE :string t4J 

end; 

Je vous ai donc montré l'implémentati~n des informations 
syntaxiques sur fichiers. 

Toutes ces informations doivent aussi être chargées en mémoire 
principale. 

Reprenons dans le même ordre les différents éléments â charger. 

FICHPREFIXES. Son contenu sera donc chargé en mémoire principale. 

Voici deux solutions : 

• garder une implémentation parallèle à celle qu~ous connaissons 
déjà sur fichier, c'est à dire remplacer les fichiers par des 
tableaux. C'est la méthode la plus simple. 
Elle n'est pas la plus économique. 
Comparons son prix au coût minimum théorique. 

La longueur d 1 un mot, en moyenne, est 7 lettres. Il y a 250 mots. 
1750 caractères ou 1,75 Kbyte devraient nous suffire. 
L'emploi des tableaux nous forc e ra en longueur fixe à retenir 
la longueur du plus long mot : 18 lettres. Cela couterait 
18 x 250 caractères, soit 4,5 kbyte, soit 2,8 kbyte de perdus. 
Quel gâchis ! 
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Monsieur Cherton nous a soufflé, à Jacques Kinet età moi, le 
truc pour la récupérer. 

"Vous pourriez employer un système d'indirection, dit-il. 
"Dans un grand tableau de caractères compactés, vous enfileriez 
"tous vos mots bout à bout, par ordre alphabétique mais séparés 
"par un caractère bidon. Un qu'on n'emploie pas en FMwç11,·s. 

••• et alors, pour référencer les mots? 

"vous pourriez vous créer un tableau de pointeurs. Il aura une 
"entrée par mot. Chaque valeur vous dira à quel indice commence 
"le mot dans le tableau compacté. 

Ainsi nous irions chercher le mot lettre par lettre à partir de ceti 
adresse et le caractère spécial nous indiquerait la fin du mot? 

" c'est ça!". 

Nous avons adopté cette solution. 

2 
1 1 1 J • 1 1 

• 1 1 1 1 1 1 I 1 1 1 1 1 :----T-- - r---,- - -1-- --t-- -:- -- • --- ... -- --i- - --,- - --o----f-· - -
1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 1 
~----'----l- __ .. ___ • -- I ___ • __ ! __ -'---' ---· ---'----·---
INDICE 

En fait, le tableau INDICE ne contient pas que l'adresse du début 
du mot. 
On y trouvera encore 2 types d'information • 

• la nature du mot. ----------------nom propre féminin, nom propre masculin, nom commun, adjectif 
qualificatif, adverbe de manière, verbe en E, en IS, en S. 

Vous remarquerez que les types d'articles NOM PROPRE e~ 
RADICAL-VERBE (cf modèle d'accès p.~~) ont été éclatés en 2 et 
3 types d'articles. Dans le programme de générat~on, lorsque 
j'ai besoin d'un nom propre ou d'un verbe, je dois ·· 
préciser le genre oute groupe E - IS - S du mot désiré. 
Je favoriserai donc un accès direct en les groupant selon ces 
propriétés. 
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Puisque dans ce tableau List mot, il n 1 y a que des rac:l1cowx de mots, 
il faut bien dire où sont les termina i sons correspondantes. 

A chaque nature de mot, J'assoc ~ une table. Elle décrit ces 
terminaisons s'il y en a. 

It y .a. donc pour ch a q u e n,ot une ré Fe re;i ce . ver s une de ces t ab l es • 

Etudions ces différentes tables. 

Elles concernent des mots variables ou invariables. 

Pour les mots variables : 

TN CO M (table des noms communs), TAOJ Q ! table des adjectifs qualif i -
catifs) 

TEVERBE, TISVERBE, TSVERBE (tables des verbes en E, en IS oa en S) 

Chacune de ces tables c.onl-ient 2 types d 'inf or mat ion • 

• une copie conforme du fichier correspondant (FSTXNCOM, FSTXADJ, 
FESTXVB, FISSTXVB, FSSTXVB) 

• le numéro d'ordre alphabétique du mot, c'est à dire un pointeur 
ve r s le tableau IN DICE, vers son radical. 

l'ordre des éléments de chaque table est celui du fichier corres­
pondant. 

Pour les mots invariables . 

TADV (table des adverbes de manière,) TFNPROP, TMNPROP (tables des 
noms propres féminin masculin. 

La seule information quel 1 on y trouvera\pour chaque mot est son 
numéro d'ordre abphabétique, c'est à dire une r~F6~enœ vers le 
tableau indice. 

INDICE 

~ t,--,' 
i 

; . 
TNCBM, TAO JQ, 
TEVERBE, T ISVERBE, TSVE RB r ~ 

TADV, TFNP ROP, TMNPROP . 
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Pou r c haa ue t able , quelle q ue soit la nature du mot qu'elle 
concerne,son indice est l a cl é d'accès q ue j 1 ai indiau é e dans 
le schéma d ' a cc ès r, • En f ai t,c 1 est le num é ro d 1 ordre al pha-
bétique d 1 un mo t pa r mi les a utre s mot s de même nature. 

Revenons à TEVE RB E, TISVERBE, TSVE RB E. 

Nous avons vu quepour les verbes, nous n'enregistrions pas les 
terminaisons mais plutôt un numéro de référence vers des règles 
de conju gaison. 

Il me reste à vous décrire comment sont enregistrées ces rè gles 
en mémoire principale. 

Je r épè te que funit é d'enregistre ment sur fichier est le GROUPE 
(cf p.64 ) 

Je vais char g er bout à bout tous les composants de chaque g roupe 
du fichier dans un tableau compacté de caractères (cela ne vous 
ra ppelle rien, cette astuce pour é cono mise r de la place?) 

Voi ci ce tableau - TER MI ~AISO N. 

valeu r s 1er CROUPE 2ème GROUPE r-J ème GROUPE 

11 1, ,l, ,,1, l,,,,, l , ,, , , ll ,1, ,1 l1, 111 I ,(. C,I,, ,,1 
p r é sent pas sesim pl e pa rtpasse 

im parfa it futur s i mp le 
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Mais les terminai~ons sont de différentes longueurs. 

Je vais donc œéer un tableau de pointeurs pour connaître le 
début de chaque zone logique de ce tableau 

TERMINAISON 

INDIRECT 

exemple d'emploi. 

Quelle est la terminaison 3è pers.singulier au futur simple 
d 1 un verbe de groupe 4? 

Cette terminaison dans TERMINAISON, commence à l'adresse 
renseignée dans l'entrée. 

INDIRECT [ 1 

--------car le premier 
indice de 
INDIRECT est 1 
et pas 0 

+ 25 X ( 4 - 1 ) + 6 X ( 4 - 1 ) + 

I \ \ \ 
car dans un GROUPE car il y 
il y a 25 zones zones logiques 

• 1 

logiques\ \ par temps de 
l'indicatif 

car groupe 4 
\ 

car on veut le 
début des zones 
du groupe 4 

car 3è pers 
du singulier 

c.ar on veur le>< r~•.,..,i,, 
bu·""'"«~ & on ol" F<lhll! 

Car F=uTvr z 4f!m& h~tupl 

Il faut aller chercher tous les caractères dans TERMINAISON à partir 
de cette adresse jusque celui qui se trouve en 
TERMINAISON [INDIRECT Il3dresse calculée+1J] exclu ( c'est le début 
de la terminaison suivante ). 
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c, organisation des données relatives à la sémantique. 

Les accès sont relativement peu fréauents. Ces renseignements 
resteront sur fichiers. Ils seront aunomb,..cle.siJC. 

FSEMADJ (fichier sémantique des adjectifs) 
FSE MNCOM (f chier sémantique des noms communs) 
FCL ASSES (fichier sémantique des classes noms) 
FSEMEV6, FSEMISVB, FSEMSV6 (fichiers sémantiques des verbes en 
E, IS et S). 

Commençons par les plus simples. 

FSEMADJ. 

Le schéma d'accès nous ap rend quepour chaque adjectif on doit 
accéder à son ou ses numéros de classe. 

Le ième enre g istrement de ce fichier contient l'information 
du ième adjectif par ordre al phabétique. 

Cha::µe enregistrement donnera : 

• le nombre de classes auxquelles appartient cet adjectif • 
• la liste des numéros de classe. 

Remarquons que ce fichier ne servira qu 1 au décodage de phrase 
d'enfant et n'apparaît qu'en commentaire dans mes programmes. 

FSEMADJ = file of SEMADJDESC; 

SE MADJDESC = packed record 
NBCL : o •• s; 
LCLAS: array[1 •• 3]of integer 

end; 

FSEMNCOM. 

D'un nom commun, il faudra accéder à 3 types d'information. 

- A quelle classe sémantique appartient-il? 
Pour tout enregistrement, nous avons notamment 

• le nombre de classes auxquelles appartient ce nom • 
• la liste des numéros de classes. 

Les numéros de classes adjectifs qu'il admet dans le sensrecevoir 

La question précise qui se posera sera 
adjectif numéro i? 

admet-il la classe 
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J'emploie donc une table de boolee nsde 5 entrées (il ya 5 classes) 
LCLASSE i me répondra oui ou non. 

- Quels adjectifs prend-il dans le sens générer? 

On distingue des adjectifs "avant" et "après". 
Pour chacun d 1 eux,nous retiendrons 
• Le nombre d'adjectifs (avant et après) qu'ils prennent 
• La liste des nu mér os d'adjectif (ils sont classés par ordre 

alphabétique) 

FESMNCOM = file of SEMNCOESC; 

SE MN CDESC = packed record 

GENERER record 

FCLASSES~ . 

NBADAV:integer; 
NBADAP:integer; 
P T AD A V : arr a y [ 1 •• BJ of in te g e r ; 
PTADAP :array [1 •• Bj of integer 

end; 
RECEVOIR record 

LCLASSE: packed array 1 •• 5 of boolear 
end; 

APPARTIENT: record 

end; 

NBCL :O •• 3; 
LCLAS:array (1 •• 3]of integer 

end 

Toujours selon le schéma d'accès, nous devons, pour chaque classe 
sémantique connaître l'ensemble des noms communs qui la composent. 

FCLASSES reprend ces informations. Ce fichier sera trié par ordre 
croissant de numéro de classe 

Pour chaque article,nous relevons deux renseignements 

• combien de mots dans la classe 
• liste des numéros de noms communs qui composent cette classe, 

triés par ordre croissant 

FCLASSES = file of VALCLAS; 

VALCLAS = record 

LISTEMOT:array(1 •• 2O]of integer; 
LONGLIST:integer 

end; 



72. 

FSEMEVB, FSEMISVB, FSEMSVB. 

Pour l'aspect sémantique, les verbes sont aussi disposés dans 
3 fichiers selon leur groupe E, IS, S. 
C'est bien plus commode de garder partout la même méthode. 

A chaque verbe de groupe E,IS, ou S, il correspond un article 
dans un de ces trois fichiers. 

Cet article contient l'information nécessaire au décodage 
et à la génération pe phrase. 

Chacun de ces fichiers est trié selon l'ordre alphabétique des 
radicaux des verbes qu 1il concerne. Chaque article concerne donc 
un verbe précis. 

dans le sens "recevoir une phrase" 

j'enregistre - la liste des classes de noms permis pour exercer 
la fonction sujet, EDO, COI dans une phrase écrite par l'enfant. 

quand j'emploierai Cette information, ce sera pour poser la 
question : le verbe "untel" admet-il comme sujet COD ou COI 
un mot de la classe i? 

Pour faciliter la recherche de la réponse, j 1 ai construit un 
tableau compacté de boole~,s. Sa longueur est le nombre de classes 
Pour répondre à ma question, il suffit de voir si TABLEAU[i] 
est vrai ou faux. 

dans le sens "générer une phrase" 

j'enregistre 
- La liste des c l qsses de noms permis pour exercer la fonction 
sujet,cod ou coi dans une ph~ase construite par programme. 

J~emploierai cette information pour connaître l'ensemble des 
classes parmi lesquelles je peux effectuer un tirage aléatoire. 

Pour faciliter ce travail, j'emploie un tableau d'entrées. 
Sa longueur est lenombre des classes retenues pour la fonction 
considérée (sujet, COD, COI). 
Chaqlle élément de ce tableau me donnera vn numéro de classe 
valable. 

- La Liste de s n u m é r os des ad v e r be s q u e j I a i as soc i é s au ver be 



FSEMEVB 
FISSEMVB 
FSSEMVB 

= file of SEMVBDESC 
= file of SEMVBDESC 
= file of SEMVBDESC 
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SEMVBOESC = packed record 

CODEXISTE :boolean; 
COIAEXISTE:boolean; 

RECEVB 

GENERVB 

end; 

:record 

SUJOK :record 
SNBCLAS:integer; 
ST AB: packed arr a y 1.. 25 of b oolea 

end; 

CODOK :record 
CODNBCLAS:integer; 
COOTAB:packed array 1 •• 25baf

1 oa ean end; 

COIAOK:record 
COIANBCLAS:integer; 
COIATAB:packed array 

end; 
1. .2s of 5oolean 

end; 

:record 

LISTSUJ:array 1 •• 20 of integer; 
NBSUJ :integer; 

ADVTAB :array 1 •• 20 of integer; 
NBADV :integer; 

COD :record 

COIA 

end 

CODLIST:array 1 •• 20 of integer; 
NBCOO:integer 

end; 

:record 
COIALIST:array 1 •• 20 of integer 
NBCOIA:integer 

end 
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o. La matrice des digrammes. 

Vous avez peut-être oublié? C'est parce que c'est déjà loin. 

Je vous rappelle vite, très vite qu'il s'agit d'une base de do~n«s 
statistiqu~. Elle permet d'orienter la correction des fautes 
d'orthographe d'usage et des fautes de frappe. 

Elle nous dit 'essaye plut8t de "chipoter" cette lettre, elle 
a plus de chance qu'une autre !'(pour plus détail, vous pouvez 
revenir à la p. ) 

TYPE MATRICE= ARRAY [•@• •• •z•,•~• .. 1 z1] of integer; 

Cette implémentation a comme\avantage qu'elle permettra d'accéder 
directement à une valeur de la matrice en employant les caractères 
du mot à corriger comme abscisses et ordonnées. 

ex. VAR DIGRAMME : MATRICE 
soit le mot "groseille" 

DI GRAMME [' 0 ' ' S 1] , . vous donnera immédiatement le 
nombre de fois qu'un 11 0" est suivi 
d 1 un "S" dans mon vocabulaire. 



QUATRIEME PARTIE : CONCLUSIONS, CRITIQUES, PROLONGEMENTS 

A. CE QUE J'AI DEJA FAIT 

B. CE QU'IL RESTE A FAIRE 

C. LES DIFFICULTES RENCONTREES 

~ - - --- - - - -- - -
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4. CONCLUSIONS, CRITIQUES, PROLONGEMENTS 

La dernière ligne droite ••• Oh non ! Arrivée d'étape seulement. 
Une étape du Nord avec ses pavés, ses bourrasques, et ses champs 
de blé. Il reste la montagne, le Galibier. 

Tirons quand même les leçons de ce premier tronçon. Ensuite 
nous parlerons du reste du parcours. 

a. ce guej'ai déjà fait et les difficultés rencontrées. 

Avant tout, avec Monsieur Tonneau et Monsieur Wéry, nous avons 
fait l'analyse d'un projet E.A.O. Le résultat est bon. 
Il encourage à poursuivre la coopération enseignants - informa­
ticiens. C'est la porte ouverte à de bons didaditiels. 

Ensuite, j'ai construit un générateur de phrases. 
La syntaxe n'est pas trop redoutable. Il n'est pas très difficilE 
de construire des phrases correctes et bien accordées, si l'on 
n'est pas exagérément gourmand. 

Notez cependant que la langue française est pleine d'exceptions. 
Beaucoup trop pour moi. Cela signifie qu'il y a eu parfois des 
"chipotages" malpropres au niveau programmation. Cela contribue 
à cfrninuer la lisibilité des prog rammes et à augmenter les coOts 
de construction et de mahtenance. 

Je vous ai montré aussi que ~aspect sémantique propre aux 
lan g ues naturelles reste bien l'épouvantail redouté. 

D'ailleurs tu as ri en lisant mes phrases. Ne ni e pas , ;re l e sa i s ! 
C'est vrai 9 'elles sont drôles, boiteuses. 

Vous avez compris qu'il manque le contexte dont chaque mot 
a besoin pour acquérir sa pleine signification. 

Ex. Un instituteur habile avait promis ce vêtement bleu. 

Les questions jaillissent. 
Un instituteur habile? Pourquoi pas un mécanicien, un horloger 
ou un bricoleur? 
Pourquoi dire qu'il est habile? A qui a-t-il promis? Pour 
quelle raison? 
C'est curieux, un instituteur ça promet des punitions, des zéros 
des devoirs et des leçons. Pas des vêtements bleus. Il n'est 
pas tailleur puisqu'il est instituteur. 

C'est qu'il n'a pas de préju gé s mon programme! Hn'est pas 
poête non plus. 
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Il ne fait pas de style. La musique de phrase? Il ignore. 

N'y aurait-il pas de contacts à établir avec les linguistes? 

Pourquoi pas un mémoire avec un étudiant d'une faculté de lettres · 
Pour mettre à jour des règles simples de choix de structures 
de phrases, du vocabulaire, voire des règles élémèntaires 
de style, par exemple, j'ai cru constater qu'un adjectif sonnait 
mieux avant le nom, que deux mots longs successifs faisaient 
souvent très laid ••• N'est ce pas à méditer? 

N'oublions pas le système de correction automatique de fautes 
d'usage et de fautes de frappe que~acques Kinet a étudié avec 
moi. 
Je vous en ai déjà parlé suffisamment p.~~ ainsi que de ses 
extensions nécessaires et des problèmes qui se présenteront. 

b. ce qu'il reste à faire. 

Ce n'est pas tout à fait la partie immergée de l'iceberg, mais 
quand même. 

Il y a tout le décodeurà programmer. 
alors, nous disposerons de deux outils : un générateur et un 
décodeur. Il sera très gai avec l'aide d'un enseignant 
intéressé de composer des scénarios en employant 
notamment les notions de référentiàs et de va~iations, de les 
programmer et enfin de les teBter avec les petits enfants. 

J'insiste sur le mot composer~ C'est bien plus difficile qu'on 
ne l'imagine~ Ainsi nous avons eu beaucoup de mal les 
enseignants et moi. Nous n'avons d'ailleurs écrit un scénario 
que pour le problème des inversions. 

Il ne suffit pas de récupérer des exercices dans des bouqu!ns. 
L'ordinateur a des qualités propres qu'il faut employer, notamment 
une capacité de dialogue que n'offrent pas les livres. 

c. les difficultés rencontrées • 

. ~~-~~~~~~-~~-!~~~~!l~~: 
Il y a bien sûr les problèmes de communication. D'une part 
un étudiant qui ne savait trop par quel bout commencer, qui 
piétinnait et s'exprimait plutôt mal. En face, deux membres 
du corps enseignant pleins de bonne volonté mais eux aussi assez 
désorientés. Nous avons rapidement défini les grandes lignes, 
la philosophie du projet. 
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C'était plus compliqué de les préciser. Nous ne connaissions 
chacun que notre discipline et nou ~ renvoyions assez 
facilement les difficultés. 

~•est l'intérêt d'un mémoire de confronter les étudiants à ces 
embûches. 

Pour ma part, tout s'est arrangé quand le sujet s'est pfécisé. 

Au niveau de la réalisation. 

Contraintes techniques. 

l'APPLE II possède 48 kram, pour mon projet, détait un peu court. 
Pas parce que~on projet est plus gros qu'un autre, mais par Sd 
nature. 
D'abord, il me fallait~ne base de données en mémoire centrale 
et ensuite parce que le français est truffé d'exceptions, ~ce qui 
engendre des kilomètres d'instructions et sature la machine. 
De plus, je découvrais le micro-ordinateur et j'ai pèrdu 
énormément de temps en manipulations que je prévoyais pas. 

Difficultés de maintenance. 

Les exceptions entravent les règles habituelles de design. 
(beaucoup penser avant de programmer). Les programmes seront un 
peu plus touffus,moins lisibles. Ils seront plus compliqués 
à modifier, la documentation sera plus ~ngue à lire. 

Par ailleurs, il m'a toujoursremblé essentiel qu'un utilisateur 
puisse modifier aisément le vocabulaire. Mon choix est 
subjectif. Il n'a donc aucune raison d'être définitif. 

De tels changements ne seront pas simples. 

La base de données est saturée, si on ajoute un mot, il faut en 
ôter un autre. Il faut aussi entrer tout l'entourage sémantique 
de ce mot (quepeut-il suivre ou précéder, de quels verbes peut-il 
être sujet COD COI, à quelle classe appartient-il?) et 
l'entourage syntaxique de ce mot (comment s'accorde-t-il ?) 

Pour créer cette base de données, il m'a fallu écrire de longs 
programmes. 
Je n'en parle pas dans le mémoire, ce n'est pas le but du travail 
mais cela m'a pris beaucoup de temps. 

Je les ai écrit pour moi ces programmes, pour tester au plus 
vite mon générateur. 
Ils ont peu de traitement d'erreur, ils ne sont pas "user friend~• 

Avant de rendre ce mémoire, jem'appliquerai à les améliorer en 
ce sens. 

Voilà, je ne rédige plus. J'espère que vous avez aimé ce 
projet, qu'il aura une suite. J'aimerais m'en occuper, c'était 
très gai. 
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DIAGRAMMES SYNTAXIQUES ,COMMENTAIRES ,NOMENCLATURE • 

----------------------------------------------------

Notation : Le signe "!" renseigne un 61,ment que les diagrammes 
ne représentent pas ,mais dont il faut tenir compte. 

phrase 
type-1 

phrase 
type-2 

phrase 
t e-3 

phrase 
type-4 

oh-rase 
tyPe-5 

phrase 
type-6 

phrase 
type- ·/ 

phrase 
t e-8 

' ' • 

Ce diagramme montre qu'une phrase peut se définir de huit manières 
distinctes dans mon projet. 

Il indique que la phrase se terminera par un point. 

! Il ne pricise pas qu~ la première lettre du premier mot doit être 

une majuscule. 



- - - ---- - - ---- --- -

phrase-type-1 

phrase-type-2 

groupe 
sujet 

groupe 
sujet 

pronom 
cod 

groupe 
verbe 

groupe 
verbe 

A. I . 2 

groupe 
complé 

adv-man 

complé 
coi 

adv-man 

Chaque verbe du groupe-verbe doit nécessairement accepter 
un complément d'objet direct. 

pronom-cod 

1 me 1 

'te' 

'le' 

'1 a' 

1 les 1 

1 nous 1 

'vous' 

Lorsque la dernière lettre 
du pronom et la première 
lettre du mot qui suit le 
pronom sont des voyelles, 
la dernière lettre du pronom 
est remplacé e par une 
apostrophe ,le blanc qui sépare 
ces deux mot s sera supprimé. -



phrase-type-3 

groupe 
su·et 

verbe 

pronom 
Cod 

'qui' verbe 

verbe 

A . I. 3 

groupe 
complé 

Le premier verbe doit admettre un complément d'objet direct. 

phrase-type-4 

verbe groupe 
sujet 

On distingue selon deux axes 

groupe 
complé 

adv-man 

'?' 

• Le sujet est un pronom personnel ou un nom propre/ commun 
• Le temps du verbe est simple ou composé 

a. Le sujet est un pronom personnel. 

------------------------------------
1. Le temps est simple. 

--~>---( verbe )~--,---f( ___ '_' __ )~--,---1(Pron-suj)----

Si le pronom sujet est "il,elle,on,ils,elles" et si le 
verbe ne se termine pas par Il t Il 

alors,on aura 

-+-( verbe ) C ' ' ) C ' . ' ) C ' ' ) (pro~ r t ., t , ,, 
SUJ 



A. I. 4 

2. Le temps est composé. 

aux ' ' ._ ___ pron-suj1---~part-pas1--~ 

Si le pronom sujet est "il,elle,on,ils,elles" et si l'auxiliaire 
du verbe ne se termine pas par "t" , on aura 

aux ' ' 't ' ' ' 

b. Le sujet est un nom propre ou un nom commun. 

1. Le temps est simple. 

groupe 
sujet verbe 1 1 

pron 
suj 

pron 
suj 

Le pronom sujet sera toujours "il,elle,ils,elles" • 

Si de plus,le verbe ne se termine pas par la lettre "t" 
on aura 

verbe ' ' 

2. Le temps est composé 

aux ' ' 

't ' 

pron 
suj 

' 1 

part 
-pas 

part 
-pas 

pron 
suj 

Le pronom sujet sera nécessairement "il,elle,ils,elles". 

Si l'auxiliaire du verbe ne se termine pas par la lettre ~t" 

groupe 
sujet aux ' 1 't ' ' ' 

pron 
suj 
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phrase-type-5 

~ri~~rpal~ > ( verbe ) } C g~~j~~ ~ 
! Le sujet sera nécessairement un nom propre ou un nom commun. 

prop principale 

groupe 
sujet 

phrase-type-6 

prop 
principale 

verbe 

pron-coi 

. complé 
cod 

comple 
coi 

verbe 

'que' 

groupe 
sujet 

Le sujet sera nécessairement un nom propre ou un nom commun. 

phrase-type-? 

prop 
principale 

verbe adv-man 
; groupe 

sujet 

Le sujet sera nécessairement un nom propre ou un nom commun. 

phrase-type-8 

prop 
p incipale 

pron-coi verbe adv-man groupe 
sujet 

Le sujet sera nécessairement un nom propre ou un nom commun. 



groupe-sujet 

groupe-verbe 

pron-suj 

gr-nom 

suite 
composant 

Si le temps est simple. 

verbe 

' ' 

verbe 

Si le temps est composé. 

aux 

aux 

part-pas 

' ' , 

part-pas 

A. I. 6 

'ou' 

verbe 

'et' 

'ou' 

· part-pas 

1 et' 



groupe-complé 

complé-cod 

complé-coi 

complé 
cod 

complé 
coi 

gr-nom 

nom 
propre 

'à ' 

nom 
propre 

La préposition "à" deviendra 

gr-nom 

• "au" si le gr-nom c ommence par "le" 
• "aux" si le gr-nom commence par "les" 

dans les deux cas ,le premier mot de gr-nom est supprimé. 

A. I. 7 



gr-nom 

nom-qualifié 

·adj-def­
in d-sing 

adj-def 
plur 

adj-ind 
plur 

adj-poss 
sing 

adj-poss 
plur 

adj-num 
plur 

nom 
commun 

nom 
commun 

adj-qual 

adj-num 
plur 

adj-num 
plur 

adj-num 
plur 

1-----;,--- adj-qual 

nom 
commun 

A . I. 8 

nom 
qualifié 



A . I. 9 

suite-composant 

'ou' 

composant composant 

'et' 

' ' 

composant 

gr-nom 

pron-comp 

' L ' i LES 



A. I.10 

pron-suj 

pron-coi 

'me' 'te' 'lui' 'nous' 'leur' 

Quand la première lettre du mot qui suit un pronom coi est une 
voyelle et que le pronom coi se termine par une voyelle, cette 
dernière voye l le est remplacée par une apostrophe, le blanc qui 
sépare les deux mots est supprimé. 

adj-def-ind-sing 

'le' 'la' 'un' 'une' 
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adj-def-plur 

---,--.... ( 
1 
les 

1 )t-----!,---

adj-ind-plur 

---)---1( 1
des•)~--~---

adj-poss-sing 

'ma' 'ton' 'son' 

adj-poss-plur 

'mes' 'tes' 'ses' 'nos' 'vos' 'leurs' 
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adj-dem-sing 

1 Ce 1 

'cette' 

adj-dem-plur 

--;,-~( 'ces' )a---,--

adj-num-plur 

1 
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Nomenclature par ordre alphabétique, 

adj-def-ind-sing (adjectif défini ou indéfini singulier); 
adj-def-plur (adjectif défini pluriel); 
adj-dem-plur (adjectif démonstratif pluriel); 
adj-dem-sing (adjectif démonstratif singulier); 
adj-ind-plur (adjectif indéfini pluriel); 
adj-num-plur (adjectif numéral pluriel); 
adj-poss-plur (adjectif possessif pluriel); 
adj-poss-sing (adjectif possessif singulier); 
adj-qual (adjectif qualificatif); 
adv-man (adverbe de manière); 
aux (auxiliaire du verbe aux temps composés); 
complé-cod (complément d'objet direct); 
complé-coi (complément d'objet indirect); 
composant (composant d'un sujet composé); 
groupe-complé (groupe complément); 
gr-nom (groupe nom); 
groupe-sujet ; 
groupe-verbe ; 
nom propre 
phrase 
phrase-type-1 
phrase-type-2 
phrase-type-3 
phrase-type-4 
phrase-type-5 

( premier type de phrase); 

... ~ ... 

phrase-type-6 
phrase-type-7 
phrase-type-8 ; 
part-pas (participe passé du verbe); 
pron-comp (pronom d 1 un sujet composé); 
pronom-cod ( p ronom comp l ément d'objet direct); 
pronom-coi ( p ronom comp l ément d'objet indirect); 
pron-suj (pr o nom personnel sujet); 
prop-principale (proposition principale); 
suite-composa n t (sujet composé); 
verbe 

Ce qui se tro u ve entre parenthèse n'est pas une définition mais 
simplement une aide pour déchiffrer les identificateurs. 
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SPECIFICATIONSDES TYPES DE DONNEES DU PROGRAMME 'GENERATION' 

a. Les constantes 
b. Les types propres à la sémantique 
c. Les types propres à la syntaxe 

La majorité des types de données présentés sont également 
employés dans la gestion de la base de données au niveau 
syntaxique (programme 'gesdictio') et au niveau sémantique 
(programmes' gersema' et 'ter m' ) • 

Passons les en détail. 

a. Voyons d'abord les constantes 

NBCHAR 
NBMOT 
NBMNP 
NBFNP 
NBVE 
NBVIS 
NBVS 
NBNC 
NBAQ 
NBAM 
NCH 
NTERM 

,·{bCH?~F<::.:. ?COO: 
Nf.l''lDT=--= :?'iO ~ 
N.F.11"\:-✓ F' == J. 7; 
!\! )?.F-l\\f-i:-.::: t ·7; 
Nl:t\}1:::=:=2 ~- ~ 

NB') I t.,~7 '.; 
f\J B 'v' ~~ ::.-: 1 f.:., ~ 
N E~ J\l C~ :::-. :t ~:: ~::.~ ;; 
0-! Fi 1:.:) D "" :~:o , 
1,1 Fi P; M :.-:-:::~ 0 ; 
N i"' '.! .• .. •~ t•. _,, 

est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 
est la longueur 

maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 
maximum 

du type de tableau TABC2000 . , 
du type de tableau TABD290 . , 
du type de tableau TABIMASCNP 
du type de tableau TABIFEMNP 
du type de tableau TABEVERBE 
du type de tableau TABISVERBE 
du type de tableau TABSVERBE 
du type de tableau TABNCOMMUN 
du type de tableau TABADJQUAL 
du type de tableau TABADVERBE 
du type de tableau TABTERM ; 
du type de tableau TABINDIR ; 

; 
; 

; . , 
; 



b. Les types propres à la sémantique 

• SEMADJDESC 

S~MAD JDESC - PACKED RECORD 
NBCL:1 .• 3; 
LCLAS: PACKED ARRAY C1 .. 3JOF I NTEGER 

END; * ) 

Ce type d'enregistrement donne pour chaque adjectif 
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NBCL le nombre de classes d'adjectifs auxquelles appartient 
l'adjectif concerné (au plus trois) 

LCLASS la liste des numéros de classes par ordre croissant 

• VALCLAS 

V0LCLAS=PACKED RECORD 

END~ 

LISTEMOT:ARRAYC1 .• 20J OF INTEGER; 
LONGLIST :INTEGER 

Ce type d'enregistrement donne pour chaque classe de noms 

LDNGLIST le nombre de noms que possède cette classe 

LISTEMOT la liste des numéros d'ordre alphabétique de ces 
mots triés parmi l'ensemble des radicaux des noms 
communs ; 

• FONC 

FUI IC ·-- (sua ' COD' COI/:)' ADV) ; 

Ensemble des rôles que peuvent jouer les groupes noms et les 
adverbes dans une phrase 

SUJ sujet 

COD complément d'ojet direct 

·-·7 

COIA complément d'objet indirect introduit par la préposition à 

ADV adverbe de manière 
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• SEMNCDESC 

SEMNCDESC = PACKED RE CORD 

GENERER:PACKED RECORD 
NBADA\J : INTEGER; 
NBADAP:INTEGER; 
PTADAV:PACKED ARRAY[1 .. 8JOF INTEGER= 
PTADAP:PACKED AR RAY [1 . . 8JOF INTEGER 

END; 

RECEVOIR:PACKED RECORD 
LCLASSE:PACKED ARRAY [ 1 .. 5JOF BOOLEAN 

END; 

APPARTIENT:PACKED RECORD 
I\IBCL : 0 .. 3 ; 

END; 

LCLAS:PACKED ARRAY[1 .. 3 J OF INTEGER 
END 

Cet enregis t rement se compose de trois parties, 

GENERER contient de l'information sur les noms communs 
nécessaire à générer des groupes noms 

NBAOAV nombre d'a d jectifs que l'on a attribué à un nom 
pour le précéder 

NBAOAP nombre d'a d jectifs que l'on a attribué à un nom 
pour le suivre 

PTAOAV liste des numéros des adjectifs 'avant' triés 
par ordre alphabétique des radicaux d'adjectifs 

PTADAP liste des numéros des adjectifs 'après' triés 
par ordre alphabétique des radicaux d'adjectifs 

eetit exemele . soit le mot 'poisson' . 
nbadav:3 4 gros 
nhaciao:2 1 3 petit 
ptadav:4 1 3 33 25 rouge 
ptadap:25 54 33 vieux 

54 vert 
Nous pourrions générer un 'petit poisson' 

ou un 'poisson rouge' • 

RECEVOIR contient de l'information sur les noms communs 
nécessaire pour décoder des phrases 

LCLASSE rappelons-nous que les adjectifs sont répartis 
en cinq classes numérotées 1 •• 5 ; 
LCLASSE est un tableau de booleens à 5 entrées, 
une entrée par classe. 
LCLASSE = vrai si le nom commun accepte un 

i adjectif de la classe i 
faux sinon • 



A.II.4 

APPARTIENT ce type d'enregistrement donne pour chaque nom 

NBCL nombre de classes noms auxquelles appartient ce nom 
( trois au p1us ) 

LCLAS liste des numéros de classes triés par ordre croissant . 

• SEMVBDESC 

SEMVBDESC - PACK ED RECORD 

CODE XISTE: BOOL EAN; 

CO IAE XI STE~BODLEAN; 

RECEVVB: PACKED RECORD 

SUJOK:PACKED RECORD 
SI\IBCLAS: I NTl:::.GER; 
STAB~PACKED ARRAY[1 .. 25J• F -BOOLEAN 

Ei,ID; 

CODOK:PACKED RECORD 
CODNBCLAS: INTEGER; 
CODTAB:PACKE D ARRAY[1 . . 25JOF BOOLEAN 

END; 

COIAOK:PACKED RECORD 
CCIANBCLAS:I NTEGER; 
C• IATAB:PACKED ARRAY[l .. 25JOF BOOLEAN 

i::~l\lD 

END ; 

GE NE RVB:PACKED RECORD 

l:::i\J.D; 

L ISTSUJ:PACKED ARRAY[ 1 .. 20JOF INTEGER; 
~-lBSUC::! ; I i'--lTEf:.,EF< ; 
ADVTAB:PACKED ARRAY[1 .. 10JOF INTEGER; 
NUPdY•.J: .I NTEi'.:i E I::;; ; 

~OD:PACKED RECORD 
CODLIST:PACKED ARRAY [1 . . 2 0JOF INTEGER; 
NDC:::CiD: I NTEGER 

END; 

CO A:PACKED RECORD 
COI ALIST:PACKED ARRAY[l .. 2 0JOF INTEGER; 
!\i.BCD I A~ I J\IT E GER 

Er{D; 
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r•DEXISTE vrai si le verbe concerné admet un complément 
d'objet direct dans le cadre de ce projet ; 

COIAEXISTE vrai si le verbe concerné admet un complément 
d'objet indirect dans le cadre de ce projet ; 

RECEVVS contient de l'information sur les verbes nécessaire 
à décoder les phrases d'un enfant 

SUJOK 
SNSCLAS nombre de classes de noms dont je juge que les 

éléments peuvent être sujet du verbe concerné 
dans l'esprit de l'enfant 

STAS tableau de booleens,à chaque entrée correspond 
une classe de noms; STAS . est vrai si j'estime 
que les éléments de la classe i peuvent être 
sujet du verbe dans l'imagination d'un petit élève 

CODOK 
CODNSCLAS nombre de classes de noms dont je juge que les 

éléments peuvent être complément d'objet direct 
du verbe concerné dans llesprit de l'enfant 

CODTAS tableau de booleens,à chaque entrée correspond 
une classe de noms; CDDTAS i est vrai si 
j'estime que les éléments de la classe i peuvent 
être co mplément d'objet direct du verbe dans 
l'esprit de l'enfant 

CDIADK 
CDIANSCLAS nombre de classes noms dont je juge que les 

éléments peuvent être complément d'objet 
indirect du verbe concerné dans l'esprit de 
l'enfant 

CDIA TAB tableau de booleens,à chaque entrée correspond 
une classe de noms; COIATAB i est vrai si 
j'estime que les élémentsde la classe i peuvent 
être complément d'objet indirect du verbe dans 
l'esprit de l'enfant ; 

GENERVS contient de l'information nécessaire à la génération 
d 1 une phrase 

LISTSUJ liste de s classes de mots dont je juge que les élément 
peuvent jouer le rôle de sujet 

NBSUJ nombre d'éléments de LISTSUJ 

ADVTAB liste des numéros des adverbes que je juge pouvoir 
accompagner le verbe 

NBADV nombre d'éléments de ADVTAS 

COD 
CDDLIST liste des classes de mots dont je juge que les 

éléments peuvent jouer le rôle de cod 
NSCOD nombre d'éléments de CDDLIST 



COIA 
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COIALIST liste des classes de mots dont je juge que les 
éléments peuvent jouer le rôle de coi 

NBCOI nombre d'éléments de COIALIST; 
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c. types propres à la syntaxe 

-----------------------------
• con j ugaison 
• table de noms, de verbes, d'adjectifs, d'adverbes ,de nort1s~"'opus 

1. conjugaison 

TABTERM = FAC~ED ARRAY [1 •. NCHJ OF CHAR; 

TABINDIR = PAL~iD A~RAY [1 .. NTER MJ OF INTEGER; 

TABSTR ING ~ PA C~ED ARRAY [1 .. 6 J OF STRI NGS; 

GROUPE= ~AC~~D RECO RD 
PRESENT:TABSTRING; 
r ~rARFAIT:TABSTRING; 
PASSESIMPLE: TABSTRING; 
~JTJRSIMPL E :TABSTRING; 
PART?ASSE ;STRING4 

i.:. :J ; 

TEfihLO~J ~ ~I ~ E •~ GROUPE ; 

• TA BTERM 

Type de tableauxqui contient bout à bout sans séparation les 
terminaisons de chaque conjugaison considérée. 

Les terminaisons sont triées 

- par ordre croissant des numéros de groupe tels qu'ils a 
apparaissent dans le guide BESCHERELLE* 

- par ordre de temps au sein d'un groupe 
(présent,imparfait,passé simple,futur simple,participe passé 

- par ordre de personne au sein d 1 untemps 
(1ère,2ème,3ème singulier,1ère,2ème,3ème pluriel) 

Sa longueur est la somme des longueurs de toutes les terminaisons 
en n'oubliant pas de compter le séparateur • 

• TABINDIR 

Ce type de tableau contient les adresses du début des terminaisons 
dans un tableau de type TABTERM 

Sa longueur qui est le nombre de terminaisons vaut : 

- nombre de groupes X nombre de terminaisons par groupe 

où no mbre de- terminaisons par groupe égal 

nombre de personnes X nombre de temps+ une (participe passé) 

soit 6 X 4 + 1 = 25 
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• TABSTRING 

C'est un type de tableau de strings -associé à un temps. 

Le 1er co ntient la terminaison de la 1ere personne singulier 
. . 2è . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2è . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . 3è . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3è . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . 4è . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 1ère . . . . . . . . pluriel . . 5è . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2è . . . . . . . . . . . . . . . . . . 6è . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3è . . . . . . . . . . . . . . . . 

• GROUPE 

C'est un type d'enregistrement qui contient les terminaisons 
des 4 temps {présent,imparfait,passé simple,futur simple) et 
du participe passé d'un groupé BESCHERELLE • 

• TER MCONJ 

C'est un type de fichier de GROUPE trié par ordre de numéro de 
groupe 

2. tables des noms,adjectifs,verbes,adverbes,noms propres 

• NATURE 

C'est l'ensemble des natures des différents mots enregistrés 
dans la base de données. 

FNPROPRE 
M~-JPROPRE 
NCOM 
EVERBE 

ISVERBE 

SVERBE 
ADJQ 
ADVMAN 

• SUFFIXE 

nom propre féminin 
nom propre masculin 
nom commun 
verbe appartenant à un groupe EISS E 
(retenez que ce son~ les verbes en er) 

appartenant à un groupe EISS IS 
(retenez que ce sont les verbes qui font issant 
au participe présent ex finissant) 

: verbe qui n'est ni en E, ni en is 
: adjectif qualificatif 

adverbe de manière 

SUFFl X~=PACKED RECORD 
FS Y ~ f<CJOLE{~ N; 
FPY: BDDl._Eti1,1 ~ 
MSY ~ E<0 8 U:P,N; 
JvlF'Y ~ BCOLEi:-~ f\.l ; 
F S ~ STFd NGl:.l; 
rF': STHINGB; 
ME: STF<I NGB; 
t'if=·: STFd NGB; 

END ; 
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Type d'enregistrement 
, 

qui contient compose 

FSY booleen, vrai si le mo t ~dme t un féminin singulier 
faux sinon 

FPY booleen, vrai si le mot admet un féminin pluriel 
faux sinon 

MSY booleen, vrai si le mot admet un masculin singulier 
faux sinon 

fl'l P Y booleen, vrai si le mot admet un masculin pluriel 
faux sinon 

FS si FSY e st vrai, c'est la terminaison 
faux, indéfini 

FP si FPY est vrai, c'est la terminaison 
faux, indéfini 

MS si MSY est vrai, c'est la terminaison 
faux, indéfini 

MP si ~1P Y est vrai, c'est la terminaison 
faux,indéfini 

• SUFFVB 

SuF ~vB~PACKED RECORD 
.[!\IF: s··-Fn NG5; 
CCJl\iJ: I NTEGEF: 

EI\ID; 

Type d'enregistrement qui contient 

I NF 
CO NJ 

la terminaison infinitive d'un verbe 
son numéro d'ordre de conjugaison 

fém.sing du 

fém.plur du 

masc.sing du 

masc.plur du 

mot 

mot 

mot 

mot 

attention ! ce n ' est pas son numéro de groupe BESCHERELLE 
c'est le numér o d'ordre de son groupe BESCHERELLE 

• STXVBDESC 

S°i"XV.l:.IDESC.: 

END; 

TEF~MVB: SUFFVB ; 
A:OIND~INTEGER 

Type d'enregistreme n t qui contient 

TER MVB 
ADINO 

la description de la partie variable (SUFFVB) d'un verbe 
le numéro d'ordre alphabétique du radical d 1 un verbe 
parmi l'ensemble des radicaux de tous les mots du 
dictionnaire 

• STXAOJOESC 

ST:x.AüJDE~L., -· i7f il>:.ED liECDRD 
TEFiMADJ: SUFFI XE= 
ADIND: INTEGER 

END; 
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Typè d'enregistrement qui contient 

TER MAOJ la description de la partie variable (SUFFIXE) d 1 un 
adjectif qualificatif 

ADIND le numéro d'ordre alphabétique du radical d 1 un adjectif 
parmi l'ensemble des radicaux de tous les mots du 
dictionnaire 

• STXNCDESC 

STXNCDU3C - ,=• (.)C: /.L:l:; ;.:;ECDPD 
CARACT~PACKED ARRAY[1 .. 6J OF BOOLEAN ; 
'ï'E f<M ~SUFFI XE 

END; 

Type d'enregistrement qui contient 

CARACT les caractéristiques du nom commun. C'est un tableau 
de booleens qui répond successivement à 6 questions 

TERM 

• STX NCOf~ 

1 - ce nom commun a-t-il une forme fém.sing? (vrai/faux) 
2 - •••••••••••••••••••••••••••••• fém.plur .••.•..••.... 
3 •••••••••••••••••••••••••••••• mas.sing •.•.•..•.•.•• 
4 - • • . • . • • • . • • • • • • • • • . • • . . . . • • • • • mas • p 1 u r ••••••••••••• 
5 - ••••••••••••• admet-il un adj.qual avant? ••••••••••• 
6 - •••••·•··••·· admet-il un adj.qual après? •••·••••••• 

le descr.µeur de la partie variable du nom commun 

8 1.XNLUM - PACKCD REC~~~ 
S TX :STXNCDESC, 
AD,: ,\ID; I NTEGEF, 

Type d'enregistrement qui contient 

STX le descripteur de la partie variable et les caractéristiques 
du nom commun (STXNCDESC) 

ADIND le numéro d~ordre alphabétique du radical du nom commun 
parmi l'ensemble des radicaux de tous les mots 

• DESCRIPTMOT 

D~SCRIP TMO f - PAC/~D RE CORD 
N?H ~ N(HURE. 
NUMPARNAT:INTEGER. 
{.:; m :~ ESSE : I NTEGER 
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Ce type d'enregistrement contient 

La nature du mot décrit Cf NATURE NAT 
NUMPARNAT le numéro d'ordre alphabétique du radical du mot 

ADRESSE 
parmi 1 1 ense~ble des mots de même nature que lui 
Adresse du debut du radical de ce mot dans le tableau 
de type TAB2OOO, avant d'en savoir plus sur ce dernier 
type,retenez que c'est un type de tableau où s'enfilent 
bout à bout tous les radicaux par ordre alphabétique 

• WORD 

~• RD - PACKED RECORD 

E \ID; 

DRT HO~ ST li ï NG'.20; 
l\lnT ~ N{~TUF·<E 

Type d'enregistrement qui contient 

ORTHO 
NAT 

le radical d 1 un mot 
la nature du même mot 

• TABC2OOO 

TABC2'.JO<..i .... ,=·r::i .::;,.::ED (.'\F,FUW [ 1 •• NBCl-:IAR J DF CHAR; 

Ce type de tableau enregistre bout à 
mots du vocabulaire 

- triés par ordre alphabétique 

tous les radicaux des 

- le caractère 1 1 commence et fini ce type de tableau, 
et sépare chaque radical du suivant 

- le dernier mot est bidon, c'est 1 ZZ 1 

• TABD29O 

r f°JiB.i).,;,:9-:,: .... (;, ,;-\t~:,\' = : .. ":·!BMOT 1 DF DESCR I PTMOT; 

La ième entrée de ce type de tableau donne la description du 
ième mot du vocabulaire par ordre alphabétique 

• TABINBF NP 

Type de tableauxdes noms propres féminin 
La ième entrée de ce type de tableau est un entier qui donne 
l'adresse dans un tableau de type TABD29O du descripteur du 
ième nom propre féminin par ordre alphabétique des noms propres 
féminins 
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• TABINBMNP 

TABINBMN~ - A\RAY[l .• NBMNPJ OF I NT EGER; 

Type de tableauxdes noms propres masculins. 
La ième entrée de ce type de tableau est un entier qui donne 
l'adresse dans un tableau de type TAB029• du descripteur du ième 
nom propre masculin par ordre alphabétique des noms propres 
masculins 

• TABSNBNCOM 

TABSNBNCOM - ARRAY[1 .. NBNCJ OF STXNCDM; 

Type de tableau,c.des descripteurs de noms communs. 
La ième entrée de ce type de tableau est un descripteur 
STXNCOM du ième nom commun par ordre alphabétique des noms 
communs 

• TABSENB V, TABSISNBV, TABSSNBV 

TABS~~Bv = ~RRAY[ 1 • . NBVEJ OF ST XVBDESC; 

TABb i b l\lfl ' == ?1f<F<i:::Wï .:l • • NBVISJ OF ST XVBDESC ; 

TABSSNBV = A~RA Y[ l .. NBVSJ OF STXVBDESC; 

Types c de tableaux des descripteurs des verbes en e is s. 
Le ième élément d'un tableau de cestypes est un descripteur 
STXVBDESC du ième verbe e is s, par ordre alphabétique des verbes 
en e, is, s. 
Les radicaux des verbes en e, is, s forment 3 classes distinctes • 

• TABSNBADJQ 

fABSNBADJQ - ARRAY[l . . NBAQJ OF STXADJDESC; 

Type de tableauxdes descripteurs des ad jactifs qualificatifs. 
Le ième éléme nt d'un tableau de ce type est un descripteur 
STXADJDESC du ième adjectif qualificatif par ordre alphabétique 
des adjectifs qualificatifs 

• TABINBADV 

TAB;~G~ DV - ARRAYE1 .. NBAMJ OF I NTEGER; 

Type de tableau~des adverbes de manière. 
Le ième élément d'un tableau de ce type est un entier qui donne 
l'adresse dans un tableau de type TABD290 du descripteur du ième 
adverbe de manière par ordre alphabétique des adverbes de manière 
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d. types de données propres au programme 'génération' 

Bien entendu, les autres types de données sont aussi propres à la 
génération, mais ils décrivent surtout la structure de la base de 
données. 

Voici maintenant les types de données dans lesquels j'enregistre 
les phrases que je construis. 

La majorité des mots sont enregistrés dans des variables de type 
string, mais quelques associations de mots nécessitent des types 
de données plus structurés • 

• GRNOM 

GRNGM=P ACKED RECORD 
DETERMINANT:PACKED RECORD 

D1:STR INGB; 
D2:STRING8 

END; 
ADAV: STRING20 ; 
NOM:STR I NG20 ; 
ADAP:STR I NG20; 
INDIC: PAC KED ARRAY[1 .. 5J OF INTEGER; 

END ; 

Type d 1 enre g istrement en 6 parties. 
Revoyez un peu les diagrammes syntaxiques qui décrivent un groupe 
nom PAl• Si,si j 1 insiste. Ne vous en faites pas, je vous attends. 

Vous y êtes? okl 

Il y a six boites 

~ans la pEemière, DETERMINANT.01, il y aura le déterminant du 
nom s 1 il en possède un ou rien du tout. 

au choix - adjectif défini 
- adjectif indéfini 
- adjectif possessif 
- adjectif démonstratif 
- rien du tout 

Dans la seconde, DETERMINANT.02, il y aura un adjectif numéral 
{qui peut aussi jouer le rôle de determinant) ou rien du tout. 

- adjectif numéral 
- rien du tout 
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Dans la troisième, ADAV il y aura un adjectif qualificatif 
ou rien du tout. 

- adjectif qualificatif 
- rien du tout 

Dans la quatrième, NOM il y aura un nom commun, toujours. 

- nom commun 

Dans la cinquième, ADAP il y aura un adjectif qualificatif ou 
ou rien du tout. 

- adjectif qualificatif 
- rien du tout 

Dans la sixième,1tNDIC il y aura un indicateur (tableau de 5 
entiers) qui me rappelle de quoi est fait le groupe nom. 

INDIC [1] = D la 1ere boite est vide 
1 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif défini 
2 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif indéfini 
3 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif possessif 
4 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif démonstratif 

INDIC[2]= D 2ème . . . . . . . . . vide 
1 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif numéral 

INDIC[3]= D .. 3ème . . . . . . . . . vide 
1 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif qualificatif 

INDIC[4]= D 4ème . . . . . . . . . indéfinie 
1 . . . . . . . . . . . . . . . . . nom commun 

INDIC[5]= D .. 5ème . . . . . . . . . vide 
1 . . . . . . . . . . . . . . . . . adjectif qualificatif 

Deux remarques s'imposent à mes yeux. 

- Pensez-vous que le groupe peut se composer du seul nom commun 
parce que 4 boites peuvent être vides? Il n'en est rien. 

Il existe des contraintes qui me disent que 3 ou 4 boites 
doivent toujours être pleines ensemble. 

Vous les trouverez soit sous formes de diagrammes syntaxiques 
soit quand je vous présenterai l'algorithme qui construit 
le groupe nom. 

- Les boites se présentent dans l'ordre des mots du groupe 
noms. C'est pour cela qu'il y a 2 boites adjectifs ( une 
avant et une après le nom). 



• SUITCOMPOSANT 

D~~C=PACKED RECORD 
N ., ~ CHfiF<; 
FC ~ C!-IP,f<; 

C.:1'.:.\E:E TC: CHPiF< CiF 
'' F ·' J (CP ;; SPF",DNOM) ; 
' G ' :; (CG;; GF/:·~OM ) 

SUITCOMPOSANT=PACKED RECORD 
COMP :ARRAY[1 .. 3J OF DESC; 
NBCDMP~I NTEGFR 

END:. 
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SPRONOM C'est un type de variable qui contiendra un pronom 
personnel ou un prénom. ( au point de vue de la syntaxe, 
prénom= 3ème pers.sin g d'un pronom). 

DESC Ce type de donnée rec èl e la description et la valeur 
d'un composant et d'une suite de composants (rappelez-vous 
les diagrammes syntaxi ques). 
ex. Hervé, sa grande soeur et moi 

NC ' s' si ce composant est sin gulier 
'p ' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . pluriel 

PC ' 1 ' si ce composant est à la 1ère personne 
'2' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 2ème . . . . . . . . 
'3' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 3ème . . . . . . . . 

GC . 'F ' si ce composant est féminin . 
' rri ' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . masculin 

TC 'p ' si composant est personnel 
, ce un pronom ou u ~ prenon 

'G' . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . groupe nom 

SUI TCOf~POSANT 

NBCOMP : 2 si la suite à 2 composants 
3 . . • . . • • • • . • • . 3 . • . . . . . . . . 



• SUJETOESC 

SUJ~ fD~SC=PACKE D RECORD 
I\JOi•IB RE ~ C -IAF<; 
PH<SU\il\JE: CH{~F<. 
GH ffŒ:: CHAR; 
VA LJPACKED RECORD 

CASE TYPSUJ :CHAR OF 
' F"' : ( F'~ï:DNOM: SF'RONOM > ; 
' (:;' : ( GP: GRNOM) ; 
'S': (ST:SUITCOMPOSANT) 

F1,1:o 

Ce type de données décrit le sujet de la phrase. 

NOMBRE : 'S' si le sujet est singulier 
'P' ••••••••••••••• pluriel 

PER SONNE : '1' si le sujet est à la 1ère personne 
1 2' ••••••••••••••••• ... 2ème •••••••• 
'3' • • • • • • • • . • • • . • • • • • • . 3~me .••••••• 
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GE NRE 'P' si le sujet est un pronom personnel ou un prénom 
VAL.PRONOM est la valeur du sujet 

'G' si le sujet est un g roupe nom 
VAL.GR est la valeur du sujet 

'S' si le sujet est une suite de composants 
VAL.ST est la valeur du sujet. 
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SPECIFICATIONS DES VARIABLES OU PROGRAMME !GENERATION' 

Je vous présenterai successivement 

- Les var iabl es de la base de données communes à tous les 
types de mots 

- Les variables spécifiques à la manipulation des noms propres 
féminin~~des noms pr opres masculins, des noms communs, des 
verbes en E IS S, des adjectifs qualificatifs, des adverbes 

- Les variables spécifiques à la génération 

• LISTMOT 

• INDICE 

• ; NBR EMOT 

• NBRE CAR 

TABC2000; 

Tableau de caractères. C'est lui qui contient bout à 
bout, séparésd 1 un caractère spécial '@', tous les 
radicaux du vocabulaire classés par ordre alphabétique. 
Le premier caractère est '@' ainsi que le dernier. 
Le dernier radical est bidon, c 1 est 'ZZ' • 

TABD290; 

C1 est un tableau d'indirection. 
INDICE [iJ contient les informations qui permettent de 
connaitre : 

- la nature 
- 1 1 adresse dans une table d 1 un descripteur où l'on 

des informations propres à la nature du ième mot 
- l'adresse dans LIST MO T du ième radical du vocabulaire 

integer; 

f~ uméro du plus g ran d mot · dans INDICE · ( 1 ZZ'). 

integer; 

C'est la somme des caractè~es de tous les radicaux, 
plus ceux du mot : bidon, plus le nombre de caractères 
'@'. C'est le plus grand indice de LISTMOT. 

• FICHPREFIXE file of WORD; 

Fichier des radicaux des mots enregistrés du 
vocabulaire. Il est tri é selon l'ordre alphabétique 
des radicaux. 



b. Les variables spécifi q ues à A. II.18 

• TF NPR OP 

• NUMFNP 

TABI NBF NP; 

TF NPROP[i] est l'adresse dans I NDIC E du ième nom pro pre 
f é minin par ordre alphab é ti q ue • 

: integer; 

Numéro du plus grand nom propre féminin. 

~!-~~~-~~E~~~!~~-~E~S~f~g~~~-~-!~-~~~~e~!~~~~~-9~~-~~~~-EE~eE~~ 
masculins 

• TMN PROP 

• NUfYlMNP 

• TNCOM 

• NUMNC 

TABI NBMNP; 

TMNPROP(i] est l'adresse dans INDICE du ième nom propre 
masculin par ordre alphabétique • 

inte ger; 

Numéro du plus g r a nd nom propre masculin. , 

TABSNBNCOM; 

TNCOM [i] contient 

- Les diff é rentes formes de terminaisons du ième no m 
commun (SUFFIX E) 

- Les caract éristi ques de ce nom commun (CARACT) 
- L'adresse dans I ND ICE du i è me nom commun par ordre 

alphabétique • 

integer; 

Numéro du plus g rand nom commun • 

• FSTX NCO M: file of STX NCDESC; 

Fichier des terminaisons des noms communs et de leurs 
caractéristiques, il est tri é par ordre alphabétique 
des radicaux des noms communs; l a terminaison du ième 
radical nom commun est en i è me position de ce fich i er • 

• FSE MN CO M: file of SEMNCDESC; 

Fichier sémantique des noms communs, trié par ordre 
alphabétique des radicaux des noms communs correspoodan i 



• BUFFNOM 

• FCLASSE 
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SEMNCDESC; 

Variable intermédiaire qui peut contenir un article 
du fichier FSEMNC • 

file of VALCLAS; 

Fichier des classes noms. 
Le ième article de ce fichier contient les numéros des 
noms communs de la classe i. La classe 4 est vide. 
C'est la classe des noms propres. Je me suis aperçu 
trop tard qu'il s'agissait d'un cas particulier. 

• L G CLASSE : arr a y ( 1 •• 2 2] of in te g e r ; 

LGCLASSE i est le nombre d'éléments de la classe i. 

TEVERBE TABSENBV , TISVERBE : TABSISNBV, TSVERBE TABSSNBV 

T.::_VERBE (i] contient 

- la terminaison infinitive 
- le numéro d'ordre du groupe de conjugaison 

du ième verbe en E, IS, S par ordre alphabétique • 

• NUMEV, NUMISV, NUMSV : integer; 

Numéro du plus grand verbe en E,IS,S • 

• FESTXVB, FISSTXVB, FSSTXVB : file of SUFFVB; 

Fichier des terminaisons des verbes triés respectivemen 1 
par ordre alphabétique des radicaux des verbes • 

• FSE MEVB, FSEMISVB, FSEMSVB : file of SEMVBOESC; 

• BUFFVERBE 

Fichiers sémantiques des verbes en E,IS,S triés chacun 
par ordre croissant des numéros d'ordre alphabétique 
des radicaux des verbes en E,IS,S • 

SEMVBOESC; 

Variable intermédiaire qui peut contenir un article 
d'un des trois fichiers ci-dessus. 



• TERM 
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TERMCO NJ; 

Fichier des conjugaisons trié par ordre croissant 
des numéros de conju gaismdu guide BESCHERELLE • 

• TERMINAISON: TABTERM; 

Tableau compacté des terminaisons, bout à bout 
sans séparation. Le premier caractère est 1@ 1 • 

• I NDIRE CT TABI NDI R; 

• TADJQ 

Tableau d'adresses des terminaisons dans TERMINAISON 

TABSNBADJQ; 

TADJQ liJ contient 

- les différentes formes de terminaisons 
- l'adresse dans INDICE du ième adjectif par 

ordre alphabétique • 

• NUMAD J : integer; 

Numéro du plus grand adjectif qualificatif 

• FSTXADJ: file of SUFFIXE; 

Fichier des terminaisons des adjectifs, trié par ordre 
alphabétique des radicaux des adjectifs • 

• FSE MADJ: file of SEMADJDESC; 

Fichier sémantique des adjectifs (il n'est pas implé­
menté). Le i ème article de ce fichier donne la liste 
des classes adjectifs aux___quelles appartient le ième 
adjectif par ordre alphabétique des radicaux d 1 adjectifs 

• TADV : TA BINB ADV; 

TADV [i) est 1 1 adresse dans INDICE du i ème adverbe de 
manière par ordre alphabétique des adverbes • 

• NUMADV: integer; 

Numéro du plus grand adverbe de manière. 



NDVERBE : integer; 

Numéro du verbe de la phrase. 

ND VERBE = 1..NUME V / 1.. NUMISV / 1.. NUMSV. 

NG integer; 

TEMPS 

Numéro du groupe EISS du verbe de la phrase 

NG = 1 si c'est un verbe en E 
2 • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • I S 
3 • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • S • 

integ er; 

Temps de l'indicatif du verbe de la phrase 

TEM PS = 1 au présent 
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2 ' l'imparfait a , temps simples 
3 au passe simple 
4 au futur simple 
5 passé 

, 
au compose 

6 au plus-que-parfait 
7 au passé antérieur temps composés 

8 au futur antérieur. 

PERS integer; 

Personne à laquelle est conjugué le verbe de la phrase 

PERS 1 ' la 1ère singulier = a 
2 .... 2ème . . . . . . . . . 
3 .... 3ème . . . . . . . . . 
4 . . . . 1ère pluriel 
5 .... 2ème . . . . . . . 
6 . . . . 3ème . . . . . . . 

AUX string; 
Auxiliaire du verbe conju g ué 
Auxiliaire du verbe conju g ué si le temps est composé, 
indéfini si le temps est simple. 

VERBCONJ : strin g ; 

Verbe conjugé si le temps est simple, 
participe pass é si le temps est composé. 

DSUJET : ·S UJETDESC; 

Sujet de la phrase. 

FONCCPL : FO NC; 

Fonction du complément de la phrase, 

COD, COIA, ADV. 
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COMPL GRNOM; 

Complément de la phrase. 

NEXT LETTRE : char; 

1ère lettre du mot suivant,nécessaire dans des situations 
comme par exemple : 

LE ANIMAL qui doit devenir L'A NIMA L. 

NBRCDI : char; 

PHRASETYP 

NBRCOI = 'S' si le coi est singulier 
'P' si le coi est pluriel 
indéfini s'il n'y a pas de coi dans la phrase. 

integer; 

PHRASETYP = i si la phrase est du ième type, i = 1 •• 8, 

cf diagrammes syntaxiques. 
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SPECIFICATIONS DES PROCEDURES DU PROGRAMME 'GENERATION' 

Le programme de génération se compose de 4 phases principales. 

- Chargement en mémoire centrale des données à accès rapide. 
- Déterminer les paramètres de la phrase à générer. 
- Construire la phrase. 
- Ecrire la phrase. 

Voici successivement les procédures qui réalisent ces traitements. 

Rappelez-vous que la plupart des informations à accès très 
fréquents (plus de 5 accès entre 2 sorties vers l'utilisateur) 
doivent être chargéesen mémoire centrale pour ne pas trop diminuer 
le temps de réponse. 

résultats 

LISTr~OT 
INDICE 

---------------
TF NPROP H1NPROP 
TNCO M TADV 

---------------
TADJ Q 

-------------
TEVERBE TISVERBE 

TSVERBE - - - -· - - - - - --
TE R M I N A I S mJ 
I NDI RECT 

------

LGCLASSE 

• SEGMENT PROCEDURE CHARGER; 

arguments 

FICHPRFIXES 

FSTXNCOM 

FSTXADJ 

FESTXVB FISSTXVB 
FSSTXVB 

TERM 

( SEGMENT signifie que le code objet de cette procédure ne 
figure en mémoire centrale que durant l'exécution de la 
procédure. Je ne répéterai plus cette remarque. ) 

arguments FICHPREFIXES, FSTXNCOM, FSTXAOJ, FESTXVB, FISSTXVB, 
FSSTXVB, TERM, FCLASSES 



A.II.24 

résultats : LISTMDT, INDICE, TNCDM, TADJQ, TEVERBE, TISVERBE, 
TSVERBE, TFNPROP, TMNPROP, TADV, TERMINAISON, 
INDIRECT, LGCLASSE 

fonction Je l'ai dit,il s'agit de charger en mémoire centrale 
le contenu des fichiers arguments dans les tableaux 
résultats et d~y mettre à jour les pointeurs. 

Cette procédure se compose de 3 procédures indépendantes : 

- CHARGE MEN T; 
~ CHARGTERM; 
- CHARGLDNGUEUR; 

1. CHARGEMENT; 

arguments FICHPREFIXEt FSTXNCOM, FSTXADJ, FESTXVB, FISSTXVB, 
FSSTXVB 

résultats 

fonction 

LISTMOT, 
INDICE, 
TNCDM, 
TADJQ, 
TEVERBE, 
TIS VERBE, 
TFNPROP, 
TMNPROP, 
TADV, 

NBRECAR 
NBREMDT 
NUMNC 
NUMADJ 
NUMEVB 
NUM ISVB 
NUMFNP 
NUMMNP 
NUMADV 

Recopier les fichiers arguments dans les tableaux 
résultats, y mettre à jour les différents pointeurs. 

idée de solution 

Pour chaque article de FICHP REFIXES, p ex le ième faire 

- charger FICHPREFIXES.DRTHO caractère par caractère dans 
LISTMOT à partir de la 1ère position libre (NBCHAR), 
le faire suivre du délimiteur 1 '• 

- g a r n i r I ND I C E (,i J • AD RE SS E av e c NB C H AR ; 
mettre NBCHAR à jour (NBCHAR := NBCHAR + longueur de 
FICHPREFIXES.ORTHO + 1 ). 

- garnir INDICE[fj .NAT avec FICHPREFIXES.NAT. 
si la nature du nouveau mot est 

FNPR9PRE garnir TF NP ROP 
MNPROPRE garnir TMN PROP 
NCOM garnir HJCOM 
EVERBE . garnir TEVERBE . 
ISVERBE garnir TISVERBE 
SVERBE garnir TSVERBE 
ADJQ garnir TADJQ 
ADV garnir TADV 



garnir TFNPROP; 

NUMFNP:=NUMFNP + 1 
INDICE(i] .NUMPARNAT:=NUMFNP 
TF NP R OP [NUMF NP] : =i 

garnir TMNPROP; 

NUMMNP :=NUMMNP + 1 
INDICE [iJ.NUrflPARNAT:=NUM MN P 
TMNPROP (NUMMNP] : =i 

ga rnir TNCOM; 

NUMNC~=NUMNC + 1 
INDICEli1 .NUMPARNAT:=NUMNC 
TNCOM (NUMNCJ • ADI ND : =i 
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TNCOM(NUMNC) .STXNCOESC := NUMNCième article de FSTXNCOM 

garnir T*VERBE * = E, IS, S 

NUM*V:= NUM*V + 1 
I ND I C E [ il . N U M P AR N AT : = NU M * V 
T*VERBE [NUM*VJ .ADIND := i 
T*VERBELNUM*V].SUFFVB := NUM*Vième article de F*STXVB 

garnir TAOJQ 

NUMAOJ := NUMAOJ+1 
INDICE(i1 .NUMPARNAT:=NUMADJ 
TADJQ(NUMADTI. ADIND :=i 
TADJQ(NUMADJ] .SUFFIXE:= NUMADJième article de FSTXADJ 

garnir TADV 

NUMADV := NUMADV+1 
INDICE[~:= NUMADV 
T ADV [NUMADV] : = i 

2. CHARGTERM 

arguments 

résultats 

fonction 

TERM : file of TERMCONJ 

TERMINAISON 
INDIRECT 

charger toutes les terminaisons par ordre 
successivement 

- de numéro 
- de temps 

de groupe 
présent 
imparfait 
passé simple 



futur simple 
participe passé 
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- de personne 1,2,3è singulier,1,2,3è pluriel 

les unes derrières les autres dans TERMINAISON 
garnir INDIRECT pour que: 
INDIRECT i = adresse du début de la terminaison 

idée de solution 

tant que le fichier TERM n'est pas entièrement traité, faire 

charger un groupe 

charger un groupe= 

charger présent 
imparfait 
passé simple 
futur simple 
participe pas. 

3. CHARGL• NGUEUR 

FCLASSES 

LGCLASSE 

. . TERMINAISON 
= copier 6 conJugaisonsdansINDIRECT 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 
• • • • • • • • 1 . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

arguments 

résultats 

fonction Recopier dans LGCLASSE les longueurs des classes 
du fichier FCLASSES pour que 
LGCLASSE i = longueur de la classe en ième . position 
du fichier FCLASSE 

Le code du programme me semble assez simple à comprend~e. 
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Je tiens à rappeler d'abord quels sont les paramètres qui importent 
lors de la construction d 1 une phrase. 

Ce sont le sujet, le verbe, le type de phrase. 

le sujet: il importe de déterminer 

- le g enre 
- le nombre 
- la personne 
- le type (pronom,suite,groupe nom) 

le verbe: il importe de déterminer 

- temps de l'indicatif 
- groupe du verbe E, IS, S 
- nombre de verbes 

(je ne suis plus très partisans de mettre plusieurs 
verbes à la file dans une phrase, c'est déjà assez 
compliqué comme ça) 

le type de phrase: Il y en a 8 (cf dia g rammes syntaxiques) 

• SEG MENT PROCEDURE DETPHRASE; 

arguments 

résultats 

fonction 

OSUJET.NOMBRE 1 M1 ou 1 P 1 

OSUJET.GENRE 1 F 1 ou 1 M1 

OSUJET.PERSONNE 1 1 1 ou 1 2 1 ou 1 3 1 

OSUJET.VAL.TYPSUJ 1 P 1 (pronom) ou 1 G1 (groupe nom) 

NOVERBE 
NG 
TEr~P S 

1 ou 
1 

ou 1 S 1 (suite de composants) 

2 ou 3 
8 

PHRASETYP 1 8 

Attribuer une valeur à chaque paramètre pour arriver 
à définir la phrase à g énérer 

idée de solution : La lecture du programme me semble assez simple, 
j 1 ai d'ailleurs laissé dans le texte en commen­
taire les messages employés pendant les tests. 

Urie seule remarque: normalement, ce sont les 
scénarios qui guident le choix des paramètres. 
Comme ils ne sont pa s implémentê4 c'est le 
hasard qui g uidera ce chmix. 
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Pour chacu n des 8 t ypes de phrase il existe une procédure, 
GENPH1,GENPH2,GENPH3,GENPH4,GENPH5,GENPH6,GENPH7,GENPHB. 

Toutes ces procédures utilisent les procédures d'un ensemble qui 
leur permet de 

- construire un qroupe nom 
- accéder à un verbe 
- conjuguer un verbe 
- construire un pronom personnel 
- accéder à un nom propre, à un adverbe 

Voici ces procédures 

• PROCEDURE CHARBESCH 

arguments 

résultat 

fonction 

SOURCE in di ce dans TERMINAISON de la première lettre 
de la terminaison à charger 

LONGUEUR longueur du mot à charger 

DESTINATION variable de type string où est chargée 
la terminaison 

Charger dans DESTINATION la terminaison dont le 1er 
caractère se trouve dans TERMINAISON [_SOURCE] 

• PROCEDURE CHARBYTE 

arguments 

résultat 

fonction 

SOURCE indice dans LISTMOT de la première lettre 
du radical à charger 

LONGUEUR longueur du radical à charger 

DESTINATION variable de type string où est chargé 
le radical 

Charger dans DESTINATION le radical dont le 1er 
caractère se trouve dans LISTMOT SOURCE 

• PROCEDURE CHOISIRALEAT 

arguments 

résultat 

fonction 

BI, BS bornes inférieure -et supérieure 

RES 

RES est uniformément distribué entre BI et BS incluses 
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• PROCEDURE PREMLETTRE 

a r gument 

résultat 

fonction 

MOT 

LETTRE 

LETTRE est la première lettre de MOT 

• PROCEDURE CHOISIADV 

arguments LISTE liste de au plus 10 numérosd'adverbe rangés 
consécutivement dans un tableau d'entiers 

LGLISTE longueur de LISTE 

résultat MOT 

fonction : Choisir un numéro au hasard parmi la liste proposée 
et charger l'adverbe ayant ce numéro dans MOT 

• PROCEDURE CHOISFNPROPRE 

argument 

résultat 

fonction 

NUMFNP 

MOT 

Choisir un numéro au hasard entre 1 et NUMFNP, et 
charger le nom propre féminin ayant ce numéro dans MOT 

• PROCEDURE CHOIS MN PROPRE 

argument NUM MN P 

résultat MOT 

fonction Choisir 
charger 
MO T 

un 
le 

numéro au hasard entre 1 et NUMMNP, et 
nom propre masculin ayant ce numéro dans 

• PROCEDURE ACCEDE 

arguments 

résultat 

fonction 

NG numéro d'ordre d'un groupe Bescherelle 
TP numéro de temps 1 présent 

2 imparfait 
3 passé simple 
4 futur simple 
5 participe passé 

NP numéro de personne 1 •• 6 

: · RES terminaison demandée 

Chercher la terminaison d'un verbe de numéro de groupe 
NG, conjugué à la NPième personne du temps TP et mettrE 
le résultat dans RES 
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idée de solution : 

Nous savons qu 1 il yJ25 terminaisons par groupe , 
4 temps de 6 terminaisons et un participe passé. 

Si la conju g aison demandée est le participe passé, alors 
l'adresse du début de cette terminaison dans TERMINAISON 
est : 

INDIRECT NG X 25 

Si c'est un des 4 temps qui est demandé , alors l'adresse 
du début de la terminaison demandée dans TERMINAISON est : 

INDIRECT NG-1 X 25 + TP-1 X 6 + NP 

• PROCEDURE CONJVERBE 

arguments 

résultats 

fonction 

NOVERBE 
GPVERBE 
TEMPS 

PERS 

AUX 

numéro du verbe 
numéro de groupe EISS 
1 présent 
2 imparfait 
3 passé simple 
4 futur simple 
5 passé composé 
6 plus-que-parfait 
7 passé antérieur 
8 futur antérieur 
numéro de personne 1 •• 6 

si le temps est simple indéfini 
composé auxiliaire du vert 

VERBCONJ si l e t e mps est simple verbe conjugué 
composé participe passé 

NEXTLETTRE premièr e lettre de VERBCONJ si le temps 
est simple, ou de AUX si le temps est 
composé 

conjuguer le verbe de numéro NOVERBE ,de groupe 
GPVERBE, à la personne PERS du temps TEMPS; 
Renvoyer la première lettre de AUX (temps composé) 
ou de VERBCONJ (temps simple) 

idée de solution 

Selon le groupe EISS du verbe, chPrcher dans le tableau de verbes 
correspondant le numéro dlordre de son groupe de conjugaison et 
accéder au radical. 

Connaissant le numéro d'ordre de son groupe de conjugaison, 
le temps et la personne 

si le temps est simple 

Accéder directement à la terminaison et la concaténer au 
radical 

si le temps est composé 

Accéder à la terminaison de l'auxiliaire pour ces paramètres 
( le verbe avoir de groupe 1 ) , garnir AUX 
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Acc é der à la terminaison pa rtic ipe pa ssé et l a concaténer 
au r a dic a l, garnir VE RBC ONJ. 

Ne pas ou blier PR EMLETT RE • 

• 8RO CEDURE CO NSTRPRO PER S 

a rgu ments 

résultat 

fonction 

SJ. NOMB RE 
SJ.PERSO NN E 
SJ.GENRE 
NEXTLETTRE 

SJ.VAL.PRONOM 

I 5 t ou t p I 

'1' ou '2 1 ou 1 3' 
'F' ou 1 fll ' ou 'I' (I= indéfini = 1 on 1 ) 

1ère l ettre du mot q ui suivra le prono m 

SJ.VAL.PRONOM sera un pronom personnel ou un prénom 
qui répond aux exi g ences passées en arguments. 

En lisant le program me, vous constaterez que les 
pronoms ne sont pas issus d 1 une base de donnéesmais 
affectés directement. Cela me semble plus efficace, 
mais je n'ai pas pu tester cette méthode pour le 
décoda g e de phrase; je n'ai envisa g é que la génération 

• SEGMENT PROCEDURE CONSGRPNOM 

C'est l a procédure l a plus lon g ue du prog ramme g énération, 
c'est aussi la plus difficile. 

Elle construit un g roupe nom. 

arguments : NOMBR E 'S' si l e g roupe nom est singulier 

r ésult a t 

GENRE 

TYPEV O 

' P 1 
•••••••••••••••••••• pluriel 

'F' .................... féminin 
1 M' •••••••••••••••••••• masculin 
1 si le g rou pe nom accompagne un verbe en E 
2 • . • • • . • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • I S 
3 • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • • S 

I NDVER BE numéro d 1 ordre alphabétique du verbe parmi 
les verbes de son groupe 

F ON CTIO N fonction q ue jouera ce grou pe nom au prè s ,du 
verbe 
FO NCTIO N= SUJ 

COD 
COIA 

GRN l'enre g istre ment du g roupe nom 

il comporte 6 ch amp s 
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Les 5 premiers champs contiennent dans l'ordre de 
leur écriture les mots ciu groupe nom 

GRN.DETERMINANT.D1 
GRN.DETERMINANT.D2 
GRN.ADAV 
GRN.NOM 
GRN.ADAP 

Le 6ième champs est un indicateur à 5 positions 

GR N. I ND IC [1] = 0 
1 
2 
3 
4 

si le champ est 
. . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . 
. . . . . . . . . . . . . . . . 

vide 
un adject.défini 
un adject.indéfini 
un adject.possesif 
un adject.démonst. 

G R N • I ND I C [~ = 

G R N • I ND I C [~ = 

GRN.INDIC [4] = 

GR N. INDIC [:\J = 

attention ! 

0 si le champ est vide 
1 •••••••··•••••• un adject.numéral 

0 si le champ est vide 
1 ·•••••••••••·•• un adject.qualific. 

il èootient un nom commun 

0 si le champ est vide 
1 •·••••••••••••• un adject.qualific. 

il y a des contraintes 

GAN.INDIC [1] = 0 =X GRN.INDIC f2] = 1 
GRN.INDIC (1] = 2 = > GRN.INDIC [2] = 0 
GRN.INDIC (2] = 1 = > GR N.INDIC [1] f 2 
GRN.INDIC [~ = 1 = ) GRN.INDIC [5] = 0 
GR N. INDIC [5] = 1 = > GR N. INDIC (3] = 0 
GR N • I ND I C [2] = 0 = X GR ~J • I ND I C (1] f 0 

FONCTION 

Dans certains cas, FONCTION est aussi un résultat. 
Parce que pour la fonction demandée, je ne peux 
trouver très vite un nom commun ayant toutes les 
caractéristiques exigées, je choisi de changer la 
fonction. Ceci n'est vrai que pour les fonctions 
COD et COIA qui ne sont que des garnitures pour la 
phrase. 

Pourquoi je ne trouverais pas très vite un nom commun? 

Il ya deux raisons 

• j'ai omis de rentrer un tel mot dans la base 
• l'étude de la solution vous apprendra que je 

n'étudie pas tous les mots possibles pour gagner 
du temps 
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traitement des erreurs 

si FONCTION= COD 

alors si le verbe n'admet pas de COD et admet un COI / 
alors FO NCTIO N = COIA 

sinon 
(le verbe n'admet ni COD ni COIA) 

FO NCTIO N = ADV 
I ND ICl1) ,I NDI C[2] ,INDIC[3],INDIC[5] = 0 
I ND IC [4] = 1 

si FONCTION= COIA 

alors si le verbe n'admet pas de COIA et admet un CO [ 
alors FO NCTION= COD 

sinon 
(le verbe n'admet ni COD ni COIA) 

FO NCTION= ADV 
I ND IC[1] ,I ND IC[2] ,INDIC[3],INDIC[5]= 0 
I ND IC(.4] = 1 

idée de solution et structure du programme 

niveau-1 

a. déterminer le chemin du groupe nom 

• de quoi se composera-t-il? 

adjectif qualificatif avant le nom, après, nom seul? 
si nombre sin g , le déterminant sera-t-il un adjectif 
défini, ind éfini, possesif,démonstratif?? 
si nombre plur i el, le déterminant sera-t-il un adjectif 
défini, indéfini, posses&.f, démonstratif, numéral? 
si c'est un numéral, sera-t-il seul ou suivra-t-il un 
a_~jectif défini, posse=oif ou démonstratif ? 

• enre gistrer ce chemin dans un indicateur 

b. rassembler les caractéristiques syntaxiques que devra posséder 
le nom commun du futur groupe 

• nombre 
• -~genre 
• adjectif avant, apr è s, pas d'adjectif (qualificatif) 

c. construire un g roupe nom autour de ces caractéristiques, en 
répondant si possible à la fonction demandée pour le verbe exig É 
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niveau-2 

a . construire un groupe nom a utour de ces caractéristiques 

. Yn mot • extraire de la base de donnees ayant les caractéristiques 
demandées et l'accorder 

• entourer ce mot des attributs dé terminés au niveau-1 et les 
accorder 

niveau-3 

a. extraire de la base de données un mot ayant les caractéristiques 
demandées et l'accorder 

• accéder à la liste des numéros de classes dans lesquelles 
je peux choisir un mot 

• accès au fichier sémantique des verbes de type TYPEVB et 
pr é cisément au verbe de ce fichier numéro INDVERBE 

• retenir la liste correspondante à la fonction FONC TION 
si cette liste est vide, voir le traitement d'erreurs 
à la pag e préc é dente 

• parmi cette liste, rechercher au travers des différentes 
classes le mot convoité 

niveau-4 

a. parmi cette liste, rechercher au travers des différentes classes 
le mot convoité 

.Pour uneraison de performances, il n'est pas possible de 
comparer les caractéristi ques de chaque mot de chaque classe 
permise aux caractéristiques demandées. 

Je vais do nc retenir dans la liste pas plus de trois classes 
dans lesquelles j ' étudierai tous les mots. Pourquoi trois? 
Parce que dans ma base de données, c'est le nombre qui allie 
le mieux rapidité, risque de ne pas trouver et équiprobabilité 
de tirag e des mots (les classes sont de I longueurs). 

Ces trois c l asses sont tir é es au hasard, mais au prorata du 
nombre de mots qu'elles contiennent • 

• Parcourir les classes sélect~nnées, chaque fois qu'un mot est 
valable je note sa référence dans un tableau. 
Il me reste, quand j'ai parcouru tous les mots, à choisir une 
référence au hasard parmi les références du tableau • 

• Accéder au radical de ce mot et l'accorder 

- - - - - - - ---- - -
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Spécifications des procédures internes à CON SGR PNOM 

• PRO CE DURE DE TC HEMGR PNOM 

a r g u men t s 

ré sultat 

fonction 

N• f1BR E 
GEf~ RE 

CH EMIN 

's' ou ' P' 
'F' ou 1 fl1 ' 

CHE MI N[1J= 0 si il n'y . a ni adj.défini,indéf,poss,dé m 
1 si il y a un adj.défini 

CHE MI N[2]= 

CHEMHJ [3) = 

CHE MI N[4]= 

CHE MI N[5]= 

contraintes -----------
CHE MI Nl.11 = 
CHE MI N (11 = 
CHE MIN l2) = 
CHE MI N l3] = 
CHEMI N [5\ = 
CHEMI N (21 = 

2 ••• •••·••••• ••••• indéfini 
3 ••••••••••••••••• possesi f 
4 •••••••••••••••••démonstratif 

0 si il n'y a pas d 'adjectif numéral 
1 si il y a un adjectif numéral 

0 si il n'y a pas d'adj .. qual ,. avant 
1 si il y a un a dj.qual avant le no m 

1 il y a toujours un nom commun 

0 si il n, y a pas d'adj.qual. après 

D =;=> CHEf~I N [2] = 1 
2 =>. C H E MI N (2 J = , 0 
D => CHEfllIN [1J ! 0 
1 ="r' CHEfUN [5] = 0 
1 =)', CHEMIN [3] = 0 
1 =) CH EMI N [1J / 2 

le 

le 

ga rnir CHEMIN avec les va leurs a ppropriées selon 
les valeurs des ar g u ments 

nom 

no m 

id é e de solution : Comme je laisse dans le texte du pro gramme 
les messa g e s entr é e sortie employés dur ant 
les tests, le pro gramme me semble suffisa mment 
lisible q ue pour encore le commenter • 

• PRO CED URE GARN I R 

a r g u ments 

r ésultat 

f onction 

NOMBRE, GENR E, CHEMIN 

CAR ACT ta ble a u de boo leens 

CARACT[1]= vra i si fll •MBR E= 1 S 1 et GENRE='F 1 ,faux sinon 
(2]= •••••••••••••••' P ' ••••••••• 'F',•••••••••• 
[3 ] = • • • • • • • • • • • • • • • ' S ' • • • • • • • • • ' M 1 

, • • • • • • • • • • 

[41= •.••••.••••.•.• ' P ' .•••••.•• ' M',•••••••••• 
(5l = •• •••• • CHEl'tlIN {3) = 1 ~faux sinon 
[ 6) = • • • • • • • CHE M] N Ç5 J = 1 , •••••••••• 

rassembler les diff é rentes caractéristiques du mot 
convoit é povr facil i ter les comparaisons futures 
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• PROCEDURE CONSTRUIREGRPNOM 

Le coeur du problème, tous les paramètres ont été déterminés. 
Il va falloir trouver un nom commun adéquat, l'accorder et 
l'entourer de ses déterminants,adjectifs autres. 

arguments : NOM BRE, GENRE, FONCTION, CARACT, TYPEVB, INOVERBE 

les spécifications de ces variables sont les mêmes 
que celles présentées dans CONSGRPNOM et GARNIR. 

résultats :GRN, FONCTION 

même remarque que pour les ar g uments 

Pour construire le g roupe nom demandé, CONSTRUIREGRPNOM va 
employer quelques procédures internes. 

Les voici ••• 

• PROCEDURE CHERCHENOM 

arguments 

résultats 

fonction 

FONCTION, CARACT, TYPEVB, INDVERBE, NOMBRE, GE NRE 

même remarque que pour les arguments de la procédune 
précédente 
NOM nom convoité 
IDXCHOIX numéro du nom trouvé 
FONCTION fonction que joue ce nom près du verbe 

Char g er dans NOM un nom commun répondant aux exigences 
de syntaxe (CARACT) et de sémantique (FOCTION,TYPEVB, 
INDVERBE) passées en arguments. 
Charger dans IDXCHOIX le numéro de ce nom commun. 
Si la fonction a chan g é en cours de route, mettre 
FONCTION à jour. 

idée de solution : 

- Ouvrir le fichier sémantique des verbes de type TYPEVB 

- Accéder au INDVERBEième article 

- Extraire la liste de classes correspondant à la fonction FONCTI ON 

- Choisir trois classes parmi cette liste 

- De ces trois classes, extraire un mot de caractéristique CARACT 

- Accorder ce mot, le charger dans NOM, mettre son numéro dans 
IDXCHOIX 

- si les tirets 4 ou 5 ~•étaient pas falsables, chang~r la fonct i or 
FONCTION. 
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• PROCEDURE CHOISIRMOT 

arguments 

résultat 

fonction 

LISTCLASSE 
NBCLASSE 
CARACT 

liste de classes de mots 
lon gueur de LISTCLASSE 
caract éristique du mot recherché 

IDXCHOIX numéro d 1 un nom commun 

Sélectionner un mot dans une liste de liste5de mots 
LISTCLASSE. Le mot doit avoir les caractéristiques 
CARACî. Son numéro sera noté dans IDXCHOIX 
Si aucun mot ne correspond à CARACT, IDXCHOIX = •• 

idée de solution : 

- Tirer au plus trois classes au hasard 

Il faut que les mots des différentes classes aient tous autant 
de chances de sortir . Un simple tirage au sort de trois classes 
ne convient pas, il avanta gerait les mots des petites classes. 

Je vais compter le nombre total de mots parmi toutes les classes 
Je choisirai trois fois de suite une valeur entre 1 et ce total. 
Après chaque tirage, je retiendrai la classe qui possède le 
valeurième mot en comptant à partir de la prenière de la liste 
et en passant de l'une à l'autre. Cette classe retenue sera 
ôtée de la compétition pour les prochains tirages, sa longueur 
sera déduite du total. 

- Pa rcourir la description de chacun des mots de ces classes. 
Quand un mot convient, char ger son numéro dans un grand tableau. 

-- Tirer un numé ro au hasard dans ce tableau et en garnir IDXCHOIX. 
Si le tableau est vide, IDXCHOIX = 0 

• PROCEDURE TO TAL MO T 

arguments 

résultat 

fonction 

LISTCLA SSE , NBC LASSE cf arguments de CHOISIR MOT 

TOTAL nombre de mots parmi les NBCLASSE de LISTCLASSE 

compter les mots de LISTCLASSE 

• PROCEDURE CHOISICLASSE 

arguments 

résultat 

fonction 

LISTE 
TOTAL 

NDCL 

liste de classes de mots 
nombre de mots parmi toutes les classes 

indice dans LISTE 

: trover NO CL tel que LISTE[NOCLJest la classe choisie 
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• PROCEDURE CO MPACTE 

arguments LISTE liste de classes 
LGLISTE longueur de LISTE 
NUMERO indice dans LISTE 

résultats LISTE liste de classes 
LGLISTE longueur de LISTE 

fonction LISTE i - ancienne LISTE i + 1 

pour i = NUMERO . . LGLISTE-1 

• PROCEDURE REMPLTAB 

arguments 

résultats 

fonction 

NUM numéro de classe 
CARACT caractéristique d 1 un nom commun 

TASSO 

LGTAB 

tableau de numéros de mots ayant les caracté­
ristiques CARACT 
longueur de TASSO 

Charger les mots de la classe numéro NUM qui ont les 
caractéristiques CA RACT dans le tableau TASSO, LGTAB 
est le nombre de mots char gé s ou la longueur de TASSO • 

• PROCEDURE CO ~P ARE 

arguments 

résultat 

fonction 

CARDEM 
CAROBS 

caractéristiques demandées pour le mot convoit 1 
caractéristiques du mot proposé 

VALABLE vrai si CARDEM = CAROBS 
faux sinon 

: dire si CARDEM égale CAROBS 

idée de solution Nous avons 2 tableaux de mêmes types. 
Parcourons les ensembles, si 2 éléments de 
même indice different, on stoppe ils ne sont 
pas égaux • 

• PROCEDURE ACCORD MOT 

arguments 

résultat 

fonction 

INDMOTCHOISI numéro du nom commun trouvé 
NOMBRE nombre du nom, 1 S 1 ou 'P' 
GEI\IRE genre du nom, 'F' ou 1 M1 

MO T le mot choisi accordé 

Accorder en genre et en nombre le nom commun de 
numéro INDMOTCHDISI, charger le résultat dans MOT. 

idée de solution : Accéeer au radical du nom commun, accéder à 
la terminaison en g enre et nombre correspondant 
et concaténer les deux. 
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• PROCEDURE TRTERREUR 

argument 

résultats 

fonction 

FONCTION fonction que le mot doit exercer près du vert 

FONCTION fonction de remplacement 
LISTE liste de classes de remplacement 
LGLISTE longueur de LISTE 
CHE MIN composants du groupe nom 
Si la fonction était COD 

alors si le verbe admet des COIA 

a lors FO NCTION= COIA 

sinon FONCTION= ADV 
modifier CHEMIN 

sinon (la fonction était COIA) 

si le verbe admet des COD 

alors FONCTION= COD 

sinon FO NCTIO N = ADV 
modifier CHEMIN 

Modifier CHE MIN est un traitement d 1 exception, il 
e st à la limite de l'admissible, je l'emploie 
parce que je considère l'adverbe comme un complément. 

Traiter l'adverbe comme un groupe nom di un seul mot 
est une facilité qui me permet de ne pas m'occuper 
plus tard de ce changement lors de l'écriture de la 
phrase. 

La réen rance de la variable FONCTION est le seul 
point noir de ce programme, elle reste pour moi la 
seule méthode rapide de correction de ce type d'erreur 
Dans une application où le temps de réponse est très 
important, j 1 ai bien dû l'appliquer. 

La fin justifie les moyens ! 

• PROCEDURE ADDEFGEN * 

arguments 

résultat 

fonction 

N• rfi BRE, GENRE 
MOTQUISUIT mot qui suivra l'adjectif défini 

RESULTAT adjectif défini du nombre et du genre passés 
en arguments 

mettre dans RESULTAT un adjectif défini se genre et 
de nombee p-écisés en arguments 

* J'estime que les cinq procédures qui vont suivre sont assez 
simples à comprendre et ne méritent pas d 1 explication de 
l'idée de solution 
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• PR OCEDU RE ADI NFGEN 

ar g u ments 

r é sultat 

NOftlBR E, GENRE 

RESULTAT a djectif indéfini de nombre et de genre 
pass é s e n ar g uments 

• PRO CE DURE ADPOSGE N 

a rgu ments 

r ésultat 

NOMBR E, GENRE , MO TQUIS UIT 

RESULTAT adjectif posse~f de nombre et de genre 
pass é s en ar g uments 

• PROCEDURE ADDEMGEN 

ar ouments : NOMB RE, GE NR E, MO TQUISUIT 

r é sultat :RESULTAT adjectif démonstratif de nombre et de genre 
pass é$en ar g uments 

• PRO CEDURE AD NUMGEN 

ar g um e nts 

r ésultat RESULTAT ég ale 1 UN 1 , 1 DEUX 1 , 1 TROIS 1 , 1 QUATRE 1 , 1 CI NQ1 

'SIX', ' SEPT', 'HUIT', 1 NEUF 1 , 1 DIX 1 

au hasard • 

• PR OCEDURE ACCORD QUAL 

a rgume nts 

r ésultat 

fonction 

ADRIN DICE numéro d 1 adjectif qualificatif 
NOf% RE, GENR E 

ADJ adjectif qualificatif de numéro ADRINDICE 
accord é en nombre et en g enre 

renvoyer dans ADJ 1 1 adjectif qualificatif de numéro 
ADR I ND ICE accordé selon NOMBRE et GENRE 

id é e de solution : Accéder au radical de l'adjectif, chercher 
la terminaison voulue dans TADJQ, enfin 
concatener le rad i cal et la terminaison 

• PR OCEDURE GENAV QUAL 

arguments 

résultat 

fonction 

NUMMO T numéro du mot à faire précéder d 1 un adjectif 
qualif i catif 

NOM BRE, GE NRE 
ADJ adjectif qualificatif accordé en genre et en 

nombre 

Extraire un ad j ectif qualificatif apte à précéder 
le nom commun numéro NU MMOT, l'accorder se l on 
NOMB RE et GENR E et le char g er dans ADJ. 

idée de solution : trouver dans le NUM MOTième article du fichier 
sémantique des noms communs un numéro d 1 adjec-
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tif qui puisse précéder le nom commun. 
Employer la procédure ACCORD QUAL pour chercher 
son radical et l'accorder • 

• PROCE DURE GE NAP OUAL 

arguments 

r é sultat 

fonction 

NUM~ OT, NOMBR E, GE NR E 

ADJ 

cf GENAV QUAL 

cf GENAV QUAL 

Extraire un adjectif qualificatif a pte à suivre le 
nom commun numéro NUMM OT, l'accorder selon 
NOMB RE et GE NR E et le char ger dans ADJ. 

idée de solution : cf GE NAV QUAL, une seule différence on cherche 
un adjectif qui puisse suivre le nom commun • 

•••• fin des procéd~res internes de CO NSTRUIREGRPNOM •••• 

•••••• fin des sp é cifications de la proc é dure CO NSGRPN OM ••••••• 

• SEGMENT PROCEDURE CONSSUITE 

arguments 

r é sultat 

f onction 

PERSON NE 
GENnE 
TY PEVB 
I NDVER BE 

SUITE 

personne du . su j et que forme la suite 
genre du su~ et qu'est la suite 
ty p e de verbe dont la sui te est sujet 
numéro du verbe de type TYPEVB 

cf le type SUITCO MPOSANT dans les sp écifie. 
des types de données 

Construire une suite de com posants, 2 ou 3 au choix. 
[l l e aura le genre et la personne passés en ar g uments 
et sera compatible sémantiquement avec le verbe 
numéro INDVER BE du groupe TYPEVB. 

i d ée de solution 

- déterminer les paramètres de l a suite 

• nombre de com posants 
• personne, genre et type des composants 

- construire la suite selon ces paramè tres 

1. d é terminer les paramèt r es de la suite, il faut respecter des 
contraintes 

a. personne 
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La personne la plus petite l'emporte. 
Si la personne est i ,la personne de chaque composant est~ i 

ex i = 2 (2ème pers) alors aucun composant ne peut être à 
la 1è re personne 

b. type de composant 

Un composant peut être pronom ou groupe nom. Seul un composar 
à la 3ème personne peut être de type groupe nom. 

c. ge nre 

Le masculin l'emporte sur le féminin. 
Si le genre est féminin, tous les composants doivent être 
f éminin. 
Si le genre est masculin, il faut au moins un - masculin 
parmi les composants 

Connaissant ces 3 contraintes, la procédure DETSUITE dans 
laquelle j 1 ai laissé les messages employés lors des tests 
me semble assz simple à comprendre • 

• PRO CEDU RE DETSUITE 

arguments 

résultat 

PERSO NN E, GENRE 

SUITE.COMPi.P.C 
SUITE.COMPi.NC 
SUI TE. cor~P i. GC 
SUITE.Cm1Pi. TC 
SU ITE. NB CO MP 

personne du ième composant 
nombre 
genre 
type 
nombre de composants 2 ou 3 

i = 1 •• SUITE.NBCO MP 

2. construire la suite selon ces paramètres 

• PROCEDURE CO NSTRSUITE 

arguments 

résultat 

TYPEVB 
HJOVERBE 
SUITE 
SUITE 

type du verbe dont la suite est sujet 
numéro du verbe de type TYPEVB 
seulement sa partie description 
suite de composants eo règle avec tous 
les paramètres 

• PROCEDURE CONSPRO NSUITE 

arguments 

résqltat 

NOM BRE, PERSONNE, GENRE 

PRON pronom personnel d'une suite de composants 
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• PROCEDURE COMPGEN 

arguments 

résultat 

COMPOSANT.TC, CO MPOSANT.NC, COMPOSANT.GC, 
COMPOSANT.PC. 

cor~POSANT. CP 
CO MPOSANT.CG 

si le composant est un pronom 
si le composant est un g roupe nom 

••• fin des spécifications de EO NSSUITE ••• 

• PROCED8RE GENSUJ 

arguments 

résultat 

fonction 

DSUJET donnée de type SUJETDESC cf spécif.types 
.VAL.TYPSUJ 
.PERSONNE 
.GENRE 
.NOMBRE 

TYPEVB~ IN DVERBE 
DSUJET.VAL.PRONO M 
DSUJET.VAL.GR 
DSUJET.VAL.ST 

attribuer une valeur à résultat selon le type de 
sujet demandé et les arguments d'accord 

• PROCEDURE GENCODCOIA 

arguments 

résultats 

fonction 

INDVERBE 
TYPEVB 

NOMBRE -
FON CTION 
COMPL 

numéro du verbe à compléter 
type du verbe 

le nombre du complément 
la fonctim du complément 
le complément 

Construire un complément au choix COIA ou COD, 
l'enre gistrer dans COMPL. 
Ren voyer sa fonction et son nombre 
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d._Ecrire_la_phrase_que_l'on_vient_de_construire 

- Deux procéd ures de mise en page 

• PROCEDURE PASSAGE ALALI GNE 

arguments 

résultat 

fonction 

LONG LIG NE lon g ueur courante de la ligne 
LO NGAJOUTEE long ueur du prochain mot à écrire 

On passe à la ligne si il n'y a plus assez de place 
pour écrire le prochain mot 

La largeur utile de l'écran APPLE II est de 40 
caradères. 
Cette procédure envoie un carriage return chaque 
qu'elle calcule que LONGLIGNE+LONGAJOUTEE 40. 
LONG LIGNE représente toujours la longueur courante 
de la li gne • 

• PROCEDURE BLANC 

arguments 

résultat 

LONGLIGNE lon g ueur courante de la ligne 

écrire un blanc si on n'est pas en début de li gne 
LONGLIGNE = LD NG LIG NE + 1 si on n'est pas en début 
de lig ne 

- procédures d'écriture de la phrase 

• PROCEDURE ECRPRONOM 

argument 

résultat 

PRONOM variable de type string 

PRONOM est écrit à l'écran 

. PROCEDURE ECRGRNOM 

argument 

résultat 

GRP variable de type g rnom 

les composants du g roupe nom sont écrits 

idée de solut i on :Parcourir l'indicateur GRP.INDIC du groupe nom 
chaque fois qu 'un champ est renseigné comme pas 
vide, l'imprimer. Dans tous les cas les compo­
s a nts sont à imprimer dans l'ordre ou ils appa­
raissent. 
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• PROCEDURE ECRSUITE 

argument 

résultat 

fonction 

SUITE 

SUITE est écrit 

Ecrire les uns derriire les autres les SUITE.NBCOMP 
composants. 

Si il y a deux composants 

S'ils sont séparément chacun au singulier, alors 
ils seront séparés par I ET 1 , pour que la sui te soi · 
au pluriel sans ambiguité. 

Si l'un des deux est au pluriel, ils seront séparé ! 
par 1 ET 1 ou par 1 0U 1 au choix. 

Si il y a trois composants 

Les deux premiers seront séparés d 1 une vir gule. 
Si les trois composants sont~sing ulier, les deux 

" derniers composants seront séparés par I ET 1 , 

sinon, ils seront séparés par 1 ET 1 ou 1.0U 1 au chai : 

• PROCEDURE ECRIRESUJET 

argument 

résultat 

fonction 

DS UJET.VAL.TY PSUJ 
DSUJET.VAL.PRONOM 
DSUJET.VAL.GR 
DSUJET.VAL.ST 

type du sujet 
pronom 
g roupe nom 
suite de composants 

DSUJET.VAL.PRONOM ou DSUJET.VAL.GR ou DS UJET.VAL. ST 
est écrit 

écrire le sujet décrit par DSUJET 

• PROCEDURE ECRIREVERBE 

argument 

r é sultat 

fppçtjpq 

TE MPS numéro d'un temps de l'indicatif 1 8 
VERBCO NJ verbe conju g ué ou participe passé 
AUX auxiliaire d'un verbe conjugué si le temps 
est composé 
AUX est écrit si le tem ps est composé 
VERBCONJ est toujours écrit. 

Ecrire le verbe 

si TE MPS~ 4 écrire VERBCONJ 

s i TE M P S ) 4 é cr i r e A U X.!. un b l an c , VER 8 C O N J 
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• PROCEDORE ECRIRECOIA 

arguments 

résultat 

fonction 

COIA groupe nom 
NOMBRE nombre de COIA = 'S' ou 'P' 

Le groupe nom est écrit 

Ecrire le groupe nom en tenant compte de la prépositic 

Il faut savoir que 

- A LE devient AU, A LES devient AUX 

- A suivi d'un adjectif indéfini,possessif,démonstratif 
ne chan g e pas 

- devant un adjectif numéral on aura indifférement 
A ou AUX 

• PROCEDURE ECRCOMPL 

arguments COMPL groupe nom 
FONCTIO N fonction du complément COD,COIA, ADV 
NOMBRE nombre du complément 

résultat le complément est écrit 

idée de solution : employer la procédure ECRGRNOM pour les 
fonctions COD et ADV 

employer la procédure ECRIRECDIA pour les 
fonctions COIA 

••• fin des spécifications du programme génération ••• 
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SPECIFICATIONS DU SYSTEME DE CORRECTION AUTOMATIQUE DE 
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SPECIFICATIONS DU SYSTEME DE CORRECTIO N AUTOMATIQUE DE FAUTES 

D'ORTHOGRAPHE D'USAGE ET DE FAUTES DE FRAPPE. 

a . Spécifications des types de données et des constantes 
b. Spécifications des variables g lobales employées 
c. Idée de solution, architecture du pro g ramme 
d. Spécifications des pro cédures 

• Les constantes 

NBRf~OT 
NBRE CAR 
NBR ETER M 

• Les types 

fil A TRIC E 

lon g ueur maximum du type de tableau TABIND; 
lon g ueur maximum du type de tableau TABCAR; 
lon gueur maximum du type · de tableau TABTER M, 

MATRICE=ARRAY ['@' •. 'Z' 1 '@' . ,' Z"J OF INTEGER; 

Ce type de donnée représente un tableau de 27 lignes et 27 colonnes 
Il contient des entiers. Les indices de ce type de tableau sont 
des caractères ordonnés selon l'ordre ASCII, le 'Q' représente le 
séparateur qui précède et suit chaque mot . Noto ns que '~' précède 
le 'A' dans l'ordre ASCII. 

TA BCAR 

TABCAR= PACKED ARRAY[l .. NBRECARJ OF CHAR; 

Ce ty pe de tableau enregistre bout~ bout tous les mo~ 

- triés par ordre alphabétique 
- le caractère '@' commence et fini ce type de tableau, et 

sépare chaque n, 0 t du suivant 
- le dernier mot est bidon, c'est 'ZZ' 
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TA BIND 

TABIND= ARRAV[1 .. NBREMOTJ OF INTEGER; 

Tableau d'adresses. Le ième élément de ce type de tableau fournit 
l'adresse dans un tableau de type TABCAR du premier caractère du 
ième mot du vocabulaire, par ordre alphabétique. 

TA BTER M 

TABTERM= ARRAY[l .. NBRETERMJOF INTEGER; 

Tableau d 1 adresses. Le ième élément de ce type de tableau fournit 
l'adresse dans un tableau de type TABCAR du 3ème caractère avant 
la fin du ième mot de plus de six lettres, selon l'ordre alphabé­
tique. 

Il reste quelques types dans le programme que je ne défini5 pas 
ici, vous découvrirez plus facilement leur utilité en connaissant 
les variables qui les emploient et le problème précis à résoudre. 

OIGRA M 

LIST MO T 

INDICE 

MATRICE; 

Cette variable contient les valeurs des fréquences des 
di g rammes du vocabulaire. Ce que c 1 est qu 1 un digramme? 
Vous avez mal lu le mémoire ••• 

TABCAR; 

Tableau de caractères. C'est lui qui contient bout à 
bout, séparés d'un caractère spécial '@', tous les 
mots du vocabulaire classés par ordre alphabétique. 
Le premier caractère est 1@ 1 ainsi que le dernier. 
Le dernier radical est bidon, c'est 1 ZZ 1 • Pourquoi? 
Voyez à la page~m.go~ je l'emploie. 

TABI NO; 

C'est un tableau d 1 indirection. 
INDICE(iJ fournit l'adresse dans LISTMOT du premier cara­
ctère du ième mot par ordre alphabétique des mots. 

INDICETERM TABTER M; 

C'est un tableau d 1 indirection, INDICETERMU]fournit 
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Dlfl'lf'tl• T 

DI MTERï~ 

EN TREE 

ORTHO 

BI, BS 

COïr'WI AX 

POS OEP ART 

FREQUE NCE 
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l'adresse dans LIST MOT du 3ième caract~re avant la 
fin du mot de plus de 6 lettres dont la terminaison 
arrive en iè me position par ordre alphabétique des 
terminaisons. 

inte ger; 

f'omb re de caractères de LIST MOT, soit la somme des 
lon g ueur s de tous les mots, y compris 1 22 1 , plus tous 
les s é parateurs. 

inte g er; 

Nombre de mots du dictionnaire, y compris 1 22 1 • 

inte g er; 

Nomb r e de mo t s de p lus de 6 lettres. 

strin g 20 

Mot dont on souhaite éventuellement corri ger l'orthog ra­
phe. 

boolean; 

Variable booléene vraie si ENTREE correspond à un mot 
du dictionnaire, fausse sinon. 

inte ger; 

Adresses dans I ND ICE, ces deux variables sont des rési­
dus d'une recherch e dichotomique de ENTREE. Si la reche­
rche a é chou é BI et BS repr é sentent deux adresses consé­
cutives entre les q uelles devrait se trouver ENTREE si 
elle existait. En cas de succès de la recherche, le cal­
cul ( BI+ BS ) d iv 2 donne l'adresse - de ENTREE dans I ND ICE. 

int eQ er; 

Cette varia bl e re p r é sente le plus g rand nombre de p re­
mières l e ttres q ue ENTREE puisse avoir en commun avec 
un mot du dictionnaire. 

integ er; 

Index dans IND IC E du mot q ui poss~de le p lus g rand 
nombre de p r e mi è res lettres communes avec ENTREE. 
Il peut y avoir plusieurs mots ayant cette propri é t é . 
Ils s e r a ient alors tous cons é cutifs. Ou quel s 1 a g it-il? 
Cela n'a aucune i mp ortance. 

T AB?; 

TA B? = a rray [1.. 7] of integ er; 
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Po ur quoi 7? Parce que nous n' employo ns cette variable 
que po ur co r ri ger des mo ts de lon Queur 6 , et ayant 
donc au plus 7 di grammes . 

FREQ UE NCEUJ = fréquence du i ème di g r am me de ENTREE. 

si i =1 La va leur du ième di g r amme est 

DIGRAVi ['@', ENTREE CiJJ • 

si i=2 •• COffî•~AX 
La valeur du ième di q ramme est 

DI GRAr11 [ENTREE(.i -1], ENTREE (i )] 

s i i = C Or~ r-1A X + 1 La valeur du ième dig r amme est 

• Si COMM AX = lon g ueur de EN TREE 

DI GR AM [E NTRE E C OM~1AX , '@'] 

• Si COMMAX ( lon gueur de ENTREE 

DI GRAM [ENTREE [C • Mr~ AX),E NTRE E [C OMMAX +1J] 

integ e r; 

Indi c e du p lus g r a nd é l éme nt défini de FREQUENCE . 

TA 86 ; 

TA 86 = ar r ay t1. . 6 J of inte g er ; 

Po urquoi 6 ? Parce q ue nou s n' employons cette va r iable 
q ue po ur corri ger des mots de lon g ueur éga le 2 6 . 

Tab leau des_pro duits des fréquence des di g rammes. 

PROD CiJ = FREQUENCE ti J X FREQUENC E c.i+1J 

Si FRE QUENCE i = 0 

• Si i=1 

PROr.J (1] = 0 

• S i i = 2 • • C Of~ M A X 

PRO C (.i -1] = 0 
PROD ti J = 0 

• . Si i=C OMM AX+1 

e t P R O D (j J e s t i n d é f i n i s i j > i 

et PROO dJ est indéfini si j >i 

PRO• (C •mr, Ax) = 0 et PROD cjJ est ind é fini si j ~i 
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FREQ JU L 
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i nte q er; 

Indice du plus grand é l éme nt dé fini de PROD . 

i nte ge r; 

Indice du 1er é l é ment de FREQUE NCE qui est nul, zéro 
si a ucun é l ément de FREQUE NCE n ' est nul. 

A no ter : 

Po ur FREQUE NCE --------------
si FREQNUL = i a lors FREQUE NCE dJ ! 0 si j <i 

et FRE QUE NCE Ll]est indéfini si j)i 

Pour PROD 

si FREON UL = 1 a lors PROD (1] = 0 
P R O D (.i) e s t i n d é f i n i s i i ) 1 

s i FREQN UL = i i=2 •• CO MM AX 
a l or s P R O D Ci - 1 J .= 0 e f: P R O D C iJ = D 

PR • Dtj} est i ndéfi ni si j >i 

si FREQN UL = COMM AX+1 
a lor s PROD [C OMM AXJ = 0 

P R D D [ j 1 e s t i n défi n i s i j )'.:: -Mr~ ,a; 

POS LETC RIT . : TA B6 ; 

I ma ginez le tableau PRO• indic é 1 •• DI MP RO D, ima ginez 
q u' on l e trie par ordre croissant mais q u'au lieu de 
reco pi er les val e urs du tableau , on recopie l es indi­
c e s c orres pondants , vous ob ti e ndriez un tab l eau d'in­
di c es : c ' es t POS LETCRI T. 

POS LETCRIT ( i ] est le i ème p lu s g rand é lément de PRDD . 
PDS LETCRIT (i) est indlfi ni si i DI MPROD . 

o~PRf 
Ce t ablea u nous indi q ue da ns q uel il nous faut traiter 
l es c ara ct è res de ENTREE pour ' chipoter ' d ' abord c e ux 
q ui da ns nos s t a tisti que s s ont p r é se nt És comme les 
moir,5 s ouv e n t ento ur é s de leurs deux vo isi ns dans ENTREE. 

DI ~POS LETCRIT : int e g e r; 

DI C TI O j\J i\l A I R E 

Plus g r a nd é l éme nt d éfini de POS LETC RI T. 

fil e of strin g [2ITT; 

Fichier des mots de voca bul ai re, cl as sé par 
ordre a l phabétiq ue. 
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Je vous ai bien e u, 1 1 idée de solution elle est dans le 
mémoire à pa rtir de la pa g e 44 . 

Po ur me f a ire pa rdonn e r, voici l'architecture dü pro g ramme. 

MOT COVI\T 

~ 

ÏNTFRVERTfR 

~ 

caLc.uL 1
FREQUFNCE' 

0

POSLFTCRÏT' 

~ 

SUPPRfSSÏON 

t 
RêM PLACE ME NT 

1 

ÏNSERTÎON 

! 
' Je ne conn a i s ' 

pa s c e mot 

(' 

1 

CHARGEMENT DE.S t>OWNEES 
FT CALCUL DES l)l9RIIMME'S 

t 
SAISÎf Df 'ENTREE' 

t 
RE"CHFRCHf DE 'fNTREE' . 

t 
CIILCUL 

1
COMMIIX

1 
FT 

1
POSOEPRR1

1 

t MO'I' LON~ >6 
,o ........ • 4' 1 C oH,.li ( lt 

~ 
-

CALCIJL DE' t>ÏSTANCE' 
... MOTJ; QVi ONT ~ ., . .., Lnnn COM ... VN6$ 

t 
CALCUL t)E' PÏSTAWCE 

- >ton Qv,· ONT 3 l>f"R· 
Wl/iP,lS LETTIIE! CO/fl111NIS 

r---L---, 
. --+ 1 . . )l 1 • . - -1 DISTMICf ~ MJIWWM . ,- - -r - -

1 
L .- - - - - - - ..J 

' 

, 

1, 

1 f~1r oçosi t i ori de 1 

corr e ction 
'J e n e connais' 

pa s c e mot 

Le poi ntill é re p résente une extension tr~s simple d u pro­
g ramme. Actuellement, l a pro c édure ESCAPE trouve t oujour s 
une so lution. Il se • e ut q ue la distance entre le mot et 
l a µro ~-• sition d e correction soit tr~s g rande. Pour ne pas 
p ro pose r une ânerie, on pe ut ajouter un peti t test qui refu se 
une pr oposition de correction si l a dista nce est trop g rande. 
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• Le pro g ramme principal 

PROGRAMME CORMOT 

arguments: ENTREE mot dont il faut év ent uellement corriger 
l'orthog raphe 

DICTIONNAIRE fichier des mots connus du programme 

résultats: le programme nous propose 3 types de résultats 

- 'orthog raphe correcte' si ENTREE existe dans le 
DICTIONNAIRE 

- 1 je ne connais pas ce mot' 
.si ENTREE compte compte moins de 7 lettres et que 

• la substitution d 1 une lettre par une autre 
• l'inversion de deux lettres 
• l'ajout d 1 une lettre 
• le retrait d'une lettre 

ne permettent pas de transformer ENTREE en un des 
mots du DICTIONNAIRE 

.si ENTREE compte plus de 6 lettres et que ni ses 
4 premières ni ses 3 dernières ne sont communes à 
au moins un mot du DICTIONNAIRE 

- le mot q ui lui semble le plus probablement être celui 
que l'utilisateur à voulu écrire, l'idée de solution 
qui se trouve dans le mémoirevous précisera le 1 qui 
lui semble' • 

• Les procédures 

Je choisis de vous les pr é senter dans l'ordre où elles apparaissent 
dans le prog ramme. 

PROCEDU RE CH ARGE MENT ; 

arguments DICTIONNAIRE fichier des mots connus du programme 
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fonction 
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LIST MOT DIMCAR 
I NDICE , DIMMOT 
I NDICETER M , DI MTER M 

Char ge cha q ue mot de DICTI ONNA IRE en mémoire centrale 
par ordre alphabétique. 

- Les mots seront enfilés bout à bout, caractère par 
caractère, dans LISTMOT séparés de •~•. Un mot su­
pplémentaire 1 22 1 bidon sera crée*. 

- A chaque mot correspond un élément dans INDICE, l'in­
dex de cet élément sera le numéro du mot par ordre 
alphabétique, la valeur de cet élément sera 1 1 adress E 
du premier caractère du mot dans LISTMOT. 

- Si le mot fait plus de 6 lettres, l'adresse dans 
LIST MOT de la troisième lettre avant la fin de ce 
mot sera charqée dans INDICETERM ~), i est le nu­
méro d'ordre alphabétique de la terminaison du mot 
µarmi les ter mi naisons des mots de p lus de 6 lettres. 

La procédure nous renvoie également le nombre d'élé­
ments de chacun de ces tro~s tableaux. 

* Pourquoi I ZZ 1 ? 

Il s'ag it d'une astuce qui nous permet en toute gé néralité de 
connaitre la lon gueur d 1 un mot, sans exception pour le dernier. 

Comment procédons-nous? Ayez à l'esprit les spécifications de 
LISTMOT et I ND ICE. La lon g ueur du ième mot est la différence entre 
1 1 adresse du 1er caractère du ième mot et du i+1 ème, moins un 
(le séparateur). Sans mot bidon, si i était le dernier mot comment 
aurions-nous défini le i+1 ème po ur calculer la différence? 

PROCEDURE CORS TRI NG ; 

argument 

résultat 

fonction 

CORS TR TA B2 7 
où TA B27 = packed ~rra y ['o>Î .. 1 Z 'J of string [1].; 

Constr uit , 1,.in e ta ble dè, co;r.responElance dë types. . , ~) 
Si · i est .un car ac t ère, COR STR (i] est le même caractère 
mais dans une variable de type string[1~ 

Cette astuce est pro pre au Pascal UCSD qui n'accepte pas 
l'insertion d 1 un caractère de type char dans un string. 
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PROCEDURE CO NSMATDIG; 

arguments LIST MOT, DI MCAR 

résultat : DIGR AM 

fonction Constitue la matrice OIGR AM des fréquences des di g ramme 
q ue l'on trouve parmi les mots en filés dans LIST MOT . 

idée de s olution : 

Initialiser la matrice à 0 
Pour i = 1 •• (DI MC AR-4)* faire 

DIGRA M ~IST MOT i,LIST MO T i+fl !=DIGRAM irsTMOT i,LIST MOTi+] + 

* on n e tient pas com pt e du mot bidon 

PROCEDURE CHAR BYTE; 

a r g uments SOUR CE ind i ce dans LIST MO T de la première lettre du 
mot à char g er 

LONG UEUR lon g ueur en bytes du mot à charger, ici il 
s'ag it aussi de la lon gueur en nombre de 
caractères car LIST MOT est compacté et donc 
un caractère égale un byte. 

r és ult at : DES TI NATIO N string où 1 1 on char g e le mot commençant 
à LI ST~O T ~ OUR CE]et comptant LO NGUEUR 
caracteres 

fonction Extraire un mot de LIST MO T à partir de l'adresse SO URCE 

motiva ti on: Un e question de pe r fo rmance nous a conduit à cette 
as tuce. 

La solution préc é dente était d'extraire lettre par 
lettre de LI STMOT le mot désir é . C'était trop lent. 

La solution fin a le me nt a doptée nous permet d'employer 
une procédure Pascal UCSO de plus bas niveau qui ne 
travaille plus sur les variables mais bien sur les 
bytes q ui les ma t é rialisent. 

Po ur d'autres précisions, il faut consulter le manuel 
Pascal UCS D à pro pos de l a procédure MOVELEFT. 

PRO CE DURE COMP ARE ; 

arguments : ENTREE mot à com parer 
FICH MO T mo t de base a uquel on com pa re 
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fonction 
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CO MCOUR entier, nombre de lettresinitiales communes 
entre ENTRE E et FICH MOT 

Ca lculer le nombre de lettres initiales communes entre 
ENTREE e t FICH MO T. 

PROCEDURE RECHERCHE; 

argument 

r ésultats 

fonction 

EN TREE mot que l'on recherche dans le dictionnaire 

ORTHO booléen, vrai si ENTREE est dans le dictionnaire 
faux sinon 

BI, BS adresses dans I NDICE , si ORTHO est vrai le cal­
cul (BI+ BS )div2 donne le numéro d'ordre alpha­
béti q ue de ENTREE; si ORTHO est faux BI et BS 
sont deux adresses consécutives entre lesquelles 
devrait se trouver ENTREE si elle existait. 

Cherche si ENTREE est dans le dictionnaire, si oui 
OR THO est mis à vrai sinon ORTHO est mis à faux. 
En outre le couple (min( BI,BS),max(BI,BS)) fournit 
le nL:méro d'ordre alphabétique ~u'aürait ENTREE si 
on 1 1 ins&ra it dans le dictionnaire 

id é e de solution : La liste est lon g ue de 280 mots. En séquentiel, 
le nombre moyen d'accès pour rechercher un mot 
donné est 14 0 . Le nombre de recherches dans le 
prog ramme,pour les mots courts, peut monter à 
p lus de 60 dans les cas défavorables. Cela nous 
mène aux environs des 8500 accès. Par expérience 
j e sais que cela coûte au moi ns, au moins 45sec! 
(un e boucle de 1 •• 100 0 qui exécute une simple 
addition à cha q ue tour prend environ 1sec) 

La solution retenue est dès lors d'employer une 
recherche dichotomique, le nombre moyen d'accès 
se ra ramen é à 9 . Le g ai n est appréciable n'est­
ce pas? 

PROCEDURE CONTCARCOM; 

arg uments 

r és ultats 

BI,BS 

ENTREE 
c or~r1rnx 

adresses consécutives entre lesquelles devrait 
se trouver ENTREE si on l'insérait dans le 
dictionnaire 
mo t à analyser 

plus grand no mbre de premières lettres que 
ENTREE ait en commun avec un mot du diction­
naire 

POSDEPAR T num é ro du mot qui pos sède le plus grand nom­
bre de premiè re lettres communes avec ENTREE. 
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Met da ns COM MAX le plus grand nombre de lettres 
initi a l es q ue ENTREE poss~de en commun a vec un m~t 
du dictio nn aire et renvoie dans POSOEP ART le nu mero 
du mot. 

idée de solutio n Comme BI e t 8 S sont les indices des mots les 
plus proches par ord re alphab é tique, nous 
all on s seulement co mp ter de ces deux derniers 
l eq uel a l e p lus de pre mières lettres c ommunes 
Si 8S = 0 POSO EPAR T éga le BI , si BI = DI MM OT 
a lor s POSDEPAR T a la va leur de BS . 

PROCEDURE CALPROOIGMOT; 

a r9uments 

r é su ltats 

ErHRE E, c or,1r,î AX 

FREQU ENCE , DI MFREQ 
FREQN UL 

fon ction 

PROO , DJrtlPROD 

Ga rnir FREQU E~CE , OIM FREQ , FREQN UL, PROD , DI MPROO 
~ partir des CO~M AX +1 ou des COMM AX pr emières lettre 
de EflJ TREE . 

id é e d e sol ution : Essayo ns d ' être clair. 

- Rappelo ns - nous q ue PROO 

PROD (i ] = FREQUE NCE li] X FREQUEN CE (i +1] où 

FREQUUJ CE li 1 == DI GR AM L_ENTRE E [i -1], Ef.JTREE [il] 

1ère _g ~estion : Po ur quell es valeurs de i, do nc pour quels 
c a r a ct e res ENTRE E U]f a ut -il calculer l e produit des fr éq uences 

Pour c ha cuns des car a ct è r es de ENTREE q ue nous allons ess a yer 
de re mplacer o u de vant leq uel nous allons essayer d 'ins érer, 
c 1 est ~ dire l es COMM AX+1 premiers caract è res si ENTREE en 
pos sède a u moins COMM AX +1 

ex : dans le dictionn a ire le mot propos é 

• SA LE SOL TEI L 
• SO LEI L 
• SO T commax = 3 

Se lon no s hypoth ès es , cf mémoi re p5î, l'erreur se trouve 
pa rmi le s 4 pre mi ers c a ract ères ( ici , c ' est le T qui est 
e n trop ). Pour connaitre la ''chance" de chaque lettre 
d 'êtr e bonne , nous c a lculons le pr oduit des fr éq uences 
pour les 4 premières l et tr es donc COMMAX+ 1*. 
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On c a lcule parfois le p roduit des fréque nc es pour seulement 
les COMMAX pr emie rs c a r actères de ENTREE 

ex : Dans le ~êm e dictionn aire , l e mot pro pos é es t SO L. 
Vous êtes d ' a ccord , co mmax = 3 . 

I l serait difficile de traiter plus de 3 lettres da ns c e 
c a s , a l lez donc r emp lacer l a 4ème lettre du mot SO L ! 
Nous calcul e rons donc l e p roduit des f r éq uences po ur 3 
va l e ur, donc CO~M AX * si CC ~~ AX é ga le la lon gue ur de ENTREE. 

* S 'il s 1 a v 6rait q ulun des prod uits es t nul, c' e st que le p remie r 
des de ux f a cteurs es t nul ( qua nd un facte ur est nul, c'est 
q ue 1 des de ux l e ttres du di gra mme est fausse et selon notre 
hypothèse " une se ule f aute pour l es mots courts", nous ne 
calculons pa s le second f a cteur) . PROD ne contiendrait donc 
des v a l e urs que po ur les l e ttres de ENTREE pa rtici pant à ce 
1e r di gr amme nul. 

2ème q ue stion : Conn ais s a nt l e no mb r e de valeurs de PROD à 
ca lcul e r, co mb ien c ela fait - il de fréquences? 

Cel a e n f e. i t f.J + 1 • Voy ez l e pe tit d 8 s sin ci-dessou s . 

mot 

f r Éq ue n c es 

pro duit s 

: f.~ 1 C 1-1 o I P I E 1§::i ... N 

A -----,-------,.-----. ,,,t,. 

1 ... N 

3ème ~ue stio n : Comme nt r é f é r encer d 'un e ma ni è re gé n é rale le 
ëaraë ~è rë-T~T pr é c é dent l e mot ~ou r ~cal cul e r le 1e r di g ramme et 
co mme nt ré f é re nc er ENTREE N+1 q ui n'existe pas n é cessaire me nt? 

En e ffectu a nt l e s c a lcul s sur une va ri ab le de tr a vail. 

Si E~TREE ~ +1 n' est pas défi ni (l on g ueur de ENTREE =N) 

alors TRAVAIL :=concat ( 1 ~ 1 , E~TREE, 1~ 1 ) 

si non TRAV AIL :=c oncat ( 1 @ 1 , ENTREE) 

Ainsi nou s a urons 

dans TRAVP- IL l1J l e car a ct è r e qu i p r é c ède ErHR EE [1] 
TRA VAI L (2J l e caract è r e Eî-JTREE (1] 
TRA VAI L (r.:+1J le caract è re ENTREE [ Nl 
T R P. V A I L [ ~l + 2] l e c a r c t è r e q u i s u i t Er JT R E E ( N ] s o i t E 1 

1 T R E E ( N + · 
soit '@' 

L' a l gorithme se dé roul e donc e n 2 phases 

• Constr uir e l a va ria ble de tr a vai l 
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• Calculer l es N+1 fr éq ue nc es e t le s ~ valeurs de PRO• , 
é ve ntu e ll eme nt traiter l e 1e r di g r amme nul. 

Les tableaux FRE QUE NCE et PROD se construisent e n une seule 
boucle . Po ur compr e ndre le test I F FRE QUENCE ~I MFREQ]= 0 , 
consultez les s pé c i fic a tions de PR OO et de FREQN UL p A.llI . -'.!.-.6 

PROCEDURE RECHMINPROD; 

arguments 

r ésultats 

f onction 

PP.DO , DH1P RDD , FREQN UL, ENTREE 

PO SLETC RIT : TAE6; 
DI MPDS LETC ~IT indice du plus grand é l é ment de 

POS LETC RI T qui soit d éfini. 

Ga rnir POS LETC RIT a vec les indices de PROD . 
POS LETC RIT (1] es t l I in di c e du plus petit é l éme nt 
de PROD , PCJS LETC RI T [DHl PQSLETC RI T] e st 1 1 indice 
du plus J rand é l éme n t de PROD , POSLETCRIT CiJest 
l'in di c e du i èm e plus pet it éléme nt de PROD • 

••• Ran d ' a ccor d voil à l'exe mp l e . 

PROD 8 
,...1 __ ...._.._ 1 -1. 1 3 

t s 
POS LETC RIT 1 ~ 

....... __ __,__ 1 3 1 -1. 
l l 

i dée de sol ution Quel q ues ex plications seulement, ce n'est 
pe s tr ès difficile . 

si F R E ~~ r~ U L = 0 
alo rs toutes les fr &~ ue nc e s sont non nulles et a ussi tous 
l es é l 6~e n ts de PR •D. La construction se fera selon une 
méthode de tri tr è s gé né ral e q ue vous s ais irez facile me nt. 

si FREQ rJULj O (l e FREQ~ ULiè me di gramme est nul) 

si FREOffü L=1 
c' e st le 1er d i g r élmm e 1 @ 1 , Ef'iTP. EE (1] q ui est nul, la première 
lettre de ENTRE E est surement fausse et on s'occupe p lus des 
a utr es 

a lors POS LETC RI T [1J := 1 
DI MPO SLETC RIT := 1 

sinon si ( PRGD (FREQrJ UL-11 = 0 ) e t ( PROD (_FRE QN ULJ = 0) 

alors un di g r amme e st nul, ce n'est ni le pre­
mie r ni le dernier . Il faudra traiter 
les 2 l e ttres q ui y participent, garnis­
sant PDS LETC RIT de leurs références 



POSLETC RIT (1) := FRE QfJU L-1 
PuSLETCRIT (2) := FREQrJU L 
DI ~POS LETC RI T:= 2 
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sinon c ' est le de rn ier di gr amme q ui est nul 
seule la dernière lettre nous inté r esse 

POS LETC RIT [1} := FREQN UL-1 
• I f POS LETC RIT:= 2 • 

En somme , dans c e tte proc éd ure nous sommes occup é s à fabriquer 
le fil conducteur des tentativesde remplacement et d ' insertion 
ult é ri eures . 

Que 1 1 on rempl a c e ou qu ' on insè r e , il fa udra co mme nc er par 
la lettre indicée par POS LETC RI T 1 , c ' est c e ll e do n t la situatio 
en tre ses voisine est la mo irsfréquente. Ensuit e on traitera le s 
l et tres indic ée pa r l es a ut r es é l émen t s de POS LETC RIT j us que 
Dir:POSLE TC RIT . 

PROCEDURE SUPPRESSION; 

ar q u me nts 

résult a ts 

fo nc tio n 

Ef'JT REE mot à analyser 
n I f:; P O S L E TC R I T 
P8S LETCrnT 

OfH HO 
Ef'JT REE 

Essaye r de supprime r tou r à t o ur les l ettres de 
E~! TREE , 2 chaque supi:;ressio n, voir si l e mot ainsi 
modifié es t correctement écrit, si oui ORTHO est 
vr ai e t on a rrê te si non on remet la lettre s u ~­
pri rné e 9 t on essaye avec une au tre OR THO reste faux 

PROCEDURE REMPLACLETTRE; 

a r g u me nts 

r é sultat 

POSCR IT 

ENTRE E 
CH OISIE 
EfHREE 

posit ion da ns EN TREE de la lettr ~ à r empla ­
cer 
mo t à tr aite r 
l ettre par l aque ll e on re mp l a ce 
dont la POSCRITième l et tr e a é t é re mplacée 
pa r l a l ett r e CHOISIE 
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PR OCEDURE CLAS REMP; 

ar o u ments 

r ésultats 

fonction 

LETA V lettre qui pr é c ède celle que l'on va rempa ­
cer 

LET AP lettr e q ui suit celle q ue l'on va rem placer 

LET REf'-1P TAB26 
TA 8 26 = packed a rray [1. .2 6] of strin g t_1J; 

tableau re prennant les lettres qui pe uvent 
se trouver entre LETAV et LETAP, par ordre 
décroissant des produits 

DI GRAM ~ETAV,lettre] X DIGRA M[lettre,LETA~ 

CO MPTLET nombre de lettres reprises dans LETRE MP 

Ordonner dans LETRE MP les lettres de l'alphabet 
de façon telle q ue le produit associé à la lettre 
de LET RE~P i soit q ue le produit associ~ à la 
lettre de LET REIYiP [i +1] , et qu'aucune lettre de 
LET RE MP ne soit associée à un produit nul. 
CO MP TLET est le nombre de lettres re t e nu es. 

idée de sol u tion : 

Pour cha q ue lettre de l'alphabet, calculer le produit 

produit= DI GRAM LETAV,lettre X OIGR AM lettre , LE TAP 

Il f a ut cl as s e r da ns LET REMP les lettres associées à ces 
produits pa r ordr e décroissant de c e s produits. 

Un e s olu t io n r a pide consistera à class e r un e let t re dès 
q u ' on aur a cal c ul é l e p roduit . 

Comment s'y p r e ndr e ? 

J'ai i ma g iné un tableau de tra vail VAL REMP . A to ut moment, 
VALRE ~P tiJ contient le produit associé à la lettre classée 
dans LET REMP tiJ • VAL RfMP CiJ f VALPifMf'r i -11 f o11, i: f .. c o ... ,tà 

Supposo ns que n ous ayo ns traité les i -1 premiers produits. 

A ce moment la situation est la suivante: 

, 1 VALREfilP 

LETf1E MP 
COMPJ'L,T 

DERVA L = VAL REf11P 
[coM l'T.LFT] 

, 1 

c ' est la plus petite valeur de 
produit rencontrée . 
DERVAL ) • 

VALRE MP LlJ est le p r oduit associé à la lettre LETRE MP [jJ 
po ur j ~ COMPl'LfT 

CO MP TLET est le nomdre de produits non nuls ren c ontrés. 



A.III.17 

Survient alors le iÈme produit que nous venons de calculer • 

• Si ce produit est nul 

On calcule le i+1ème pro duit sans chan ger la situation 
initiale • 

• Si c e pro duit est~ DERVA L 

DER VAL := produit 
COMPTLET · := co ~~TL ET+1 
VALRE MP GOMPTLEî := produit 
LET REMP COMPTLET := lettre 

• Si ce pro duit est ) DE RVAL 

Ins é rer produit dans VALRE MP et lettre dans LETRE ~P . 
Ne pa s toucher ~ DERVAL. 
COffJ PTLE T : = COf,îPT LET +1 

Que si gnifie ins é r e r da ns ce c as? 

La 

Cela consiste à : 

• Rechercher j tel q ue VA LREf1îP (j-1) ~ prod uit et 
VALREfllP (jJ ( produit 

• Dé caler ver s la droite tous les é l éme nts de VAL RE MP et 
LET REMP ~ pa rtir de cette jème position pour faire une 
p l ace libre en j ème position de ces deux tableaux. 

. 

VAL REf<1P [CO MPTLET+1J := VALREiYl P (C• r>i PT LET] 
LEHIEf·lP lC O?IP TLET+1] := LET RErll P (C • fr1P TLET] 

V AL R EffJ P (j + 1] ·- VAL REf•1P (jJ .-
LETREfll P [j + 1J . - LETR Ef'r1P (jJ . -
V ALR Efri P (j) . - produit . -
LE TR Ef1îP {j] . - lettre . -

situatio n 
est A sit uation finale l a meme que la 

VALRE MP et LET REMP sont toujours triés 

initiale 

V A L R Efl P tiJ e s t t o u j ou r s l e p r o du i t a s s o c i é à L E T R E f~ P Ci) 
DERVAL est toujours le p lus pe tit produi t rencontr é 

et est> • • 
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PROCEDURE LETAVAP; -- -_ 

arguments 

résultats 

ENTREE 
POSCRIT 

LETAV 
LETAP 

mo t à traiter 
pos ition dans ENTREE de la lettre dont on 
cherche la précédente et la suivante 
caractèr e qui pr écède ENTREE POSCRIT 
car a ct ère qui suit ENTREE POSCRIT 

PROCEDU RE REMPLACEMENT; 

arg u me nts 

résultats 

fonction 

EN TREE mot à traiter 
POS LETC RIT t ab leau des positions des lettres à traiter, 

class é pa r pro bab ilitésdécroissantes que 
ces lettres soient fausses 

DI MPOSLETCRIT lon gueur utile de POSLETCRIT 

ENTREE 
ORTHO 

mo t é ventuelle ment corri gé 
vrai si le mot est corri gé , faux sinon 

Es sayer de rempl acer tour à tour les DIMPOSLETCRIT 
p remi ères lettres de ENTREE. A chaque essai voir 
s i ENTREE mod ifi ée existe au di ctionnaire si oui 
OR TH O est vrai et on arrête,si non on remet l a lettre 
remplacée, ORTHO reste faux et on essaye avec une 
a utre 

idée de solution : 

- Es sayer de rem placer les l ettres de ENTREE dans l'ordre qui 
e st donn é pa r POS LETC RIT 

- Po ur savo i r pa r quelle l et tre remplacer celle q u'on enlève, 
déterminer les caract è res qui la pr é c ède et la suive et 
emp loyer l a procédure CLASLETREMP. 

PROCEDURE CLASPOSINS; 

arguments 

résultat 

FRE QN UL = 0 si a ucun di g ra mme n'a de fr éq uence nulle 
= i si le ième di gr amme e s t nul 

FRE QUENCE tableau des com max +1 premien digrammes de 
ENTREE 

OI MFRE Q lon g ueur de FREQUENCE 

POSD IGC RIT t ab le a u d'entiers re prennant les positions 
·des di g ra mmes de FRE QUENCE classées par 
ordre croissant des valeurs de di gramme 
corres po ndantes 

OI MPOSOIGCRIT lon gue ur de POSOIGCRIT 



fonction 
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garnit le tableau POSDIGCRIT des positions des élément~ 
du tableau FREQU ENCE en . le cl a ssant · par ordre croissant 
des val eu r s de di g ram me correspondantes 

PROCEDURE LETGAUDROI; 

arguments 

résultats 

fonction 

TRAVAIL 
POSCRIT 

LETGAU 

mot sur le quel on travaille 
position du digramme concerné dans TRAVAIL 

lettre de gauche du POSCRITième digramme de 
TRAVAIL 

LETDRDI lettre de droite du POSCRI Tième di gramme de 
TRAVAI L 

Mettre dans LET GAU la lettre gauche et dans LETDRDI 
la lettre droite du POSCRITième digramme de TRAVAIL. 

PROCEDURE INSERTION; 

arguments 

résultats 

fonction 

ENTREE mot à traiter 
FRE QUE NCE tableau des co mma x +1 premiea digrammes de 

ENTREE 
orr~FREa · 
FRE QN UL 

ENTREE 
ORTHO 

lon g ueur de FRE QUENCE 
= D si aucun di g ramme n'a de feéquence nulle 
= i si le ième di g ramme de ENTREE a une fré-

quence nulle 

mot éventuellement corrigé 
vrai si le mot est corri gé 
faux sinon 

Essaye de corri g er le mot ENTREE par insertion d'une : 
lettr e parmi les commax+1 premières. 
Cette proc édure détermine l'emplacement opportun et 
les lettres de remplacement. 

PROCEDURE INTERVERTIR; 

arguments 

résultats 

fonction 

ENTREE 
CO MM AX 

EN TREE 
OR THO 

mot à traiter 
plus g rand nombre de lettres initiales que 
E~TREE à en commun avec un mot du dictionnaire 

mot éventuellement corri gé 
vrai si le mot est corri gé 
faux sinon 

Essaye de corri ger le mot EN TREE en inversant deux let­
tres voisines parmi les comrnax p~mières lettres. 
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PROCEDURE ESCAPE; 

arguments 

résultats 

fonction 

ENTREE mot à traiter 
COM MAX plus g rand nombre de lettres initiales communes 

que p oss è de ENTREE avec un mot du dictionnaire 
POSD EPART index dans I NDICE du mot qui possède CO MMAX 

lettLes co mmunes avec ENTREE 

ENTREE é ventu P. lle ment corri g é 
ORTHO vrai si le mot est corri g é, faux sinon 

Recherche parmi les mots de plus de~ lettres ayant au 
moins l e ur s 4 premi è res lettres communes a vec ENTREE 
ou leur 3 dernières lettres communes, le mot qui 
ressemble le p lus à ENTREE . 1 q ui ressemble le plus', 
c'est l' application de l'al g orithme de distance décrit 
dans le mémoire . 

idée de solution : : pour les mots de plus de 6 lettres seulement ! 

- faire la liste des mots ayant au moins 4 premières lettres commu­
nes avec ENTREE 

a ppliquer l' a l g orithme de distance entre EN TREE et cette liste 

- si on n ' a rien tr ouv é 

f a ire l a liste des mots ayant leurs 3 dernières lettres communes 
av e ENTREE 

a pp li q uer l' a l g orithme de distance entre EN TREE et cette liste 

PROCEDURE DISTANCE; 

argu ments 

résultat 

fonction 

ENTREE 1er mot 
CHAI NE 2è fTle mot 
DI STMI N plus petite distance dé ja atteinte entre 2 mots 

DIST distance entre les 2 chaines ENTREE et CHAI NE 
DIS T~I N = min ( DIST , DI STMI N) 
Calculer la distance entre ENTREE et CHAI NE po ur autant 
q ue c ette distan c e ne de v1enne pas plus grande ou é gale 
à DI STMif'J 

idée de solution : 

voici nos de ux mots 

ENTRE E E • .._I ___ ---,___,, 

CHAI NE C .1 J ... _______ _, 

que par f a cilité j 1 a p pe lera i [ ou C, 
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supposons que nous sommes au iÈme élément de E 
jème éléme nt de C 

nous allons voir successivement, tant que les réponses sont non s 

E Cil = C (j] ? 

si oui i:=i+1 
j:=j+1 

s i n on y a - t - i 1 i n v e r s i on en t r e E (i] e t E ( i + 1 J ? 

si oui distance:=distance+1 
i:=i+2 
j :=j+2 

si non y a-t-il substitution ? 

si oui distance:=distance+1 
i :=i+2 
j:=j+2 

si non y a-t-il ajout ? 

si oui distance:=distance+1 
lon g :=lon g +1 
i:=i+2 
j:=j+1 

si non y a-t-il oubli ? 

si oui distance:=distance+1 
lon g :=lon g -,.1 
i : =i + 1 
j:=j+2 

si non suis-je au bout d'une des chai 

si oui la fùute n'est pas 
a.o<l.lysée mais 
elle existe 
distance:=distance+1 

si non la faute porte sur 2 
lettres consécutives 
distance:=distance+2 

i:=i+1 
j :=j+1 

(j'avance de 1 et pas de 2 pour qu i 
ça coûte très cher si les 2 pro­
chaines lettres sont encore f 

au début, on initialiserai et j à 1, distance à O, lon g est la 
lon g ueur de CHAI NE 

une remarque sur lon g : vous constatez que je pénalise un mot quand 
je trouve qu'il y a une lettre en trop ou trop peu, l'emploi de 
lon g me permet de ne plus le , pénaliser à la fin quand je mesure le 
lon gueurs. Exemple à la page, ici je dérape. 



Ex • j' é cris 

pour 

ERB LE 

ERABLE 
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Selon mon al gorith me, je constat e q ue E[3]f Ct3J,que 
E l41f C[.3], e t que E l3J= C t4J. 

Je dé duis qu'il ma nq ue un e l e ttr e a va nt E (3]et fièrem ent je 
co mpt ab ilise di s t a nce:=dis t a nce+1. 

J ' a rr i ve à l a fin de mon 1er mot, e t da ns ma tête à moi j e me 
convaincs tr è s lo g i q ue me nt 1 s i un mot est p lus court que 
l' a utr e , c'est qu'il manqu e les l e ttres' et fi è rement je 
co mp t a bilise distanc e : =distance+ cJ.,'n6Rfl\/c6 ML0111,11111A 

Je ne sais plus co mm ent j e me suis a perçu q ue j'avais pénalis 
deu x f ois l a même f a ute, j e ne s a i s plus. 

PROCEDURE INTERCHANGER; 

a r si u ment s 

r é sultat 

fonction 

- EfHR EE [i1, CHAIN E tjJ 

~ESULT AT bool éen vrai s 1 il y a eu inversion 
Fa ux sinon 

v érifier s i ErH REE li+ 1] = CH AI NE [i} 
e t s i un R E E li1 = c H A r N E li + 11 

l es 2 con dition s r é unies sig nifiant l'inversion 

PROCEDURE SUBSTITUER; 

a r ,Ju me nt s 

r és ultat 

fonction 

- ENT:1 EE li}, CHAI NE [j} 

RESU LT AT booléen vr a i s'il y a eu substitution 
f a ux sinon 

vé rifier si EfHREE [i+1l = CHAIN Eti+1J, auquel cas il 
y aurait su bstitution 

PROCEDURE AJOUTER; 

a r o u ments 

r é sultat 

fonction 

- UJTR EE Ll.1 , CHAHJE [jJ 

RESULTAT booléen vrai s'il y a ajout d'une lettre 
f a ux sinon 

vé rifi e r si EN TRE Eci+h = CHI\I NE[i], au q uel cas il 
y a urait eu a jout d 1 une lettre 
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PROCEDURE OUBLIER; 

a r g uments 

r ésultat 

fonction 

- ENT REE [i1, CHAi f~ E [j] 

RES ULTAT boo l éen vrai s'il ma nq ue une lettre 
faux sinon 

Vérifi e r si D JTREE Ll] = CH AINE[i+1], a uq uel cas il 
ma nq ue r ait un e lettre. 

PROCEDURE LISTCANDIDAT; 

a r •:J u men ts 

l'é-sul t a ts 

f oncti on 

P0SD EPAR T ad resse d'un mot q ui a CD MM AX premières let­
tres co mmu nes avec ENTREE 

c or~r·•ïAX 

OHRE E 

DISHH N 

IfHEH 

no mb re ma ximum de lettres initiales com munes 
q ue EN TREE a en com mun avec un mot du dic­
tionnaire 
mo t à corri tJ er 

distance la plus petite qu'il puisse y avoir 
entre ENTRE E et un des mots du dictionnaire 
aya nt C0 MM AX lettres initiales co mmunes avec 
t.N TREE 
mot aya nt ses C0MM AX premières lettres commu­
nes avec ENTREE et distant de celui-ci de 
DI STr~I N 

Recherche da ns l e di ctionnaire les mots ayant l e urs 
co rm AX pr em ières lettres communes a vec ENTREE et 
met celui q ui est le p lus proche da ns I NTE R, l a 
dista nce entre c es deux mots éta nt char g ée dans 
DI STrîHJ . 

id ée de solution : 

Parti r de P0SD EPART, profit e r de l'ordre al phab é ti que et 
a na lyser tous les mots a vant P0SDEP ART ayant les fameuses 
co mmax lettres co mmunes et pui s analyser les mots ap r ès 
P0SD EPA RT. 

PROCEDURE LISTSUFFCANDI; 

ar q u ments 

résultats 

SUFFI XE ce sont le s trois dernière lettres de ENTREE 
P0SDEPAR T ad resse da ns I ND ICETER M d'une terminaison 

éaa le à SU FFIXE 
0IS TMI N di;tance minim u m déja trouv é e entre ENTREE 

et un mot du dictionnaire 
EfJT REE mot à corri g er 

DIST MI N distance la plus petite qu'il puis se y avoir 
entre ENTREE et un mot du dictionnaire ayant 



fonction 

I NTE R 

P.III.24 

leuEC•M~ AX premi è res lettres ou leurs trois 
de rni ères communes 
mot qui r ép ond à la condition de plus petite 
distance 

Rech e rcher dans le di ctionn a ire le mot ayant ses trois 
derni è res l et tr es communes avec ENTREE et distant de 
c el ui-c i d 'un e valeur inf érieure à DIST MI N. 

L'id é e de solution es t l a même que po ur LI STCA NDIDAT, analyser 
d 'a bord les suffixes d'un côt é de POSDEPART et puis de l'autre. 



ANNEXE A.IV 

SPECIFICATIONS DES PROGRA MM ES DISPONIB LES POUR GERER 

LES DONNEES 

• GESD ICTI C 

• CP.E FICH 

• T [r1 i l 

• CREETERM 

• GERSEr iA 

• CRESE î•~ 

• CLP. SSE 



A.I V.1 

SPECIFICATIONS DES PROGRAMMES DISPONIBLES POUR GERER LES DONNEES 

a. Introduction 
b. Pr é sent at ion des pro g r ammes 

1. GESDICTIO 
2. CFlE EFICH 
3. TERf·1 
4. ER EETE Rf'I 
5 . GE8S EMA , CRE"SêM 
6 . CLASSE 
Pour chacun de ces pro gramme s, je présenterai 

• Le s co mma ndes dis ponibles 
• Leur mode d ' emploi 
• L'archit ecture du pro g ramme et les spécifications 

des procédures compli quées* 
• Eventu e ll ement des remar q ues sur ce q u 1 il faudrait 

implémenter po ur réaliser certaines actions sur 
les données 

* Pa r mi l'ense mble des proc éd ures, la majorité r éalise des sorties 
sur é cran ou des extractions de fichier. Ces p roc é dures ne 
se ront pa s spécifiées ici mais com me ntées dans le texte du 
pro g ram me . 

a . Introduction 

Le s données à g é rer appa rtiennent aux fichiers suivants, défi nis 
da ns l es spécifications du prog ra mme GENERATION cf p 

• FICHPREFIXES 
• FST Xf'J CO M 
• F STX.l\DJ 
• FE STXVB 
• FI SS TXVO 
• FSSTXV B 

(=# 5 :T EST2 . DA TA) 
(t5: ST XN COM. DA TA) 
(i/ 5 : STXAD J. DATA) 
(tt 5 : STXE VE RB E) 
(#5: STXI SVE RB E) 
(# 5 : STX SVE R8E ) 

q ui sont g é r é s pa r les pro g r ammes GESD ICTI O et CREFICH 

• TER î·1 (# 5 : BESCH.DATA) 

q ui est gé ré pa r les pro gr ammes TER M et CRE BESCH 



• FSEMEV B 
• FSErUSV B 
• F SEf,1SV B 
• F SU-1f~ COM 
• F SEîlA DJ 

( # 5 : SE f:'1 E V B. DATA ) 
(# 5 : SE MISV B. DATA) 
( 4# 5 : S E f"l S V 6 • D A T A ) 
(# 5 : SE MN CO M. DATA) 
{j 5 : SE Vi ADJ . DATA) 

q ui sont gé r é s r:; a r le p r o g r a mme ,CE P. SE MI-\ 

• FCLASSES (# 5 : CLAS SES . OATA) 

q ui est gé ré pa r l e p ro q r amme CLA SSES 

A.I V.2 

Soit 13 fichiers de nat ures diff é r e ntes et dépendants les uns 
autres. Je vou dr a is vous ra ppe l e r q u e l'objectif de mon mémoi­
r e éta it de dé velo ppe r une appl ic a tion [ AD. Cette application 
s'est vit e orient ée v e r s l a n é cessité de g é n é rer des ph r ases 
pour do nn er a u x enfants des exemples de cas d'accord du v e r be . 

Po ur g é n é r e r des phrases , il faut des mots . Bea ucou p de mo t s . 
I l faut toutes l es sortes de mots, non l à j ' exagère il ne les 
faut pa s tout e s , seulement q u e lques unes:des v e rbe s , des noms 
et q uel q ues fifrelins . Vo us a vez lu le mémoi r e , vous save z . 

Ceci po ur dir e q u ' il me fa ll ait g a rnir une ba se de do nn ées de 
choses assez d iv e r ses . 

Po ur cr ée r chacun des fichiers et les rem plir, je me suis é crit 
les que l q ues pro g r ammes de g estion de données n é cessaires . 
J'en ai f a it le r·, I ,i H'iLJ i1î . Ce n ' est pas r:i a r p a resse, ni par n é :J li ­
g enèe . C'est pa r manq u e de te mp s . 

Mon o b jectif , c ' est rentrer a u p lus vite mes do n n ées pour tester 
a u plu s t6t la g é n é ration de p hrase s . Si je train e , je m' enlise, 
je meurs . Gér e ~un e base de don née s , ce n ' est p as mon mémoire, je 
p r é fère a v a nc e r da ns 1 1 n p~ lication EA O, il rne faut un r é sultat 
cette a nn é e , il fa ut atti r e r le client p ou r q ue le p rojet conti­
nue . 

I l v a de soi q u e si l ' a ppl i c atio n ter~inée 1 1 une ou l ' autr e pe rs ­
son n e désirait l ' a c q u é rir, je refuserais de lui c éde r la g estion 
d e b a s e de do n n é e·; da n s c e t é ta t • J e se r ai s v r a i me n t ho n t eu x e t 
puis c e s e r ait ma l ho nn è te . 

En b r ~f j e vous dirai q u e c es p ro g ra mmes de g estion sont écrits 
pour r épondre à ~es b e soins 

- Beaucoup d ' aj ou~ en une fois , les éléme nts é tant e ntr és da ns 
l ' ordre o ù ils doi v e nt se trouver da ns la base . 

- Pe u de modifications 

Les be soins d 'un e a utr e pe rsonn es se r a ient par contr e 

- Bea uc o u p d ' insertions 

- Grosses modificatio n s ex ref a ire des classes , et e n gé n é ral 
mod ifier tout ce q u i provient d 'un choix s ubjectif. 
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b ._ Pr ése nt a tion _des _ero~ra mmes 

a v e rtisse me n t Les no ms de t yµes et de va r iab l es emp loy és ici 
ont 6t6 s pé cifi é s po ur l e p ro gra mme GENERA TI ON 
PA.I • 

1. Pro g ranrne GESO ICTI O 

- Les c omma n de s 

Ce p rog r amme J~ r e les fi c hiers FIC HPRE FI XES , FSTXA OJ, FS TXN COM, 
FES TXV8 , FISS TXVB , FSS TXVB. 

I l pe r me t de consult e r les mots d 'un e nature dé t ermi n ée 
d ' ajo ut er un nouv ea u mo t 
de s u pp rime r un mot 
de mo difi e r un mot ( pa s i mp l éme nté) 
d ' i mpri me r l e s mots d 'un e natur e déte r minée 

Lors q ue je parl e de mots, vous de vez vou s r appe l e r_q ue ce mo t 
es t di vi sé e n un r ad ic a l q ui s e tr ouv e dans FIC HPRE FI XES et 
un e pa r tie va ri ab l e q ui se trouv e da ns un des autres fichier s . 
Vo us a ur ez p lu s de dé t ai~ en vous r é f é r a nt a u mémoire p59 . 

- Vi ode d ' em pl oi . . . . . . . . . . . . . . . 
Le ~ro g ~amm~ vou s a i de , il vo us fa udr a r épo ndre a ux q uestions 
posees a l 1 Ecr a n. 

Après un e minut e d e patience , l e te mps de c har g e r l a 
c e ntr a l e , s ' a ffich e r a l e me nu pri nc i pa l. 

, . 
memoire 

Vo u s ch ois ir ez vo tre orie n tation dans ce me n u , à sa voir 

- con s ult a ti o n 
- ajo ut 
- modifi c atio n ( pa s i mp l éme nt é ) 
- s u pp r e ssion 
- i rr.p ression 

Si v o us choisiss e z 'consult a tion ' 

Le pro g r arnnie v ous dema n de a lor s ce q ue vou s voule z consulter. 
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1 • liste des r ad ic a ux 
2 . li ste des no ms propres féminins 
3. liste des no ms pr op r es ma sculins 
4 • li s t e des no ms co mril un s e t l e ur s c a ract é risti q ues 
5 . liste des v e r bes e n ' [ ' 
'-' . li ste des v e r bes e n 1 I S ' 
7 . liste des v e r bes e n ' s ' 
8 . l is t e de s adj ectifs 
r l iste des ad v e r bes ~ . 

Pour l a li s t e des r adi c a ux 

Le p ro g r amme vou s donner a la liste a l ptfbé ti q ue des ra dicaux, 
a vec p our ch aq u e radic a l: 

• l e nu mé r~ de r adi c a l 
• l a na ture d u mot q ui possède c e ra di cal 

l e num é r o d ' o r d r e de c e radical pa r mi les mots de mê me 
nat ur e 

Po ur la list e des n oms p ro pres f éminins 

Le p r o g r amm e vo u s do n n e r a l a list e a l phabét iqu e des noms 
pr op r es f ~minins a v e c po ur c haque nom: 

• l e nu mé ro d ' ordre de c e no~ pa rmi l ' ensemble des radic aux 

Pou r l a liste des no ms pro pr es mas culins 

Le pr og ram me vou s don nera l a liste alphabé ti q u e des noms 
~r op res rilas c u lin s a v e c pour ch aq ue n om : 

• l e nu m~ ro d 1 or dr e de c e no m pa r mi l ' ensemble des radic a ux 

Po ur l a liste des no ms co mm un s 

Le pr og ramme v o us dc nn e r a l a liste a l phab§ ti q u e des no ms 
co mm un s a v e c po ur ch aq u e n orn : 

• l e nu mé ro de c e nom c om~un 
• l es dif f é r e nt s a ccor ds de c e n om co ~mun 
• l es c a r a ct é risti q u es de ce n om co mmun 
• l e nu mÉ ro d ' ordre de c e nom parmi l ' e ns emb le des radic a ux 

Pour l a li ste des verbes e n ' E ' 

Le p r og r amme vou s do nner a l a liste a l ph abétique des ve r bes 
e n 1 E 1 à l ~i nfinitif a v ec po ur cha q ue verbe 

• l e nu mé ro d u v e r be e n ' E ' 
• l e nu mf r o d ' o r dr e de so n g rou pe BESCHERE LLE 
• l e nu mé ro d ' ord r e de c e v e r be par mi l ' e n semb le des radicaux 

Po ur l a l ist e des verbes e n ' IS ' 
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Le p ro g r amme vous donn e r a l a li s t e Bl phabé ti q ue de s verb e s 
e n 1 IS 1 à l ' infinitif a ve c po ur ch aq ue ve rb e : 

• l e nu mé r o du ve r be en 1 IS 1 

• l e nu mé r o d ' o r d r e de so n ~rou pe BES CHERELL E 
• l e nu rné r o o 1 o r dr e de c e ve r be pa r mi l ' ense mbl e d e s r ad ic a ux 

Po ur l a li s te des ve r bes e n 1 IS 1 

Le pr og r amme vous do nn e r a l a li s t e a l phabé ti q ue des ve r bes 
en 1 S 1 à l ' inf i nitif a v e c pour c ha q ue ve r be: 

• le nu mé ro du ver be e n 1 S 1 

• l e nu mé ro d ' or dr e de s on g rou pe BESCHERELLE 
• l e nu mé ro d'or dr e de c e ve r be pa r mi l' e n s e mb le des r ad ic a ux 

Pour l a li s t e d e s a djectif s 

Le pr o g r amme vous do nn e r a l a l i s t e a l phabé ti q ue de s ad j e ctif s 
a ve c po u r c haq u e ad j e ctif: 

• l e nu mé ro de l' ad j e c t i f 
• l es diff 6r e nt s a ccor ds de c e t ad j ectif 
• l e nu mé ro d ' or dr e de c e no m pa r mi l ' ense mble des r ad ic a ux 

Po ur l a li s t e de s ad ve r bes 

Le pro g r an1 me vou s d onn e r a l a li s te a l phabé ti q ue des adver bes 
a ve c po ur c haq ue ad ve r be : 

• l e 
l e 

nu mé ro 
, 

nu me r o 
d ' ad ve r be 
d ' ordr e d e c e n om pa r mi l ' e n se mble des r a dic a ux 

La li s t e des é l éme nt s dema n dés s e dé r o ul e s a ns s 1 arr~ter . Pour 
inte rro mp r e l e dé fil eme nt , il es t p os s i b l e d' emp loyer la co m­
ma n de CTF. L/ S . 
La li ste s ' a rrêt e s ur l e de rni e r é l éme nt , un mess ag e à l ' é cr a n 
vo ~s d i ra co 0rnen t r epa1 t i r . 
Ap res l a c onsult a tion , l e pro g r arr1me r e vi e nt a u me nu princi pa l . 

Si vo us a vez choi s i 1 a jout 1 
J 

Alo rs l e pr o g r a~me vo us derra n de quell e e st l a nature du mot 
à ajo ut e r . 

- ve r be 
- n om pro pr e 
- n om co mmu n 
- ad j e ctif q ualifi c a tif 
- ad ver be 
- t e r min é si vGus n e voulez pa s ou plu s ajo ut er 
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Dè s q ue vous a vez r 6po n d u , l e p ro g ra mme vo us dema nde le radical 
d u no uv ea u mot ( je r appe lle q u e le r ad ical est l a pa r tie inv a ­
riable d 1 un mot) . 

Le pr og r amme e ff e ctu e a lor s un e v é rific a ti md 1 où il r essort q ue 
soit l e r ad ic a l e xiste déj à , da ns c e c a s il vous sera p ro posé 
de r e f a ir e l ' a jout , so it l e ra dica l n ' existe pas et le p ro gra m­
~e vous d em a nde a l ors de l' information s u µp l é me nt ai r e p ro p r e~ 
l a nat ur e d u no uv eéJ u n,ot . 

Si c ' es t un ve r b_ : 

vo us do nn er e z - sa t e r min aiso ns infi nitiv e 
- l e t ype de g ro u pe E IS S de ce v e r be 
- l e nu mé ro d ' ord r e de sa conju g aison 

BE SCHE RELL E 

Si c ' est un no m ~ro pr e : 

vous do nner e z - so n ~e nre f éminin o u mas culin 

Si c ' es t u n no m c o mm un: 

vous do nn e r ez - sa ter min a ison fé m sin g si e lle existe 
- sa ter minais on f ém plur si e lle e xi ste 
- sa t e r min a ison mas c s in g s i e lle exist e 
- sa te r min a ison mas c p lur si e lle existe 

s 1 i l adme t au 111oins• u n Bd iectif 'devant' 
- s I i l .::i-::i me t BU mo in s un ad iecti f 'derri èr e ' 

Si c'est u n adje cti f q ualific a t if : 

vo us do nn e r ez - sa t e r mi naiso n f ém s in g si e lle e xist e 
- sa te r r. in ë is on f 6m plur si e ll e exis t e 
- sa ter min a ison rnas c si ng si e l l e existe 
- sa t e r mi naison ~as c p lur s i el le existe 

Si c ' est un ad ve r be : 

vous ne donnerez ri e n d u tout , le p r o g r amme vo us dira 
se ulen!e n t q ue t o ut s 1 es t b i e n pass6 . 

Lors q ue toutes l es infor ma tions concernant l e mot ajo ut é ont 
é t ~ do nn ée , l e pro J r amme vou s p ro pose d ' aj outer un autre mot , 
vo u s po uv ez r e fu s e r e n r épond a nt 1 6 1 te rmi n é . 

Si 
un 
e n 

J. • , vo us a ve z ~e r min e 
rr: o t , l e p ro g r amme 
a verti t , q uel q u es 

d ' ajouter et q u e vous a vez ajo uté au moins 
sau ve votre tr a vai l s ur disq uette et vous 
se c o n des de patien c e se ront n é c essaires . 
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Le p ro g r amme revient a lo rs au me nu principa l. 

Si vous n ' a vez ri e n a jout é , l e p ro g ra mme revient a u me nu 
princi p~ l s 2 n s sauv e ta ge . 

J i vo u s n ' a v e z pas fini d ' ajouter , l e p roces s u s reco mm ence, 
( q uell e e st l a n a tur e d u ~o t ~ a jout e r e tc ••• ) 

Si v o u s a vez ch o i si ' . ' s uppr 1 r.1e r 

Le pro g r amme vo u s dema nde l e radical d u mo t à s u pp rimer . 

Si ce radic a l n ' ex i s t e pas , il y a e rreur e t l e pro g r amme 
v o us r edema n d e d ' é c rire l e r ad ic a l . 

Si c e r adi c a l e xist e , l e p r o J r amme vous dema nde s i vo us voulez 
vr a i me n t sup pri me r l e mo t po ur ~viter une su pp r ess ion par er r eur . 

Si o ui l e pro qr a~me s u pp rime e t v o u s dema n de s ' i l y e n a d' a utres 
' . a su ppri me r . 
Si non l e p ro ~r amme vous dema n de s ' il y e n a d ' a utr es à sup pri r;e r . 

S ' i l n y a plu s ri e n à su pp ri mer , le p ro g ra mrre sa uv e la nouvelle 
v e rsion de l a base d e do nn ées sur disquette et r e jo i nt l e 
me nu princi pa l . 

S ' il y : a e nc o r e Jes mots ~ s u pp rime r l e pr ocessus r e co mme nc e . 

Si vous a v e z choi s i 1 i ~pr i me r 1 

C ' es t exact er:,e nt co1 ;1rre D OL.!r un e consult a tion , ma is la li ste 
sort s ur pap i e r. Vérifi e z q u e l ' i mp r ima nt e es t b ranch ée . 
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c. Spécif i c a tions de s proc é dur e s co mp li q u é es . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

1. Arc hit e c t ur e d u pro g r amme 

C H/:l ~tfl'f 1, Aff 

' . 1 -. . 

S H i;c n'c ~ 
i( 

1 
1 1 1 1 

. * -tt- .. 4 

AJO<IT svr~e~siow co,..svLTf( IMPltl'ME!f 

1 1 

AJôVT-MOT s "rr· ,,rnr 

Le s d e u x t r ai te ments difficil e s à co mp r e ndr e sont AJ OUT et 
S Li PP R E S S I O r~ • 

Av a nt d e vou s en pa rl e r, j e vous touche un mot de CON SULTATI ON 
et d e I MPR ESS IO N. 

Ces d eu x t r a it em ents ont e xa c tem ent l a mê me s t ructure. Seul 
c ha n q e l e s uppo rt où s 'inscriv e nt les r é sultats: l'écran pour 
l e p re mier, l e pap i e r po ur l e se cond. 

a l J orit ~~ e de ces tr a it ements 

t a nt q u e pa s fini de consult e r ou d'i mprimer faire 

d éb ut 

fin; 

affich a~ e d 1 un menu et s a isi e d u choi x de l' é lément à 
consulter ou impri mer; 

parcourir le t ab leau corres pond a nt à la nature de cet 
é l ément et sortir les informations de mand é esen soi g nant 
la pr és entation; 

Je ra ppell e q ue toutes les informations concernant l'or ganisation 
les ty pes de donn ée s et les variables de la base de données ont 
é t é donn é es da ns le mémoire p5 4 et en annexe P,ÂJ.dans les spéci­
fications du pro g ra~me G~~ERATT ON . 
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Trriitement AJ OUT 

algoritnme de ce traitement 

tant que pas fini d 1 ajouter faire 

déb u t 

fin; 

dema n der l a n a tur e d u mot à aj out e r; 

dema n der le r ad ic a l du mot à aj outer; 

s i c e r a CJical e xi s te dé j a 

a lors e rr e ur on r e co ~rnenc e 1 1 ajout 

s in on 
d é but 

g rill e de sa isi e d'infor mations selon la n a ture 
du mo t à a j o ut e r; 

ajo ut d u mo t dan s les t ab leaux d e l a 
c e ntr a l e 

fin 

, . 
me moire 

si il y a e u a u moins un a jout 

a lors s a uv e r l a nouv e lle v e rsion d e l a b a se sur disquette 

s in o n r i en 

La proc éd ur e d ifficile d e c e tr a itement est celle qui ajoute 
l e mot da ns le s ta bleaux d e l a mé moire centr a le. 

PROCEDURE AJOUTMOT; 

ar ,J u me nts iY10 T 
nmAP 

~edi c a l d u mo t à ajouter 
nu mé ro a l p habéti q ue de ce mot parmi 
l'ens e mble des radicaux, soit l'adresse 
o ~ il faut insérer dans I NDICE 

TERN C in f or ma tions concernant la terminaison du 
mo t et s e s c a ract é ristiques si le mot à 
a jout e r est un no m com mun 

TE RAD J : infor ma tions concernant la terminaison du 
mot si c'est un adjectif 

TE RE V,T EGS V,T ERIS V : informations concernant la 
t e r minaison infinitive et le 
le nu mé ro d'ordre du g roupe 
r.E SC HERELLE si c'est un verbe 
e n E,S,I S 
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r és ultats 

LI snri • T 

o o u r i ~ HJn I C E [HJO A P ] • A DR E S S E + l on g u e u r de M DT + 1 

LI S TMO T [ i ]: = LI S T~O T(i - lon g ueur de MOT- 1]; 

:I S T,lO T [H: DICE [ HmA P J . ACR ESSE 1: = 1 e r e l ettr-e de MO T 

LI SHî•T[I NDICE [ H 'DAP]. ADR ESSE + i',i- 1] : = r~ ème lettr e de r•10 T 

nbrecav- :: nbfeca.V' T (OV1 ~ve v v ( MOT ) 1-:1 

H JD ICE 

rrm ICE [ i ] v a ri e po ur i ~ I f~. AP 

s i i=I fJDAP 

H JC ICE [ i }. /\ OF. ESSE ri en 2. c h a n :;i e r 
rrw I C E [ i 1 . r,: ,'.'. T : = ["1 0 T • r•! A T 
I \I OICE (i J. i!U r1 PA '=IN /.', T = nu mé ro d ' o r d re d u nouve a u mo t pa r mi 

l es a utr es mo ts de mê me nature 

si i ) I r~Df.l. P 

7 

nbrern ol- : n~Ye m"t t ..., 
I l"JOICE [ i 1. ADR ESS~ = 
I \ 1 D I C E ( i 1 . [i) u rw P, R r ~ A T 

U .iO I C E(i-j . .L'iOR ESSE + lon g ueur de iYl OT + 1 
= If'JD I CE ( i-1J • rJU r-1::i A~ NAT 

~i Jïi EJ T. i'JA T -f; I NOICE [ i J . f~AT 

= rrrn I C E Ci - 1 J • ~!Ur·; P AR l\l A T + 1 s i n on 
H JD I C E (. 1 • f'JA T =-: H ; C I C :: ( i - 1 J • f~ A T 

p our t o us l es a u tr es t a b l ea u x 

pou r i ), Ir'D P1;.J 
'I' 

H ~COfî (i ] . AC' I ~JO = H JCG;•î [ iJ . ACI r:o + 1 
Tr:r~PRO P [ i l = TM:P ïC ~ J+ 1 
TF r-: P R OP C.i J = TF r.: P P. Of=fi.1 + 1 
T/\DV Ci .l = T AC'V Cil + 1 
T A D J Q (iJ. g '.J Hv D = T f!. D J Q U ] • ,'\ 0 P iD + 1 
T[I/ ER GE l i ) . AOI N[: = TE VE RE E t i ] . r,D n 'C' + 1 
TISVEREE ( i l . Ao:r:r-:o = TI SVER BE[iJ . ADI NC + 1 
TSVE fl BE ( i ] • ACir.l C' = TSVER EE (.i1 . AOif'JO + 1 

·se ul eme n t p o u r le t ab l e au corres po nd a nt à l a na t ur e d u ~ot 

p our i = H.;O I CE [ I r~ DA P ] • ffü r,1 P A 1 NAT • • • i'JU f·ll* 

T A fJ L E lf [i + 11 = T A 8 L E i i [i J ; 
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TAB L[lf H~DICE INOAP • îJ LH~PA:=irrn T = I ;oAP 
TA EL[~f I f) DICE H JD AP . r.J LJr1îP J1Rr,; .1n = r es te é ventuel de la descriptio 

( TE RNC, TE RAr:JJ , TE REV , TE RISV 
TE RS V ) 

Traitement SUPPRESSION 

al g orithme de c e traitement 

tant que pas fini de supprimer faire 

début 

fin; 

dema n de r le r adical du mot à supprimer; 

si c e radic a l n' ex i s te ~a s 

a lors e rr e ur on reco mmence la su ppression 

si n o n 
déb ut 

fin 

dema n de r s i il faut vr aime nt s u pprime r; 

si oui su pp ri~er le mot 
si non n e pa s sup primer; 

d e ma n der s ' il y e n a d'autre 2 supprimer 

si il y a 2 u a u mo ins un e su pp r es sion 

a lors sau ver l a n o uv elle version de la base sur disquette 
si n on r i en 

PROCEDURE SUPPRESMOT; 

a r q ume nts MOT r adi c al du mot~ supprimer 
I NCMO T indice de MOT dans I NDI CE 



r és ult a t s 

LI STr10T 

p O u r i ) I r-: l' I C E [ I /\; C îP; 0 T J . A DR E s s E 

LISH"O T[ i ) = LI.SH~O T{i+1J; 

~BR CA R = N69 CA R - lon yueur de ~D T - 1; 

I ND I CE 

NBRMO T = Ne ~~OT-1; 
pour i I .;Ofl';O T +1 •• NBR;"~O T 
I ~CIC E( i J. ADRESSE = I ND ICE [tj. ACRESSE - lon g ueur de MO T - 1 

po ur i,.I fWf,O T •• f.;BR Eït; OT 
HJD I C E ( i } . • f = Ir JO I C E ( i + 1 J . • f 

..,, = ~o.,, \e, c"1a"'r~ 
pour tous l es a utr es tableaux 

pour i ), HJOf lOT 
:i' 

H~C• r-1 tiJ . ADirrn = Tr;c• fl (i+1]. ADI ND 
TrlrJ P '? OP [i] = H ':~JP80P ti +11 
TF NPR OP [~ = TF NPROP [ i+1 l 
TADV (i]= Tf.ln.V (i+1J 
TP,DJ Cl [ i ]. 1 Dif.'.G = "TA:JJ C ( i+1]. AOH;O 
TEVERE'E (iJ. ACHT = TE VERB E [i+1]. ADINO 
TI S V E R F: E [ i 1 . A O HJD ~ T I SV É R !? E (i + 1J. A O I ND 
TSVERBE [iJ. ,C,DI/'![; ~ "TS \/ERC E [i+1J. ADirm 

se ul eme nt pour l e t ab l ea u co rr e s pondant à la na ture du mot 

pour i = I ~DICE I NQM OT . NUMPARN AT •• NUM* 

TAB LE(i]= TA2 L::[i+1} 

Les proc édur es aj out e t s u pp re ssio n é taie nt les seu les qui 
pouvaient vous poser des pro bl è me s. 

En fa~t l a g ross e diff icul té es t de bien s 1 immpr ég ner de la 
structur e de l a ba se de données , dé cri te da ns le mémoire et 
des types de donn ées e t vari ab les emp loy é s q ui sont s pé cifi és 
po u r l e pro gra ~me GE t ERA TI ON en a nne xe p 
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2. Pro g ra mme CREFICH 

At t e ntion DANGER ! 

Je n e p l u is a nt e pas , é cout~ si t u exécutes c e pro g r amme , tu 
tues, tu ruin es , tu a néu nti s des heu r es de pat i e nce, l es heures 
nécessaires ~ e ntr e r 28 G mots e t l e urs descri ptions dans la base 
de do nn ée . 

Tu a c o~pri s q ue c e pr og r a~me initialise e n é criture les fichiers 
FICHP REFI XES , FSTX~CO~ , FSTXA OJ Q, FE STXVB , F ISS TXVB, FSST XV8 . 

Initi a lis e e n 6critu re , ça v eu t dire tout écrabouiller p our 
p ouvoir e n reco pier un nouveau pa r dess us. 

Si v o us a vez é l abo ré un nouv ea u dictionnaire c'est tr ~s b i en . 
[ n tre z-le se ul eme nt. J e s ui s content q ue q uel q u'un s 'int é ress e 
~ ce travail . ~ais s ' il vous pl a it f a ites un ba c k u p de l' a ncien 
dicti on n a ire , c' es t si pru de nt ••• 

Po ur l e mo de d ' emp loi, c' est tout si mp l e tout est à l' é cran. 

Po ur i mp l émenter c' est au ssi si mp le un REW RITE d u fichier suivi 
d 'un CL CSE 

3 . Pro J r ammc. TER~ 

a. Les comman des 

Le p ro g r amme pro pos e le mini mu m n é c essa ire à savoir 

- ajo ut e r un J rou pe de conju g a ison 
modifier un e termin ais on dans un g rou pe de conju g aison 

- c onsult e r un t emps da ns un g rou pe de conju ya ison 
- supprimer un J rou pe de conjuga ison. 
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b . ~ode d ' emp loi ................ 

Le p ro g r amme vous aide . Il vous pro pose d ' abord un menu princi pal 
dans l eq uel vou s c ho isire z vo t re orientation • 

• ajo u te r 
• consulter 
• mod ifier 
• su pp ri me r 

Si vous voulez ajo ut e r 

Le pr • J r amme v o u s dema nd e r a le nu mé ro d ' ordre d u J r o u pe ~ 
ajo uter. Ce nu méro sera plus g rand q u e zéro et p lus pet it ou 
éga l a u nombre de g rou p~exist a nts + 1. 

Le p ro g ramme v o u s dema n dera a lors les diffé r e nt es te r min aiso ns 
1ere . , 2è me , 3ème pe rs sing e t 1è re, 2ème , 3ème pe r s p lur 
po ur l es temps pr ése nt, impa rfait, pas sé simple , futur si mp le 
et enfin il vous dema nder a la termin aiso n pa rticipe passé . 

Cela fa it 25 terminaisons . 

Ayant fini d ' ajo u te r un g rou pe l e p ro g ra mme v o us demande si 
vous voul ez e n ajo ut e r un a utr e . 

Si oui, l e pro J r amme sauve toujours l e g rou pe nouveau et 
vous aide ~ a jou ter le p rochain. 

Si n on, le p ro g r amme sa uve le grou pe tout neuf et re joint l e 
me nu princi ~a l. 

Si vous v ou l ez mod ifi e r un e tarminais on 

Le pro ~ram me vous dema nder a 

- n u mér o d u g rou pe â modifie r pl us g rand q ue zé ~o et
1 

plus 
pe tit o u éga l a u n omb re max i mu m de grou pes ex ist ants 

- nu mé ro de te mp s dont il fau t modifier un e te r min aison 

1 pr é s ent 
2 impa rf a it 
3 pa ssÉ simp le 
4 futur s im pl e 
5 pa rtici pe pass é 

- s 'il ne s 1 a J it pa s du pa rtici pe pa ss é le p ro g ra mme vous 
demande l a person n e à modi fi e r 

1 1 è re sin g 
2 2ème sin g 
3 3è me si ng 
4 1è re p lur 
5 2ème p lur 
6 3ème p lur 

Le pro gramme vous r appe lll e alors l'ancienne ver s ion et 
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e t v o us dema ndera l a n o uvel l e te r mi n a i son . 

I mmédia t eme nt i l s a uv e r a l a modi fi cat i on s ur dis q uet t e et 
v o u s dema n der a s ' il ya d ' a utr e modif ic a tion . 

I l v o u s dema n d e r a a l or s s 'il y a d ' au t res mo d if i c a ti ons à 
e ffe c t u e r si o u i i l v o us a ide h l e s f a ir e , s i no n i l r e j o i nt 
l e me n u pr i nci pa l . 

Si vo u s v o u l e z c on s ul t e r un t e mps d ' un g r ou pe de co nju g ai s on 

- --- 7 

Le pr oJ r amme v o u s dema n de r a l e nu mé r o d u ~ro u pe de c onju g a i s on 
q u e vo us v o u l ez consult e r . 

I l v o u s dema n de r a e n s uit e l e nu mé r o d u t emps à c onsult e r. 

I l v o u s pr é se n te a lors l es te r min a isons d u t em ps e t du o r o u pe 
d e ma n d é . 

Le p ro g r a mm e v o us de ma n de r a e n s u ite s i vou s v oul ez e nc or e 
co nsul te r s i oui vou s c on s ul te r ez , s i n on l e p r og r am me 
r e vie n t a u me nu princ i pa l . 

Si vo u s v oul e z s u ppri me r 

Le pr • J r amme v ou s dema n der a l e nu mé ro d u g rou pe â s u pµ ri we r . 

Il l e s u pp ri me e t sa uv e i mméd i a t e me nt l a n o uv e lle ver s ion 
de s do nn é es s ur dis q uet t e . 

I l v o us dema n de e n s u i t e si v o u s vo ul e z s u pp r imer un a utr e 
J rou pe . Si o ui il r e c owme n c e l e p ro c ess us de s u ppre ss ion , s i 
non i l re v i e n t a u me n u princi pa l. 

o • /l, r c h i t e c t u r e d u p r o ,J r a m rn e e t s p é c i f i c a t i o ns de s p r oc é d ur e s 

-
TE.5' M 

,t, 

-
1 

1 1 1 1 

• * ~ 

coA1s11LrçR AjourER MODIFJE'R SUPPHÏME~ 

1 1 1 

SRUVE({ S IHJ\/~R ~~tJVlrft 
-
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Spé cificatio ns _des _p roc éd ures 

Tout es l e s variab l es , tous l es ty pes de do nn ées onte é t é 
s pécifi és po ur l e pro ::i ran rr.e G[ f!ER!\ TIC;,1 p 

Que l q u es pr oc 6d ur es ont a ussi été s pé cifi é es da ns ce p ro gra mme : 
ce sont CH~RG ES CH, PCCE~E , CHA GTER ~ . 

PROCEDURE SAUVTERM; 

arg u me nt s 

r é sultats 

fonction 

- I ~D I RECT, TER~ I ~AISO N 

1 e f i ch i e r TE R r1 

sa uver l ' e n semble des te r minaiso ns dans l e fichi e r 
TUl f•: 

idÉe de sa lu t. ion 

L• ~rinci p~ es t l e m~m e q ue po ur l e char gem ent , ma is da ns 
l ' a u t r e se ns . 2en oui q uoi! 

I l s ' a g it de r econstit u e r les g rou nes ch amp s pa r cha mps et 
de l es r ecopie r a u fur et~ me sure da ns l e fic hie r TER M. 

Po ur r e constitu er un g rou pe , c ' est s im p le : 

Les 6 pr em i è r e s te r minai sons r e~~ lissent l e c hamp , 
GR CU P E • P il [SE ·' T i pou r i = 1 •• 6 

L e s t e r rn i n a i s on s 7 •• 1 2 r e rn ~, 1 i s s e n t 1 e c h a rn p 
GF:Ct..;PE . I l: PAR F AIT i po ur i = 7 •• 12 

Le s ter min aisons 13 •• 1 E r e~~ liss e nt le c hamp 
u il .., U P E • ;J A S S E S I i -,::. L E i p o u r i = 1 3 • • 1 8 

Les·te r min a i so n s 1 9 •• 24 r em pliss e nt l e ch amp 
GROU ~E . FU TU~SI ~PLE i ~ou r i= 1 9 •• 24 

La te r minais on 25 re mplit le ch am p GRO UPE. P ARTPAS S 

PROCEDURE AJOUTER; 

a r o ù ments 

r és u l t a ts 

fonction 

Ir~ DI RE C T, TER ï·'. H l AI 5 C' / ! S , 1 e fi ch j_ e r TE R ~·î 

Aj p uter da ns I NDI RECT , TE RM I NA I SON e t l e f i c hier TER M 
l es n ouv e ll es ter min a isons e ntr ées a u clavier . 
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PROCEDURE LITTERM; 

arg u ment ACI~DIR ad r esse o~ l' on doit insérer la réf é r e nce 
de l a termina i so n 

résultats : l a ter mi na ison est lu e e t ins é r ée dans TE RM I NAISON 
H ! D I R :: C T AC I iJO I ~ e s t l a r é f É r e n c e de c e t t e 
termin aiso n , I ~C I REC T conti ent un e réfé~ence de p lus 

fonction Lire a u cla vi e r une ter~inaison e t l'ins érer dans 
TER r1 Ii': f\IS O;; à l 1ad r esse IîWIREC T ADirWIR 

idée de sol ution : 

La t e r mina is on doit s'in sé r er da ns TE R~ INAIS ON ~ partir de 
l ' ad r esse I NDIE RC T ADI NOI R • 

Pou r cela on va dé c a l e r TE .-"H'1INA ISC1 î~ de ( lon ç; ueur de la 
terminaison ) pos itions vers l a droite et ins é rer la 
terminaison da ns c e t rou. 

Bien sur ~CTE R:= N6 TER+1 

Aya nt ins ér é cett e te r n•in a ison , il fa ut me ttre à jour l es 
r É: fé :re nc es da ns I f,D IRECT . Cn va donc décaler de un e pos i tian 
ve r s l a dro ite tous l es f l éments de I ~DI RECT à pa rtir de 
AOI~CI R et aj out e r à c haq ue référence dép l acée l a lon g ue ur de 
te r mi naison . 

AC? := AD R+1 

/\ OI f'. ù I R: =/\nI f·JC ! i( +1 

PROCEDURE CREETEMPS; 

a r q u rr.e n t 

résultat 

P.DH~DI R a d r e s s e da n s I rm I R E C T o ù s I i n s è r e l a r é -
férence de l a 1Ère ter minaison du t emps 
~ a jout e r 

6 te r ~in aiso ns sont saisies et i n s~rées 
AD I CI R est l' adresse 0~ l' on ins érer a la prochaine 

t e r~inai so n du rr. @me J r ou pe 

PROCEDURE CREEPARTPASS; 

a r gument : ACH:OI R ad resse da ns I iJ DIRE CT o ù s I insère la r é ­
férence de la terminaiso n 

r és ul tat : l a ter min a ison pa rtici pe ~a ss é es t insérée 



,. 

PROCEDURE AJOUT; 

a r=1u me nt s 

r és ult a t s 

f oncti o n 

rr- :'J I P.EC T, TE ;~ ? Ir✓ P. I SO.r : conti e nnent 25 terminai s ons 
e n .-1 lu s 

• e~a n de r l e nu rr f r o d u g rou pe 1 a j o ut e r. 
Ca lcul er l ' ad r e sse où s ' ins é r e r a l a 1 è re ter min a ison 
I n s é r e r l es 25 t e r mi n a is o~s d u J r o u pe . 

PROCEDURE CONSULTER; 

a r ::i u me nts 

r é sult a t s 

fonction 

Affic h e un e t e r min a ison 5 l ' é cr a n 

Sa i s ir u n nu mé r o d e g r o u pe e xistant 
Sa i si r un n u r. : ,§ r o de te fil p s 
Af f i c he r l es t e r min a ison s c orr e s pon da ntes 

PROCEDURE SUPPRIMER; 

éH :J Urne nt s 

ré su l t a t s 

f oncti o n 

Su ~p ri rn e un 7 r o u pe j e I NCI RECT e t TE RMI NAI S• J 

Sa i s ir l e nu rn~ r o d u g rou pe~ su ppri mer 
Su pp r ime r l es 25 t e r min a ison s d e TE~ ~ I NAIS• N 
Su o~ r iw e r l e s 2 5 r é f fr e nc es c o rr es ~on da nt es 
de r: I I~::c T 
:

1 '.;:Tr::7 : =;,2 r :n - s orr rre d ~s l • n l_J u e urs d e toutes les 
te r rr i n a i so n s 
P.C- R := ACfl - 25 

i d ée de so luti o n 

- Su p prir ·, e r 25 te r ,n i n a i so n s , c ' est é cr ase r v e rs la ; a uche 
tou s ~l 6 r,1e nt s d e TE1î1ii f, AI SC1\ à ça rtir d e l ' ad resse de la 
1 Èr e t e r n, i nai s on d u -;;i r o u ~e soit 

I ~n I REC T nu nér o d u J r o u pe - 1 X 25 + 1 

- Ens uit e é cr ase r vers la g a uche l e s 25 é l é ments de.I NDI RECT 
à pa rtir d8 nu mé r o d u J rou pe - 1 ,, 25 + 1 

- r~ e ttr e à jo ur t o ut es l e s r é f é renc es de If'~CI REC T à partir 
da nu m6ro d u J rou pG - 1 , 25 + 1 e n l es d i min ua nt de la 
s c rnm e de t o ut e s l e s l on g u e urs de s t e r mi n a isons su pp ri mée s . 

- s a uv e r 1 ~ n o uv 2 ll a v e r s i o n de s d o nn ée s su r d isquettes. 
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PROCEDURE MODIFIER; 

a rc; u me nt s 
r és ul t a t s 
fo nct i on 

r em pl a c e r un e t e r ~in a i s on p8 r un e a utr e 
Sa i s ir l e nu mé r o de J r ou pe ~ mo difi e r 
Sa isi r l e nu m& ro de te mp s ~ modif ie r 
S 1 il ne s ' ag i t ~as d u pa rtic ipe pass 6 

Sa i si r le nu rnÉ r o d e p e r so nn e 

gf f i ch e r l ' a nc ien ne ve r s i on de c et t e te r min a ison 

Lir e l a n ouv e ll e v e r s ion 

L 1 e nre ,J i s tr e r da ns TE RfU:JP. I SON e t , si l es lo ngueu r s 
de s 2 ve rsi on s s on t diff é r e ntes , me tt r e à jour l es 
r &f é r en c es de I ~D I RECT po ur l es é l éme nts suiv a nt s 

4. Programme CREBESCH 

ï; ê me r em2 r q ue q ue p our l e p r ogr am me CREFIC H. 
Ce pr oQr am~e initi a li s e e n éc r i t u r e l e fic hie r TER~ , c' e st ~ 
di r e q u ' i l est Écr a s é e t p r è s à êtr e cr ée r. 
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5. Programme GERSE MA 

éJ . Le s c omma nd es 

Ce ;:; r o.,Jranme Jè r e l es fichiers FSC:H,i COi: ·; FSU' EV 6 , FSE flJI SV P, 
F SE fi SV E. 

I l es t poss ible de 

~jo ut e r / l a fin ( 8 h o ui , rien q u e ça ! ) 
- con s ult e r 
- i rr-p rimer 
- modif i e r 

b . r•' ode d 1 ern;:i loi 

Po ur emp l oy e r u n e ~c c e s commandas il fa ut suivre l es in d ic at ions 
pr ~se ntte ~ l ' ~cr a n . 

Un ne nu princi pa l v o u s dema n de d ' ab ord si vous souhaitez 

Le 
le 

- ajo ut e r 
- consult e r 
- i rnp ri r:.e r 
- mod ifi e r 
- q u itte r l e ~r o~r amm~ 

r~r o g r3 rr,rr1e vou s dema n de e n s ui te s i v o us voul ez traiter 
fic hie r 

- F s E "'; r.; c o ,i 
- F SUi E V!? 
- ~-SE '·,r sv n 
- FSU.SVG 

(l as 
( l es 
(l es 
(l es 

n o rr. s c o rr. mu n s ) 
v e r bes e n "E" ) 
v e r bes en " IS " ) 
ver be s e n " S" ) 

si _v o u s _a jout e z 

Vo us po uv e z ajo ut e r tant q u e v o us v oulez da n s le fichi e r 
cho is i . 

si vou s ajo ut e z de 1 1 infor met io n ~ pro pos d 1 un n om c o mm un 

vou s do nn e r e z successive~en t : 

• l e no wb r e de classes s~ma nti q ues a uxquelles appartient 
l e mo t 

• l a list e des 
, 

nurn e ro s de c l ass e s (1 •• 3 ) 

• l es infor mat ion s n é c essa ire s ' , , a ;;e ner e r des ph r ases 

• n omb r e d 1 adject if s " a v a nt " ( 0 •• 8 ) 
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• li s t e des nu me r os d ' ad jectifs " a v a nt" 

• no mb r e d ' adjectifs " après " 

• •1iste des nu flléros d ' ad jectifs " ap r è s " 

• l es infor mat i ons n é cessai r es~ dé cod e r des p hrases 

• n omb re de cl a ss e s d ' adje ctifs 

• list e de s 
, 

nu me r os de cl asses 

s i vou s aj outez de l ' infor ma tion ~ p ro po s d 1 un ver be 
v o us do nn e rez s ucc essi v em ent 

l es i nf or matio n s n é c essa ires J Jé n é r er des ph r ases 

• no mb re de cl asses s uj e t 
• li ste de s nu mé r os de c l a ss e s s u jet 

• no mb r e d3 cl asses c od 
• l i ste ce s nu Géros ce cl a s ses cod 

no Gb r e de cl asses coi 
list e des narnéros c2 cl a sses coi 

n o Gbr e d ' adverbes 
• l iste des nu m6 r os d ' ad v e r be 

l es info r ma tion s n éce s sa ires è déc oder des ph r ases 

. no r,-,b r e de c l a sses s u j e t . li ste c!es nu rr, Lr os de cl as ses s u jet 

. n o r, :1 r 2 dë cl asses CO c! . li .3 te de s nu iT' Éros de cl as s es cod 

no mbr e de cl asses c o i 
li ste des nurns ros 08 Cl âsses c oi 

Ap r ès c haqu~ ajo ut , l eoro u r a~~e vo us d em a n de si vous avez fi ni 

s i non l e p ro c es sus d ' ajo ut r e c omme nc e po ur l e m~me fichi e r 
si ou i l e pro ] r amme r e vi e nt a u me nu princi pa l 

s i _ v o us _con s ult ez _o u _ imEri me z 

Le p ro J r amme vou s f a it d§ fil e r l e contenu du fichier choisi. 

Il vou s so rt to u tes l es infor ma tions pa ti emme n t rentées ci - dessu! 

A l a fin , l e pr o~ra rnme vou s pro pose un e a utr e consultation 
o u i r;.r, ressi on • Si v ous r ef us ez il r e vi e nt a u me nu princi pa l. 
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Si vous modifi e z 

Le r ro J r a~me vous pro po s e 

pour un a ~od ific a tion ~ • un no~ co mm un une des modi f icatio ns 
s uiv a nt es 

se ns c1 éné r e r 

1 . 2djectifs a va nt 
2 . adjectifs ap r ès 

sens r e c e voir 

3 . s e s class es ad j ec t if s 
appa r tie nt 

4 . nu ~§ r os des cl asse s auxquelles il ap partient 

p our un e G • dification d ' un v e rbe un e des modificat io ns suiv a nte s 

se ns re c e voi r 

1 • li ste des cl asses sujet 
2 . list e de s classe s cod 
3 . li ste des classes co i 

se ns ~,é n é r er 

4 . li stedes cl a sses s •Jj e t 
r.: 
...J • list e des a dv e rbes 
6 . l ist e des classes co d 
7 . liste des cla sses coi 

~ cha ~u e ~o dificat i on , l e p r • Gr am~e p ro pos e l ' ancienne version 
et da~a n de l a nouv e ll e version . 

Ap r ès cha q u e mod ific a tion l e r ra ~r amma vo us ~repose d ' en c ore 
~od ifi er le ~ ~ ~e fichier , si vous refus e z le p ro gramme revient 
a u me nu ~rinci pa l . 

c . ~r c hite ctur e ~u pro ; ra ~me . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

* 6fRSEM~ 

1 
1 1 

1 1 1 1 .' 1 1 1 1 
Ajovr"' Ajout" AjO(JT,,. A-Joc1r" IMP. iMp lM P //1,fp 

N.COM VEtSE
1
l

1 v.r,~r 'i's' Vl~l)r 'S' Af, C rJ'1 \l~.G Vl:,Js vb.s 

1 , 

1 1 1 1 1 1 1 1 
HOo MOI> Mo.D MOD CONS CO PIS CONS C-ONS 

-f-1.C,tfM vb 'E' v1 't's' vb 's' N.C(JM vL.f vL .fs Vb -S 

l 
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d . Spécific a tions des µroc td ures . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . . 

PROCEDURE AJOUTER; 

a r qur:ent 
r es ult a t 

fonc ti on 

un au plu sie ur s arti cl es e n plu s da ns un des fic hie r s 
J .; r és p a r G E S SE ? P 

sa isir l e c hoix du fich i e r 2 traite r e t y a j out e r 
tous l e s a rticl es q ue v e ut l'utili sa t e ur 

PROCEDURE AJC; 

a r u u me nt 
résul t et s : F SE1-1,·J C es t a ug me nt é de un ou plusi e urs a rticl es 

fonction aj outer des inf or ma tions s émanti ques sur le s no ms 
co r.mun s da ns FSE :ïl'. C 

PROCEDURES AJE, AJI, AJS; 

id em AJC ~a is on a j oute dans l es fich i ers FSE Fl EV B, FSE n ISV E ou 
F S[ f,~ SV 2 

PROCEDURE LIRESEMNON; 

2r -J u r.1e nt 

r és ul t a t 

f onction 

NM OT nu rréro du nom co ~m un ~ont on va entrer l es 
informatio ns sé~ant i q ues 

~CSE ~ AN buff e r dans l eq uel on va mémoriser l es 
informations a vant de l es écrir e dans l e 

1 . 1 f i cbi e r t · ir e es infor ma i ons séma nti q ues d 1 un no m commun 

PROCEDURE LIRESEMVERBE ; 

arc; u rr,2 nt 

r és ult at 

fonction 

: , iî O T n u rr, é r o du v e r be don t on v a e n t r e r 1 e s i n f or -
na tions S6 mant i ~ues 

VSE ~ A~ buff e r ~ans l eq ue l on va wémo riser l es in­
f or ~a tions a vant de l es ~crire s ur fichi e r 

lire l es infor riat ion s s Éma nti ques d 'u n ver be 

PROCEDURE CONSULTER; 

a r gument 

r és ultat 

fonction 

so rti e s ur 
, 
s cr a n d ' un des fichi e r 

sa isir le c h ruix du fich i er à consulter et sortir 
l e cont e nu de c e fichier s ur é cr a n, ceci tant que 
l'utilisat e ur veut cons ul te r des f ichiers 

PROCEDURES CONSC, CONSE, CONSI, CONSS 

a r g u r;i e nt 

r é sultat sortie s ur é cr an de F SE ft1 î'C, FSEft; EV6 , F s~ru SV B ou 
FSE îi SV B 

f o nction sorti r sur é cr a n l e cont e nu d 1 un des fichiers 
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PROCEDURE SORTIRNC; 

a rçju r.ie nt SU FF buffer q ui c on tient ,l e î;i :O Ti èn.e a rticl e de 

F s :: r-: ,,c 
i; r '. G T n u rn ~ r o ci e l I a r t i c l e ci e F S ::: ;,; PJ C à s or t i r 
~crir e l e conte nu de 8 UFF ~ 1 1 6cr an 

PROCEDURE SORTIRVB; 

=UFF buf fe r q ui contient l ' a rticl e 2 sortir 
;,~-c T nu mu ro du verbe dont on doit so rtir l I infor ­

ma tion s éma nti que 

PROCEDURE IMPRIMER; 

i de r, c ons ult e r na is l es r é su lt 2t s so rt en t s ur ~ap ier 

L ~PC i de r:1 cc::sc 

L iPC • 1 i cern CCi 'S[ 

I ?I i cler.i co r: sI 

I •. P S i cen co: ,:, C: _ _, 

I r·, p :-', I :1 ::c i c0.r.· SO il TI :1'.; C 

I · ; ;J '.i I ï~ IJ '-' i de r.1 S O? T L 7 VS 

PRO CE DURE MODIFIER; 

r !~ Sul tat 

fon c tion 

un a rticl 8 d ' un des fichi e r s est mod ifi f 

sa i sir l e c hoix du fichi e r i mod ifi e r 
e t r.o difier to us l 9s a r t icl es de ce fi c hier que 
so u ha i t e mod ifi e r l ' uti l i sate ur 

P R OC E DUR E r~ 0 D C ; 

a r .-;u rn2 nt 

r é sultat 

fo ncti on 

rrodi fi e un a rticl e du fichi e r FSE;w c 

sa i si r l e nu ~é ro d 1 un a r ti cl e de FSE r ~c à mod ifi e r 
p ro pos e un é ve nt a i l de chos es~ modif i e r 
mo difi e un é l érre nt a u c ho i x de l'utilis ate ur 
p ro r:;os e d 1 e nc o~e rn od i f i e r 

PROCEDURES MODE, MOOI, MOOS; 

idern iî OC C ma i s po ur l es fichi e rs FSE î·1E VE FSE ïqSV B ou FSE f-1SVB 
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PRO CEDURE GR ILLE SUP ; 

a r :i u ment s : CUFF V 

r é su l ta t :-U FF V 

c on t i e nt un e c opie de l ' a rticle à modifi e r 
n u r.:é r o d u v f~ r be à mod ifier 
conti e n t l a co p i e de l ' ar ticl e mo difi é 

f onction sa i s ir l e ch o i x d e la pa r tie d ' a rticl e à modifier 
et l a r,10 di f i e r 

PRO CEDURE NCGR ILL ES UP ; 

a r :, u r.,e nt s : :::'U FF co n t i e n t un e co p i e de l ' a rticl e à mod ifi e r 
num é ro d u no m c ommun ~ mod i fier 

r é s ult a t GUFF c onti e n t l a c opie de l ' a rticl e modifi é 

f onc t i on sa i sir l e c ho i x de l a ~a rti e d ' a rtic l e à mod ifi e r 
e t l a mod ifi e r 

P R OC E D UR E rJ C 1 N C 2 N C 3 fJ C 4 ; 

a rgu me nts : CUFF 
J U:1 

conti e nt une c op i e de l ' a rticle à mod ifi e r 
nu m~ r o de l ' a r t icl e à modifier 

r és u l t a t CU FF conti en t un e c opie de l ' a r t icl e modifi é 

fon cti on ~J C1 1;, odif i e l a liste des ad ject if s 11 ü va nt " 
~,ic2 •••••••••••••••••••••••••••••• "apr ès " 
: C3 modi fi e l a li s t e des cl asses ad jectifs 
~C4 mo dif i e l es nu nf r os de class es a u xq ue ll es 

appa rtient l e n e~ commun n u m6 r o ~ U ~ 

PRO CED URE M1 M2 M3 M4 MS M6 M? ; 

" 11 1 " '"' 
t L...,, 1 

c ont ient un e c op i e de l ' a rticle à mod i f i e r 
nu ~~ ro de l ' a r tic l e ~ ~o difi e r 

r é s u l t a ::, s : 2 Li F F \J c onti e nt de l ' a rticl e wod ifi é 

f oncti on : ~ ·; 1 ïïod : fi 2 l a li s t e de s c l as ses -s l::J j et. da ns l e se ns 
r e c e vo ir 

,; 2 r;1 odi fi 8_l a li s t e c!e s cl a sses c od da ns le se n s 
r e c e voir 

-- < ,:odifie l e l i s t e des cl as s e s coi da n s l e s e ns ', __, 
r e c 2 vo i r 

i· :4 r:- odif i e l a list e des cl asses s uj e t da ns l e se ns 
JC0 né r e r 

.-·, c:: r·;odifie l a l ist e des cl asses c od da n s l e se n s 1 , .._, , , 
•; ':; n e r e r 

î'. 6 mo difi e l a li ste des cl asse s coi da ns le se ns , , 
,)e n r.:: r e r , 

,-, ? r; o c ifi e l a list e des nu mc r os d 1 adverbes dans 
l e se ns e: é né rer 

6. , Programme CRESEM 

fî ê me r ema r q ue q ue pour CRESESC H t::t Cn EFICH , c ' est à d i r e q u ' il 
initi a li se e n ~critur e l es fichi e r s F SE ~N C ·FSE~E VB FSE MISV B et 
FSEf '. SV B. Cane n epa s l es e x écut e r , i l s so n t l à par pol i t esse de 
ma part . 
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7. Programme CLASSES 

Ce pr o~ r am me JB r e l e fi c h i e r FC LASSES . 

J e r appe lle q u' i l s 1 aJ it d u fichier de s classe s no ms , à c haque 
arti cl e corres po n d une cl asse . Une cl asse Étant un e lis te de 
nu mé r os de no ms c ommun s . 

a . Les co mma n des 

Le p ro ~r amme v ous pe r me t de 

- Cr é e r l e fic hie r ( q ue j 1 ai déb ranch é ç ar sécurit é ) 
- Consulte r tout l e fichier 
- . Podifi e r l e cont e nu d 1 un e cl a sse 
- Imp r ime r tout l e fic h i e r 

b . ~od e d ' emp l oi 

Le o r o~ r amme vous a ide . 

I l vo u s ~ro pose d ' ab or d un me n u princi pa l q ui v ous pe r me ttra 
de c hoisir vo t re ori e nt ation 

- cons ulter 
- modif ier 
- i mp r ime r 
- vou s !J ouvez a uss i cr ée r l e fichier ( e t donc dét rui re l e 

vi e u x ) ma is il v ou s faudra ~ro ] r am~e r en PA SCA L l ' appel 
~ l a ~roc éd ur e TOU TCREE R. 

Si vous c ho i sissez d~ consulter : 

Le pr og ra ~me sort à l ' éc r a n pa r o r d r e de numé ro de cl asse 
et po ur chaq u e cl a s s e 

- son nu mé r o 
- s a lon ~u e ur 

l a li ste des nu mé r os de no ms communs q ui l a com pos e nt 

Si v ous choisissez de modifier : 

Le p ro g r a rnme vou s demA nd e l e num é ro de la classe à modifier 
et vou s a ffich e l a l on J u e ur 9 t le contenu de cette classe. 

I l v ous dema nd e a l ors l a lon q ueur et l e nouv ea u contenu 
de la cl a ss e . 
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Si vous choisissez d ' imprimer 

Le p ro ] r amme vou s so r t s ur pap ier ( s i l ' i mp rimante est . 
br a nc h~e e t de bo nn e hu me ur , il faut l es de ux vous verrez) 
pa r ordre de nu mé ro de classe et pou r cha q u e cl asse 

son num é ro 
- sa l on J u e ur 

l a li ste des nurr Pros de no ms co rnrnuns :::i ui la com po sent . 

c. Architect ur e d u pr oj r amme 

cLAsse-s 
~ 

1 
1 

- -
1 1 

IMPP. iMFR. 
~ 

C'ONSvLTf~ M oo,·P,1P. 

----, 

8 
d . Spécifi cations des p roc éd ur es 

PRO CEDURE CO NSU LT ER ; 

a r )uments 

r és ult ats 

fo nction 

- FCLP.SSES 

a fficha Je de FCLASSES d l'écran 

aff ic he r chaque a rticle de FC LASSE à 1 1 ~cran 
mis e en p a qe : 

• n u rr2ro de l ' a rticle 
• l on J u e ur de la classe 
• li ste des é l ~me nt s de l a cl asse 

PRCCECURE TCU TC ~ EE R 

a r 4uments 

r és ultnts 

fo nc tio n 

FCLPSSES existe 

cr é e r l e fic hier e t l e re mp lir 
po ur cha q u e a rticl e , dema n de r à l 'u tilisate ur 
la l on ~ ueu r de l a l iste , l es co mposa nts de la liste 
et e nr e~ istrer l ' a r ti cl e 



PRO CE DURE fO CIFIE R; 

a r • u ment - FCL gSSES 

r és ult a t FCL ASS E~ 

fonction sa i si r l e nu~ t r o de l'article ~ modifier 
a f fic h e r son c onte nu 

A.I V.2 9 

lir e so n nouve a u contenu e t l'enreg istrer 

PRG CE DU~E I ~PR I MER; 

a rJu me nt - FCLA SS ES 

r é sultat 

fonction 

i mp r ess ion des nu mé ros de classes suivi s des nu mé ro s 
des no ms co mmu ns q ui com posent ces classes 

po ur c haq u e classe, im pression de son nu mé r o 
e t de s nu mé r os de s n oms communs q ui la co ~pose nt 



ANNEXE A.V 

ID~ DU CONTENU DE LA BASE DE DONNEES 

.LISTE DES NOMS PAR CLASSE 

.LISTE DES ADJECTIFS PAR CLASSE 

.LISTE DES VERBES EN 'E',EN 'IS',EN 'S' 

.LISTE DES ADVERBES 

.LISTE DES NOMS PROPRES 



CLASSES !'{.OMS . 

Class e n °1 

am i 
cli e n t 
é l è ve 
enfa nt 
fe mme 
fr è re 
g amin 
h omme 
i n s t itut eur 
mère 
pè re 
s o eur 

Classe n° 2 

acteur 
c hanteur 
com é dien 
gardien 
g endarme 
j ou eur 
lu tin 
magicien 
musicien 
polici e r 
prince 
prisonni e r 
r e ine 
roi 
savant 
troubadour 
voleur 

Classe n °3 ----------
bouch e r 
boulange r 
docteur 
facteur 
marc hand 
menuisier 
patron 
pharmacien 

Classe n °4 

(pr énoms) 

Classe n°5 ----------
chat 
chien 
marsupilami 
oiseau 
rat 
souris 

Classe n °6 

canard 
c h eval 
l apin 
poule 

Classe n °7 

avion 
bateau 
fusée 
tra ct eur 
train 
v é lo 
voiture 

Cla sse n ° 8 

é c ole 
ferme 
garag e 
g range 
maison 
usine 

ballon 
p oupe e 
puzzle 
surprise 

Classe n °10 

grue 
machine 
ordinateur 
outil 

Class e n °1 1 

bière 
c afé 
eau 
thé 
vin 

Classe n °12 

biscuit 
boudin 
crème 
dessert 
fr omage 
gateau 
j ambon 
pain 
repas 

s al am i 
saucisse 
t a rtine 
viande 

bras 
dent 
jambe 
main 
oreille 
pied 
tête 

Cla sse n °14 

armoire 
assiette 
blouse 
chais e 
costume 
couteau 
cuiller 
cuillè re 
fourchette 
g ilet 
habit 
lit 
meuble 
pantalon 
table 
tasse 
téléphone 
verre 
vêtement 

Classe n ° 15 -----------
bo i s 
corde 
cuivre 
fer 
laine 
terre 

Classe n °16 

bêtise 
chanson 
conte 
fable 
histo ire 
poeme 
texte 

Classe n °17 

A. V .1 

c i n éma 
cirque 
concert 
radio 
spectacle 
t é l évision 
théâtre 

Classe n ° 18 

baffe 
claque 
coup 

idé e 
projet 

Classe n°20 

grippe 
ma ladie 
rhume 
rubé ole 
varicelle 

Classe n °21 

ananas 
ceris e 
fleur 
fraise 
framboise 
poireau 
potiron 
rose 
tulipe 
violette 

Classe n° 22 

calcul 
grammaire 
science 



Classe n°1 

blanc 
bl eu 
brun 
gris 
jaune 
noir 
rou g e 
vert 

Classe n°2 

bruyant 
rapide 

Classe n°3 ----------
beau 
bon 
grand 
gras 
petit 
vieux 

Classe n°4 

astucieux 
b~te 
bon 
bruyant 
gai 
gentil 
habile 
malade 
mé cha nt 
pauvre 
triste 
violent 
jeune 

CLASSES ADJECTIFS. 

Classe n °5 ----------
bon 
bruyant 
ga i 
g entil 
tris t e 
violent 
méchant 

A.V.2 

Certa ins ad j ectifs appartiennent à plusieurs classes d'ad j ectifs, 
voy e z bi en la description d e la base de données dans le mémoire à 
la page n°38 



astucieux 

beau 

bête 

blanc 

bleu 

bon 

brun 

bruyant 

gai 

gentil 

grand 

gris 

gros 

habile 

jaune 

jeune 

malade 

méchant 

noir 

pauvre 

petit 

rapide 

rouge 

LISTE DES ADJECTIFS QUALIFICATIFS. 

triste 

vert 

vieux 

violent 

A.V.3 



1 
1 

A.V.5 

LISTE DES NOMS PROPRES. 

Noms_propres_féminins 

Alice 

Am élie 

An n e 

Catherine 

Cécile 

Christine 

Hélène 

I sabelle 

Maman 

Monique 

Nathalie 

Nicole 

Sylvie 

Thér èse 

Véronique 

Noms_propres_masculins 

Claude 

David 

Dingo 

Fantasia 

Gaston 

Joseph 

Micke y 

Milou 

Papa 

Pierrot 

René 

Serge 

Spirou 

Thomas 

Tintin 



CORRESPONDANCE ENTRE LES NUMEROS D'ORDRE DE CONJUGAISON ET LES 

NUMEROS DE CONJUGAISON "BESCHERELLE" 

Numéros d'ordre 

de conjugaison 

1 

2 

3 

4 

5 
6 

7 
8 

9 
10 

11 

12 

13 
14 

15 
16 

17 

Numéros de conjugaison 

Bescherelle 

6 

8 

12 

15 

19 
25 

27 
28 

32 

53 
54 

56 

69 

77 
78 
80 
82 

N.B.REFERENCE:Le nouveau Bescherelle,l'art de conjuguer 

Edition Ratier 



ANNEXE VI 

TEXTE DES PROGRAMMES 

.PROGRAMME GENERATION 

.PROGRAMME CORMOT 



( *$8++ *) 

PROGR?\M GENERAT I ON; 

<* GE NERE LES PHRASES DE TYF'E 1, LE 
CORPS PRINCIPAL DE CE PROGRAMME 
CONSTITUE LE CORPS DE LA PROCEDURE 
C3ENP HTYP1 DES SPECIFICATIONS. 

LES PHRASES SORTENT A L'ECRAN 

* ) 

USES APPLESTUFF; 

CONST 

DECLARATION DES TYPES DE VARIABLES DU PROGRAMME "GENERATION" 

NBCHAR=2000; 
NBMOT=290; 
NBMNP=17; 
NBFNP=17; 
NBVE=21; 
NBVïS=7; 
NBVS=16; 
NBNC= 155; 
NBAQ=30; 
NBAM=30; 
l~CH = 2000; 
NTERM = 5(11); 

TYPE STR ING4 STRING[4J; 

STRING5 STRING[5J; 

Sffi!NGB STRJ.I\IG[B]; 

1* SEMAD JDlcêSC P/:\CKED FŒCORD 
NBCL : 1 .. 3 ; 
LCLAS : PACKED ARRAY[l .. 3 JOF INTEGER 

END;* l 

VALCLAS=PACKED RECORD 

END; 

LJSTEMOT:ARRAY[L . 20 ] OF INTEGER; 
LONGLIST:INTEGER 

FONC (SUJ,COD,COIA, ADVl; 

SEMNCDESC PACKED RECORD 

GENERER:PACKED RECORD 
NBADAV:INTEGER; 
NBADAP : I NTEGER; 
PTADAV:PACKED ARRAY[1 .. 9JOF INTEGER; 
PTADAP:PACKED ARRAY[l . . SJOF INTEGER 

END; 

RECEVOIR:PACKED RECORD 
LCLASSE:PACKED ARRAY[1 . . 5JOF BOOLEAN 

END; 

APPART IENT : PACl<ED RECORD 

END; 

NBCL:O .• 3; 
LCLAS:PACKED ARRAY[1 . . 3 JOF INTEGER 

END 



SEMVBDESC PACf<ED RECOF-0 

CODEXISTE :BOOLEAN; 

COIAEXISTE:BOOLEAN; 

RECEVVB:PACKED RECORD 

SUJOK:PACKED RECORD 
SNBCLAS:INTEGER; 
STAB: PACf<ED ARRAY[ 1 .• 25J OF BOOLEAN 

END; 

CODOK : PACKED RECORD 
CODNBCLAS:INTEGER ; 
CODTAB:PACKED ARRAYC1 .• 25JOF BOOLEAN 

END ; 

COIAOK:PACKED RECORD 
COIANBCLAS : INTEGER; 
COIATAB:PACKED ARRAYC1 .. 25JOF BOOLEAN 

END 

END; 

GE NERVB : PACKED RECORD 

LISTSUJ:PACKED ARRAY[1 •• 20JOF INTEGER; 
NBSUJ:INTEGER; 
ADVTAB:PACKED.ARRAY[l . . lOJOF INTEGER; 
NBADV:INTEGER; 

COD:PACKED RECORD 
CODLIST:PACKED ARRAY(l •• 20J OF INTEGER; 
NBCOD:INTEGER 

END; 

COIA : PACKED RECORD 
COIALIST:PACKED ARRAYC1 •. 20JOF INTEGER; 
NBCOIA: INTEGER 

END; 

END; 

END ; 

( * DECL.A\~(, r ION !Jl:ë l YPr.:s PRIJ:''F,ES A LA CONJI JGU~dSON ------- - - -------*) 

TAB TERM PACKED ARRAY [1 . . NCHJ OF CHAR; 

TABil~DIR PACKED ARRAY (1 • . NTERMJ OF INTEGER; 

TABSTRING PACKED ARRAY [1 • . 6J OF STRINGS; 

GROUPE PACKED RECORD 
PRESENT:TABSTRING; 
IMPARFAIT:TABSTRING; 
PASSESIMPLE:TABSTRING; 
FUTURS I MPLE:TABSTRING; 
PARTPASSE : STRING4 

END; 

TERMCONJ FILE OF GROUPE; 

<* DECLARATION DES TYPES PROPRES A LA SYNTAXE----------*) 

NATURE=<FNPROPRE,MNPROPRE,NCOM,EVERBE,ISVERBE,SVERBE,ADJQ,ADVMANJ; 

SUFFIXE=PACKED RECORD 
FSY : BOOLEAN; 
FPY:BCJOLEAN; 
MSY :BOOLEAN; 
MPY:BOOLEAN; 
FS:STR INGB; 
FP:STRINGB; 
MS :STRINGB; 
MP: STRINGS; 

END; 

SUFFVB=PACKED RECORD 
TNF:S rR JNi35; 
CON,! : !NrEGER 

t::N[I ; 



DESCFiIPTMOT P ACKED RECORD 

END; 

NAT :NATURE; 
NUMPARNAT:INTEGER; 
ADRESSE:I NTEGER 

WORD PACKED RECORD 
ORTHO: STRING20 ; 
NAT:NATURE 

ST XNCDESC 

STXNCOM 

STXVBDESC 

END; 

PAC~;ED RECORD 

END; 

CARACT: PACKED ARRAYC1 .• 6J OF BOOLEAN; 
TERM:SUFF I XE 

PACKED RECORD 
STX : STXNCDESC; 
ADIND:INTEGER 

END; 

PACKED RECORD 
TERMVB : SUFFVB; 
ADIND:INTEGER 

END; 

STXADJDESC PACKED RECORD 
TERMADJ:SUFFIXE; 
ADIND:INTEGER 

END; 

TABil C> PACKED ARRAYC1 . . 10J OF INTEGER; 

TABC21 00 PACKED ARRAYC 1 .. NBCHARJ OF CHAR; 

TABD2 9 0 ARRAYCl • • NBMOTJ OF DESCR IPTMOT; 

TABlNBMNP ARRAY[1 . . NBM NPJ OF JNTEGE R: 

ARRHY ( J . . NB FNPJ UF I NT EGER; 

1 , ,._-N f< 1•1ï, ;', - ;.,h RA 'IL 1 • • J\JHN:' 1 [,/- hT~ NCCll'1 : 

TAF<S I Sl~RV ~ Al·,Fi/4Y [ 1 • • NBV I SJ OF STXVBDESC ; 

TAI:<SSNBV ARRAY[ l .. NBVSJ OF ST XVBDESC; 

TABSNBAD~IQ = ARRAYC 1 .. NBAQJ OF STXADJDESC; 

TABINBADV ARRAYCl . . NBAMJ OF INTEGER; 

<* DECLARATION DES TYPES PROPRES A LA GENERATION *l 

GRNOM=PACKED RE CORD 
DETERMINANT : PACKED RECORD 

Dl:STRINGS; 
D2:STRING8 

END; 
ADAV:STRING2ü; 
NOM : STRING20; 
ADAP:STRING20; 
INDIC : PACKED ARRAYC1 .• 5J OF INTEGER; 

END; 

SPRONOM=STRING20; 

DESC=PACKED RECORD 
NC:CHAR; 
PC : CHAR; 
GC:CHAR; 
CASE TC:CHAR OF 

' P ' : (CP: SPRONOM); 
'G ' : <CG: GRNOMl 

END; 

SLJI TCOMPOSANT=PACKE O REC ORD 
COMP : ARRAY C1 . . 3 J OF DESC; 
NBCi.lMP : INTEGER 

t= ND; 



SU J ETDESC~PAC~ED RECORD 
NOMBRE:CI-IAR; 
PERSONNE : CHAR; 
GENRE:CHAR; 
VAL: PACf<ED RECORD 

CASE TYPSUJ:CHAR OF 
'P' : (PRONOM:SPRONOM); 
' G' : < GR: GRNOM > ; 
'S': (SJ: SUITCOMPOSANT) 

END 
END; 

<**** DECLARATION DES TYPES DE VARIABLES***> 

(*$1 #5:TYPES.TEXT * > 

VAR <* CE QUI EST COMMUN A TOUT LES TYPES DE MOTS *l 

LISTMOT :TABC21 00 ; 
INDICE :TABD290 ; 
NBRE MOT :INTEGER; 
NBRECAR :INTEGER; 
F ICHPREFIXES:FILE OF WORD; 

<* CE QUI EST SPEC IF IQUE AU NOMS PROPRES FEMININS *> 

TFNPROP :TABINBFNP; 
NU~1 FNP : INTEGErq 

a CE DU ~ EST SPEC1Flu11E l'!U ~ NOMS F·ROF'RES ;1ASCULINS * ) 

1 ·1NP1,ur,;: l'ABJNf<~INP ; 
N, :·1MNf ' : l ,~n:GEf, : 

( * CE QU I EST SPEC ff ILlUE AUX NCIMS CDl'IMLJNS * ) 

TNCOM :TABSNBNCOM ; 
NUMNC :INTEGER; 
FSTXNCOM:FILE OF STXNCDESC ; 
BUFFNOM : SEMNCDESC; 
FSEMNC :FILE OF SEMNCDESC; 

<* CE QUI EST SPECIFIQUE AU CLASSES DE NOMS*> 

LGCLASSE:ARRAY[l .. 22) OF INTEGER; 
FCLASSES:FILE OF VALCLAS; 

<* CE QUI EST SPECIFI QUE AUX VERBES EN ' E ' , ' IS', ' S' *> 

TEVERBE 
NUMEV 
FESTXVB 
FSEMEVB 

: TABSENBV; 
:INTEGER; 
:F I LE OF SUFFVB; 
: ·FILE OF SEMVBDESC; 

TISVERBE:TABSISNBV; 
NUMISV :INTEGER; 
FISSTXVB:FILE OF SUFFVB; 
FSEM ISVB:FILE OF SEMVBDESC; 

:TABSSNBV; 
: INTEGEF<; 

TSVERBE 
NUMSV 
FSSTXVB 
FSEMSVB 

:FILE OF SUFFVB; 
:FILE OF SEMVBDESC; 

BUFFVERBE:SEMVBDESC; 

<* VARIABLES PROPRE A LA CONJUGAISON *> 

TERM : TERMCONJ; 
TERMINAISON:TABTERM; 
INDIRECT :TABINDIR; 

C* CE QUI EST SPECIFIQUE AUX ADJECTIFS QUALIFICATIFS *> 

TADJQ : TABSNBADJQ ; 
NUMADJ :INTEGER; 
FSTXADJ:FILE OF SUFFIXE; 
C*FSEMADJ:FILE OF SEMADJDESC;*> 

<* CE QUI EST SPECIFIQUE AUX ADVERBES DE MANIERES*> 

TADV :TABINBADV ; 
NUMADV:INTEGER; 

(* VARIABLES PROPRES A LA GENERATION * l 

NOVERBE,NG,TEMPS,PERS :INTEGER; 
AUX,VER~CO~J . : STRING; 
FONCCPL :FONC; 
COMPL :GRNOM; 
DSUJET : SUJETDESC ; 
NF nLETTF<E , NBRC~JI : CHAR ; 
PHR/.\~;ETYf·· : 1 ~t fEGEF< , 

t·Œ P : CHFoH ; 
f t NI : f1 ,1[1U~ M~ ; 



1* VAR I ABLE PROPRE A LA MISE EN PAGE SUR IMPRIMANTE ,1 

TAILLE,L• NGL I GNE :INTEGER; 

PROCEDURE CHARBESCHISOURCE:INTEGER;VAR LONGUEUR:INTEGER; 
VAR DESTINATION: STRING); FDRWARD; 

PROCEDURE CHARBYTEISOURCE :INTEGER;VAR LONGUEUR:INTEGER; 
VAR DESTINATION:STRING20l;FORWARD; 

PROCEDURE CHOISIRALEAT IBI, BS: INTEGER; VAR RESUL T: INTEGERI; FORWARD; 
PROCEDURE PREMLETTREIMOT: STRING20;VAR LETTRE:CHARl;FORWARD; 
PROCEDURE CHOISADVIVAR MOT:STRING20 ;LGLISTE:INTEGER;LISTE:TABI10l; FORWARD; 
PROCEDURE CHOISFNPRO PREI VAR MOT:STRING20 l ;FORWARD; 
PROCEDURE CHOISMNPROPREIVAR MOT:STRING20l;FORWARD; 
PROCEDURE PASSAGEALALIGNEIVAR LONGLJGNE,LONGAJOUTEE:JNTEGERl;FORWARD; 
PROCEDURE BLANCIVAR LONGLIGNE:INTEGER l ;FORWARD; 

I******** * CHARGEMENT DES DONNEES***************> 

I* SEGM ENT PROCEDURE CHARGER*> 

l *SI #5 : CHARGER.TEXT *l 

I**** CONSTRUCTION D'UN GROUPE NOM ****l 

1,sr #5 :GRPN.TEXT *l 

!*"'** CONSTRUCTION D' UNE SUITE DE COMPOSANTS ****l 

1,s1 #~ : CSUI T.TEXT * l 

(SI S****** CHARGEMEN r DES DONNEES ******S********l 

SEGMENT F'F.OCEDUl~E CH/à RG ER; 

1* .... CHARG EMENT DU VOCABULAIRE ... . ,1 

PROCEDURE CHARGEMENT; 

1 * ON CHARGE LE VOCAB 15 TONNES ! 1 1 ! *) 

VAR ENTREE : WORD; 
IJND,ILST : INTEGER; 

PROCEDURE CHARGFNP; 
BEGIN 

NUMFNP:=NUMFNP+l ; 
INDICE[IINDJ .NUMPARNAT:=NUMFNP; 
TFNPROP[NUMFNPJ : =I I ND 

END; l *CHARGFNP*l 

PROCEDURE CHARGMNP; 
BEGIN 

NUMMNP:=NUMMNP+!; 
INDICE[I IND J.NUMPARNAT:=NUMMNP; 
TMNPROP[NUMMNPJ:=IIND 

END; <*CHARGMNP*l 

PROCEDURE CHARGNCDM; 
VAR NUMERO:INTEGER; 
BEGIN 

NUMNC:=NUMNC+1; 
INDICE[IINDJ . NUMPARNAT:=NUMNC; 
TNCOM[NUMNCJ.ADJND:=IIND; 
NUMERO : =NUMNC-1; 
SEEK IFST XN COM,NUMERDJ; 
GETI FSTXNCOMJ; 
TNCOM[NUMNCJ.STX:=FSTXNCOMA 

END; l*CHARGNCDM*l 

PROCEDURE CHARGEVERBE; 
VAR NUM ERO : INTEGER ; 
BEGI N 

NIJMEV:=NUMEV+l ; 
INDICE[IINDJ . NUMPARNAT: =NUMEV; 
TEVERBE[NIJMEVJ .ADIND : = I IND; 
NUMERO : =NU MEV-1 ; 
SEE KC FESTXVB , NUMEROl; 
GE T (FESTXVE<J; 



PROCEDURE CHARGJ SVERBE; 
VAR NUM ERO: I NTEGER; 
BEGIN 

NUMJSV: =NUMJSV+l; 
JNDICEtIINDJ . NUMPAR NAT : =NUMJ SV; 
TISVERBEtNUMISVJ .ADIND:= I IND; 
NUMERO:=NUMISV-1; 
SEEK CFISSTXVB,NUMERO); 
GET(FlSSTXVB); 
TISVERBEtNUMISVJ.TERMVB:=FISSTXVB-

END; C*CHARGISVERBE*> 

PROCEDURE CHARGSVERBE; 
VAR NUMERO:INTEGER; 
BEGIN 

NUMSV:=NUMSV+l; 
INDICE[IINDJ.NUMPARNAT:=NUMSV; 
TSVERBEtNUMSVJ.ADIND:=IIND; 
NUMEROs=NUMSV-1; 
SEEK CFSSTXVB,NUMERD >; 
GET<FSSTXVB); 
TSVERBE[NUMSVJ. TERMVB: =FSSTXVB'' 

END; <*CHARGSVERBE*) 

PROCEDURE CHARGAQ; 
VAR NUMERO:INTEGER; 
BEGIN 

NUMADJ:=NUMADJ+l; 
INDICE[IINDJ.NUMPARNAT:=NUMADJ; 
TADJQ[NUMADJJ . ADJND:=IIND; 
NUMERO:=NUMADJ-1; 
SEEKCFSTXADJ,NUMERO); 
GET(FSTXADJ); 
TADJQ[NLJMADJ J . TERMADJ: =FSTXADJ ·'• 

END; C*CHARGAQ*) 

PROCEDURE CHARGAM; 
BEGIN 

NUMADV:=NUMADV+l; 
INDICE[II NDJ.NUMPARNAT : =NUMADV; 
TADVtNUMADVJ : =IIND 

END; ( *CHARGAM*) 

BEGIN 
NUMMNP : =ü ; 
NUMFNP:=O; 
NUMNC:=0; 
NUMEV:=O; 
NUMISV:=O; 
NUMSV:=O; 
NUMADJ:=O; 
NUMADV:=O ; 
RESET(FSTXNCOM,'#5 : STXNCOM . DATA '); 
RESET(FESTX VB,'#5: STXEVERBE.DATA'); 
RESETCFJSST XVB, ' # 5 :STXI SVERBE . DATA'); 
RESETCFSSTXVB,'#5 : STXSVERBE.DATA'>; 
RESETCFSTXADJ,'#5:STXADJ . DATA'); 
RESET(FICHPREFIXES,'#5 :TEST2 . DATA'); 
JJND:=O; 
ILST: =1; 
LISTMOTtILSTJ:= ' @' ; 
WHILE NOT EOF CFICHPREF IX ES) DO 

BEGIN 
I IND : = I IND+l; 
ILST : =ILST+l; 
ENTREE:=FJCHPREFI XES- ; 
MO VELEFT (ENTREE.ORTHOt1J,LISTMûT[ILST J,LENGTH(ENTREE . ORTH0)); 
INDICEtJINDJ.ADRESSE:=ILST; 
INDICECJINDJ . NAT1=ENTREE.NAT; 
CASE ENTREE.NAT OF 

FNPROPRE:CHARGFNP; 
MNPROPRE : CHARGMNP ; 
NCOM :CHARGNCOM; 
EVERBE :CHARGEVERBE; 
ISVERBE :CHARGISVERBE; 
SVERBE :CHARGSVERBE; 
ADJQ :CHARGAQ; 
ADVMAN : CHARGAM; 

END; 
JLST : =ILST+LENGTHCENTREE.ORTHO); 
LISTMOTtILSTJ:='@'; 
GET(FICHPREFIXES) 

END; 
INDICE[JIND+lJ.ADRESSE:=ILST+l; 
LISTMOTtILST+lJ:='Z ' ; 
LISTMOTtJLST+2] : ='Z'; 
LISTMOTtILST+3J : = ' @' ; 
NBRECAR:=I LST+3; 
NBREMOT:=IIND+1; 
CLOSECFSTXNCOM,LOCK>; 
CLOSE CFESTX VB, LOCK> ; 
CLDSE<F ISST XVB,LOCK> ; 
CLOSE( FSSTX VB,LOCK> 
CLOSE IFSTXADJ , LOCK > 
CLDSE<FICHPREFIXES, OCK) 

END ; ( *CHARGEMENT*) 



( •...... . CHARGEMENT DU BESCHERELLE · • ·• *l 

PROCEDURE CHARGTEl,M; 

VAR K :INTEGER; <* NO DE PERSIJNNE 1:1ERE S ING 
2:2EME SING 
3:3EME SING 

(* LONGUEUR D'UNE TERMINAISON 

4:lERE PLUR 
5:2EME PLUR 
6: 3 EME PL.UR *> 

LG : INTEGER; 
INTER:STRING; <* INTERMEDIAIRE QUI PEUT CONTENIR UN CHAMPS 

D'UN ARTICLE DU FICH IER TERM 
ADR : INTEGER; 
NBTER :I NTEGER; 
GRP :GROUPE; 

( * PREMIERE ADRESSE LIBRE DANS INDIRECT 
<* PREMIERE ADRESSE LIBRE DANS TERMINAISON 
<* INTERMEDIAIRE QUI PEUT CONTENIR UN 

ARTICLE DU FICHIER TERM 

BEGIN 
ADR :=1 ; 
NBTER:=2; 
TERM INA ISON[lJ:= '@' ; 
RESET<TERM,'#5:BESCH.DATA'>; 
WHILE NOT EOF(TERM> DO 

BEGIN 
GRP : =TER M-"'; 

FOR K:= 1 TO 6 DO 
BEGIN 

LG:=LENGTH<GRP.PRESENTCKJ> ; 
INTER:=GRP.PRESENTCKJ; 
MOVELEFT(INTERClJ,TERMINAISONCNBTERJ , LG ) ; 
INDIRECTCADRJ: =NBTER; 
NBTER:=NBTER+LG; 
ADR:=ADR+ l 

END; 

FOR K:= 1 TO 6 DO 
BEGIN 

LG:=LENGTH(GRP.IMPARFAIT[ KJ ) ; 
INTER:=GRP.IMPARFAITC KJ ; 
MOVELEFT(INTERC1J,TERMINAISON[NBTERJ,LG); 
INDIRECTCADRJ:=NBTER; 
NBTER:=NBTER+LG; 
ADR:=ADR+I 

END; 

FOR K:=1 TO 6 DO 
BEGIN 

LG:=LENGTHIGRP.PASSESIMPLE[ KJ> ; 
INTER :=GRP .PASSESI MPLE[K J; 
MOVELEFT(INTERC1J,TERMINAI SON[NBTERJ , LG); 
INDIRECT[ADR J:=NBTER; 
NBTER: =NBTER+LG; 
ADR:=ADR+! 

END; 

FOR K: = 1 TO 6 DO 
BEGI N 

LG: =LENGTH(GRP.FUTURSI MPLECKJJ; 
LNTER:=GRP.FUTURSIMPL.E[kJ; 
MOVELEFT( JNTER [1l, TERMINA ISON[NBTERJ,LGI ; 
INDIREClLADRl:=NBTER; 
NB TEf~, =-Nf<T ES,+u:; : 
ADH: =ADR•· l 

LG:=LENGTH(GRP.PARTPASSEI; 
MOVELEFT (GRP . PARTPASSE[IJ;TERMINAISON CNBTERJ ,L GJ ; 
INDIRECTCADRJ : =NBTER ; 
NBTER: =NBTER+LG; 
ADR: =ADR+ 1 ; 
GET(TERM ) 

END; <* END WHILE NOT EOF(TERM) * > 
CLDSE(TERM,LOCKl ; 
INDIRECTCADRJ :=NBTER; 

END; <*CHARGTERM*l 

I* ••• • CHARGEMENT DE LA LONGUEUR DES CLASSES .... *) 

PROCEDURE CHARGLONGUEUR; 

VAR I: INTEGEF<; 

BEGIN 
I, =1; 
RESET<FCLASSES ,'#5:CLASSES.DATA'); 
WHILE NOT EOF(FCLASSES ) DO 

BEGIN 
LGCLASSECIJ:=FCLASSESA.LONGLIST ; 
GET (FCLASSESl; 
I: = I+l 

END; 
LGCLASSE[4J:=NUMMNP+NUMFNP; 
(* LA CLASSE 4 EST LA CLASSE DES NOMS PROPRES.POURQUOI LA 4 ? 

PARCE QUE JE M'EN SUIS RENDU COMPTE TROP TARD POUR CHANGER. *l 
CLOSE(FCLASSES,LOCK) 

END; <*CHARGLONGUEUR*> 

BEGIN 
GO TOXY (0, 6 ) ; 
WRITELN (' 
CHARGEMENT; 
CHARGTERM; 
CHAF<GLONGUEUR 

END; 

UNE PETITE MINUTE DE SILENCE ') ; 

(UUU ** FI N DU CHARGEMENT DES DONNEES ***********> 



SEGMENT PROCEDURE CONSGRA~OMCNOMBRE,GENRE : CHAR;TYPEVB , I NDVERBE :INTEGER; 
VAR FONCTION : FONC;VAR GRN:GRNOMI ; 

TYPE TABI5=ARRAYC1 •• 5J OF INTEGER; 
TABB6=PACKED ARRAYC1 •• 6J OF BOOLEAN; 

VAR CARACT:TABB6; 

PROCEDURE DETCHEMGRPNOMCNOMBRE ,GENRE:CHAR;VAR CHEMIN: TAB I5l; 

VAR I,RES,RES2:INTEGER; 

PROCEDURE DETCHEMQUALCVAR CHEMIN :TABI 5l; 

VAR RES:INTEGER; 
BEGIN 

C*WRI TEC ' NOM SEUL/ADJ .QUAL +NOM / NOM+ADJ.QUAL ?( 1,2, 3) : '); 
READLNCRESl; *> 

CHEMINC4J: =1; 
CHO ISIRALEATCl,6,RESI; 
CASE RES OF 

2,3:CHEMINC3J:=1; 
4 :CHEMINC5J:=1 
END 

END; <*DETCHEMQUAL*> 

BEG IN 
FOR I:=1 TO 5 DO CHEM IN[ IJ:=O ; 
IF NOMBRE='S' 

THEN 
BEGIN 

<*WRI TELN (' [l J ADJ DEF ') ; 
WRITELN( '[2J ADJ IND ' l ; 
WRITELNC '[3 J ADJ POS 'l: 
WRITELNC'[4] ADJ DEM'l; 
WRITE ( '-- ----- > 'l ; 
READLNCRES>;*> . 

CHOJSIRALEATC 1, 4,RES>; 
CHEMINC1J: =RES; 

END 
ELSE 

BEGIN 
C*WRITELNC'ClJ ADJ DEF'l; 
WRITELN('t2J ADJ IND'>; 
WRITELN( ' [ 3 J ADJ POS ' l ; 
WRITELN('[4J ADJ DEM ' l; 
WRITELN('C 5J ADJ NUM'); 
WRITEC'----- -- > ') • 
READLNCRES>;*> . ' 

CHOISIRALEAT(1,5 1 RES); 
CASE RES OF 

END; 

1,3,4:BEGIN 
<*WRITEC'SANS OU AVEC ADJ NUM ?(0/ 1): '); 
READLNCRES2l ;*l 
CHO I SIRALEATC1,2,RES2l; 

CHEMINC1J:=RES; 
CHEMINC2J:=RES2 -1 

END; 
2 : CHEMINC1J:=RES; 
5:CHEMINC 2J:=1 

END 

DETCHEMQUAL(CHEMINl 
END; <*DETCHEMGRPNOM*l 

PROCEDURE GARN1R(NOMBRE,GENRE:CHAR;CHEMIN:TABI5;VAR CARACT:TABB6l; 
VAR I:INTEGER; . . 
BEGIN 

FOR I:=1 TO 6 DO 
CARACTCIJ:=FALSE; 

IF GENRE='F ' 
THEN IF NOMBRE= 'S' 

THEN CARACTC1J:=TRUE 
ELSE CARACTC2J:=TRUE 

ELSE IF NOMBRE= ' S' 
THEN CAR ACT[ 3 J: =TRUE 
ELBE CARACTC4J: =TRUE ; 

I F CHEMI NC 3 J (JO TH~N CARACT[5J:=TRUE: 
IF CHEMIN[5J <>O THEN CARACT[ b l : =TRUE. 

END ; <*GARl~JF<* l 



P F<OCEDURE CONS TRU I F<EGRPNOM (NOM BRE, GENRE: CHAR; VAH FONCTION: FONC, CAR ACT : TABB6; 
TYPEVB,INDVERBE:I NTEGER;V AR GRN:GRNOMI; 

VAR I, 1DXl'10T: INTEGEF:; 
MO TQU I SUIT : STR I NG20; 

<* PROCEDURES INTERNES A " CONSTRUIREGRPNOM" *> 

PROCEDURE ADDEFGEN<NOMBRE,GENF<E:CHAR;MOTQUISUIT:STRING20;VAR RESULTAT : STRINGB); 
VAR LETTRE: CH?\R; 
BEGIN 

IF NOMBRE='S' 
THEN 

BEGIN 
PREMLETTRE (MOTQUIBUIT , LETTRE); 
IF GENRE= ' F' THEN REBULTAT : ='LA' 

ELSE RESULTAT:= ' LE'; 
CASE LETTRE OF 

' A', ' E ' , 'I', '0', 'U', 'Y' ,' H': RESULTAT : =' L' '' 
END 

END 
ELSE REBULTAT:='LES ' 

END ; ( *ADDEFGEN* ) 

PROCEDURE ADINFGEN (N0t1BRE, GENRE: CHAR; VAR RESULTAT : STRINGS); 
BEGI N 

IF NOMBRE='S' 
THEN IF GENRE='F' 

THEN REBULTAT: =' UNE ' 
ELBE REBULTAT : = 'UN' 

ELBE RESUL TAT : ='DEB' 
END; <*ADINFGEN*) 

PF<OCEDURE ADPCISGEN (NOMBRE , OENF,C: CHAF<; MOTQU.f SU I T: Sl l'd N·.J2n ; VAR RE::lUL.TAT: 3TR ING8) ; 
VAR NBPOSS,PERS : I NTEGER; 

LETTRE : CHAR; 
BEG IN 

CHOJSIRALEAT<l, 3,PERSI; 
IF NOMBF<E=' S ' 

THEN 
BEGIN 

CHOISIRALEAT< l , 2, NBPOSB) ; 
IF GENRE=' M' 

THEN 
CASE NBPOSB OF 

1:CASE PERS OF 
1 : RESULTAT: ='MON'; 
2: RESULTAT : =' TON' ; 
3:RESULTAT : ='SON' 

END; 
2:CASE PERS OF 

1: RESULTAT:= ' NOTRE ' ; 
2 : RESULTAT : = 'VOTRE'i 
3 :RESULTAT : = ' LEUR' . 

END 
END 

ELSE 
CASE NBPOSS OF 

1 : CASE PERS OF 
1 :BEGI N 

PREMLETTRE< MOTQUISUIT , LETTREl; 
RESULTAT : =' MA'; 
CASE LETTRE OF 
'A', ' E ', ' I'. 'O' . ' LI' . 'Y' . 'H' : RESULTAT:='MON' ~D . .. . 

END; 
2:BEGIN 

PREMLETTRE <MOTQUI SUIT,LETTRE ) ; 
RESULTAT : ='TA ' ; . . 
CASE LETTRE OF 
' A' ,' E ' ,'I' , '0','U ' ,'Y ' , 'H ' : RESULTAT: = 'TON' END . . . . 

END; 
3 :BEGIN 

PREMLETTRE<MOTQUISUIT,LETTREI; 
RESULTAT : ='SA' ; . . 
CASE LETTRE OF 
' A' , , E ' • , I ' • , 0' • , U ·• • ' Y ' • ' H ' : RESULTAT: ::: ' SON' END . . . . . 

END 
END; 

2 : CASE PERS OF 
1 : RESULTAT : ='NOTRE " ; 
2 :RESULTAT : ='VOTRE' ; 
3:RESULTAT : = ' LEUR " 
END 

END 
END 

ELBE 
CASE PERS OF 
1:RESULTAT : ='NOS' ; 
2 : RESULTAT : ='VOS ' ; 
3 :RESULTAT : ='LEURS' 
El~.O 

END ; <*ADPCGG~N*l 



- ---------- - --- - - - ----------------~----

PROCEDURE ADDEMGENINOMBRE,OENRE:CHAR : MOTQUISUI T : STRI NG20:VAR RESULTAT : STRINGBJ; 
VAR LETTRE:CHAR; . . 
BEGIN 

IF NOMBRE=' P ' 
THEN RESULTAT:= 'CES' 
ELSE IF GENRE= 'F' 

THEN RESULTAT:='CETTE' 
ELSE BEGIN 

PREMLETTRECMOTQUISUIT , LETTREJ; 
RESULTAT:=' CE' ; 
CASE LETTRE OF 
'A','E','I' , '0' , ' U', ' Y' , ' H' : RESULTAT : ='CET' 
END 

END 
END ; l*ADDEMGEN*I 

PROCEDURE ADNUMGENCVAR RESULTAT:STRINGBJ; 
VAFC F<ES : INTEGER; 
BEGIN 

CHOISIRALEAT l 2 ,10,RESJ; 
CASE RES OF 

2 : RESULTAT:= ' DEUX'; 
3 : RESULTAT:•'TROIS '; 
4:RESULTAT :=' QUATRE'; 
5:RESULTAT : ='CINQ'; 
6 :RESULTAT:=' S IX'; 
7 :RESULTAT: ='SEPT' ; 
8:RESULTAT:= ' HUIT ' ; 
9 :RESULTAT := 'NEUF'; 

10 : RESULTAT:='DIX' 
END 

END; l*ADNUMGEN*) 

PROCEDURE CHERCHENOM CVAR FDNCTION:FONC;CARACT:TABB6;TYPEVB,INDVERBE:INTEGER; 
NOMBRE,GENRE:CHAR;VAR NOM: STRI NG20;VAR ID XCHO IX:INTEGER); 

TYPE TABI20=ARRAY[l .. 20J OF INTEGER; 
TABI10=ARRAY[1 .. 10J OF INTEGER; 

VAR BUFFVERBE:SEMVBDESC; 
LISTE 10: TABI 10; 
L!STE: TABI20 ; 
LGLISTE : INTEGER; 

PROCEDURE CHOISIRMOTIVAR LI STCLASSE : TABI2û;VAR NBCLASSE :INTEGER;CARACT:TABE<6; 
VAR fDXCHOIX:INTEGER); 

TYF"E TAF.< I3 
T"1B I::,O 

ARF:,~ Y r: 1 •• : J OF T NTEl,EH; 
AfiHAY ll .. ",<">'.! Dé' l NT EC-1E R; 

•. ,,,.\ t •'P,r:.1,-!L'.iAL ~-7 .. 1.;~•.· : ~~~1 · :1·:\; 
·:• : ~•-_~ ( i : l(.ir-~. ~:;fl; 

,=roCEDUF<E TOTALMDT (LIS rCLASSE: TAl:<l ;!(I; NF<CLA3SE : 11\ITl:::GER; VAR TOTAL: INTEGER) ; 

'.,JAR I : I NTEGER ; 

BEGIN 
TOTAL : =O; 
FOR I : =1 TO NBCL.ASSE DO 

IF LISTCLASSE[IJ <> 4 
THEN TOTAL : =TOTAL ~- LGCLASSE [LISTCLASSE [ I J J 

END; <*TOTAL.MOT*) 

PROCEDURE CHOISICLASSEILISTE:TABI20;TOTAL:INTEGER:VAR NO:INTEGERJ; 
VAR VAL,RES :I NTEGER ; . . 
BEGIN 

NO:=O; 
VAL : =O; 
CHOISIRALEAT l1,TOTAL,RES>; 
WH IL.E VAL < RES DO 

BEGIN 
NO : =N0+1; 
IF LISTE[NOJ <> 4 THEN VAL:=LGCLASSE[l.ISTECNOJJ+VAL; 

END; 
END ; l *CHOISICL.ASSE*l 

PROCEDURE COMPACTEIVAR LISTE : TABI20;VAR LGLISTE :I NTEGER;NUMERO :INTEGER ) ; 
VAR I:iNTEGER; 
BEGIN 

FOR I : = NUME RO TO LGLISTE-1 DO 
LISTE[IJ :=LISTECI +1J; 

LGLISTE : =LGL I STE-1 
END; ( *COMPACTE*> 

PROCEDURE REMPLTAB CNUM:INTEGER ; CARACT:TABB6; 
VAR TAB50 : TABI50;VAR LGTAB:INTEGER> ; 

VAR I : INTEGER; 
VALABLE : BOOLEAN: 
CAROBS:TABB6; . 

PROCEDURE COMPAREICARDEM,CAROBS :TABB6 ; VAR VALABLE : BOOLEANJ; 
VAR I :INfEGER; . . 
DEGI N . 

Vf\Lf.lBLE: =TRUE : 
I: = 1 ; . 
WHILE ( 1 ,- =/.,) P,1,H) (VALAf•ü:> DIJ 

TF CAR OFM[IJ=rAROE<S[ JJ TH EN I:=I+l 
Fc:L f,E IF C/'.',I\OBS[ Il =TFWE 

il-·IFN 1 : ,, I > 1 
El SE VAL t 1hL f: : -Fhl. S~. 



BEG I N 
SEEK<FCLASSES,NUM-1 ) ; 
GET <FCLASSES ) ; 
FOR I : = 1 TO FCLASSES'·· . LONGL l ST DO 

BEG IN 
CAROBS:=TNCOM[FCLASSESn . LISTEMOT[IJJ. STX . CARACT; 
COMPARE<CARACT,CAROBS,VAL.ABLE ) ; 
IF VALABLE THEN 

END 

BEGIN 
LGTAB:=LGTAB+l; 
TAB50[l.GTABJ: =FCLASSESn . Ll STEMOT[IJ 

END 

END ; <*RE MPLTAB* l 

<* DEBUT DE "CHO I SIRMOT" *> 

BEGIN 
LGTAB: =O ; 
I : = 1; 
RESET(FCLASSES , '#5 :CLASSES.DATA ' l; 
TOTALMOT<LI STCLASSE,NBCLASSE , TOTAL); 
WHILE II <=3) AND <TOTAL > 0) DO 

BEGIN 

END; 

CHOI S ICLASSE<LISTCLASSE,TOTAL,NOJ; 
TOTAL: =TOTAL-LGCL.ASSE[ LI STCLASSE [ NO J J; 
REMPLTAB(LISTCLASSE[NOJ,CARACT,TAB50,LGTABI; 
COMPACTE(LISTCLASSE,NBCLASSE,NO); 
I : =1+1 

CLOSE<FCLASSES,LOCK); 
IF LGTAB > 0 THEN 

BEGIN 
CHOI SIRALEAT <l,LGTAB , RES J ; 
IDXCHDIX:=TAB50[RESJ 

END 
ELSE IDXCHOIX:=O 

END; <*CHOIS IRMOT*> 

PROCEDURE ACCORDM• lllNDMOTCHOI S I :INTEGER : NO MBRE . GENRE: CHAR; VAR MOT: ST~ING20>; 
VAR LONf ~ITTT,nDH,IND : INTEGER ; . . . 

TER~ :STRINGB; 

BEGIN 
IND: =TNCOM(INDMOTCHO IS IJ.ADIND; 
ADR: =I NDICE[INDJ,ADRESSE; 
LONGMOT:=INDICE[IND+lJ.ADRESSE- ADR-1; 
CHARBYTE<ADR,LONGMOT,MOTI; . 
IF GENRE='F' THEN IF NOMBRE='S' 

THEN TERM:=TNCOM[INDMOTCHOISIJ. STX.TERM.FS 
ELSE TERM:=TNCOMCINDMOTCHOISIJ. STX . TERM.FP 

ELSE IF NOMBRE='S ' 
THEN TERM:=TNCOM[INDMOTCHOISIJ.ST X.TERM.MS 
ELSE TERM :=TNCOM [INDMOTCHOI S IJ.STX.TERM . MP; 

MOT: =CONCAT<MOT,TERM) 
END; <*ACCORDMOT*> 

PROCEDURE TRTERREUR <VAR FONCTION:FONC; VAR LI ST:TAB 120 ;VAR LGLSTE:INTEGER >; 

BEGIN 
CASE FONCTION OF 

COD:IF BUFFVERBE . COIAE XISTE 
THEN 

BEGIN 
LIST: =BUFFVERBE. GENERVB. COIA . COI ALI ST ; 
L.GLSTE:=BUFFVERBE.GENERVB.COIA.NBCOIAi 
FONCTION :=COIA . 

END 
ELSE FONCTION:=ADV; 

COIA:IF BUFFVERBE.CODEXI STE 
THEN 

BEGIN 
LIST : =BUFFVERBE . GENERVB .COD.CODLIST; 
LGL STE:=BUFFVERBE.GENERVB . COD.NBCOD; 
FONCT ION: =COD 

END 
ELSE FONCTI ON :=ADV 

END 
END; <*TRTERREUR*> 



I * DEBU f CHERCHE NUM * I 

BEG I N 

CASE TYPEVB OF 

1:BEGIN 
RESETIFSEMEVB, ' #5:SEMEVB.DATA' ) ; 
SEEK IFSEMEVB,INDVERBE-1 1; 
GET I FSEMEVB) ; 
BLJFFVERBE:=FSEMEVBA; 
CLOBEIFSEMEVB,LOCKI; 

END; 
2 :BEGIN 

RESETIFSEMISVB,'#5:SEMISVB.DATA ' I; 
SEEKIFSEMI SVB,INDVERBE-11 ; 
GETIFSEMISVB I ; 
BUFFVERBE:=FSEMISVBA; 
CLOSE<FSEMISVB,LOCKI ; 

END; 
3:BEG IN 

RESETI FSEMSVB,'#5:SEMSVB.DATA 'I; 
SEEKI FSEMSVB,INDVERBE-l l ; 
GETCFSEMSVBI; 
BLJFFVERBE:=FSEMSVBA; 
CLOBEIFSEMBVB,LOCKl 

END 
END; 

CASE FONCTION OF 

BUJ:BEGIN 
LISTE:=BUFFVERBE.GENERVB.LI S TSUJ ; 
LGLISTE:=BUFFVERBE.GENERVB.NBSUJ; 

END; 

COD:IF BUFFVERBE.CODEX I STE 
THEN 

BEGIN 
L.ISTE:=BUFFVERBE.GENERVB.COD.CODLIBT; 
L.GLISTE:=BUFFVERBE.GENERVB.COD . NBCOD; 

END 
ELBE TRTERREURCFONCTION,LISTE,LGLISTEl; 

COIA:IF BUFFVERBE.COIAEXIBTE 

END; 

THEN 
BEGIN 

LISTE:=BUFFVERBE.GENERVB. COI A.COI ALI BT: 
LGLISTE:=BUFFVERBE . GE NERVB. COIA.NBCOIA; 

END 
ELBE TRTERREURIFONCTION,LI STE,LGLISTEl 

IF FONCTION < > ADV <* CAR TRT ERREUR PEUT ETRE ORIENTE VERS CETTE OPTION * l 

THEN 
BEG IN 

CHOI SI RMOTIL I STE , LGL IBTE, CARACT,ID XCHO IX I: 
I F IDXCHOI X <> o· . . . 

THEN ACCORDMOT I IDXCHOI X, NO MBRE , GENRE , NOMl 
ELBE FONCTI ON: =ADV <* NciUVELLE. MODIFi CAT ION * l 

E1\JD ; 

IH1:· N 

, 1E' GlM 
L ·~·)T~ ! : 1~ f t11~ ·r-v f:r· F~1- . 1-i~ rJf :\ \111.,,! 1'/ /",._\1! ~ 

LbLl ~l ~ : =BUFFV ERBE . GE NERVB .NBADV: 
CHOISADVCNOM,L~ - I STE,L ISTElO l ; . 

E~ . . . 

END; l*CHERCHE NOM*l 

PROCEDURE ACCORDQUAL <ADRINDICE:INTEGER;NOMBRE,GENRE:CHAR;VAR ADJ:STRING20l; 
VAR LONGMOT,ADR,IND:INTEGER: 

TERM:STRINGCBJ; . 

BEGIN 
IND:=TADJQ[ADRINDI CEJ.ADIND; 
ADR:=INDICE[INDJ.ADRESSE; . 
LONGMOT:=INDICE[lND+lJ.ADRESSE- ADR-1: 
CHARBYTECADR, LONGMOT,ADJ >; . 
IF GENRE= ' F' THEN IF NOMBRE='S' 

THEN TERM:=TADJQ[ADRINDICEJ.TERMADJ.FB 
ELSE TERM:=TADJQ[ADRINDICEJ.TERMADJ.FP 

ELBE IF NOMBRE='S' 
THEN TERM:=TADJQ[ADRINDICEJ.TERMADJ.MS 
ELSE TERM,=TADJQ[ADRINDICEJ.TERMADJ.MP; 

ADJ:=CONCATIADJ,TERMl 
END; C*ACCORDQUAL•> · 

PROCEDURE GENAVQUALINUMMOT:INTEGER;NOMBRE,GENRE:CHAR;VAR ADJ:STRING201; 
VAR NOA!.\J , NBADJ ; RES : INTEGER ; 
BEGIN 

RESETIFSEMNC, ' #5:SEMNC.DATA 'l : 
SEEK IFSEMNC,NUMMOT-11; . 
GET IFSEMNC); 
NBADJ:=FSEMNCA. GENERER.NBADAV; 
IF NBADJ=O THEN WRITE 1' ERREUR; N. COMM NO ', NUMMOT,' N' 'A PAS D' 'A . Q AVANT' l 

ELSE CHOISIRALEATl1,NBADJ,RESI; 
NOADJ:=FSEMNCA. GENERER. PTADAVCRESJ; 
ACCORDQUAL INDADJ,NOMBRE , GENRE,ADJ l; 
CLOSE< FSEMNC, LOC~'. l 

END; 1 *GENAVQUAL*) 

PROCEDURE GENAPQUAL I NUMMOT:INTEGER;NOMBRE,GENRE:CHAR:VAR ADJ:STRING20l; 
VAR NOADJ , NBADJ , RES : I NTEGER; . . 
BEGIN 

RESETIFSEMNC, ' #5:SEMNC.DATA ' l; 
SEEK IFSEMNC,NUMMOT-l l ; . 
GETIFSEMNC>; 
NBADJ:=FSEMNC-" .GENERER .NBADAP; 
IF NBADJ=(l THEN ~JRITE 1 ' ERREUR; N. COMM NO ', NUMMOT, ' N' ' A PAS D' ' A. Q APRES ' l 

EL. SE CHOIBIRALEAT 11, NBAD,l, RES I; 
NOADJ: =FSEMNC-'"· . GE NE RER. PTADAP [ RES J : 
ACCORD[JUAL I NO (.lD,J , NOMBRE , GENRE, ADJ ) ; 
CLOSE < FSE MNC, L. IJ CI< > 

END ; 1 *GE I\Jh F'OI.I AL * 1 



C* "CONSTRUIREGRPNOM" .•. PRINCIPAL *l 

BEGIN 
CHERCHENOM(FONCTION,CARACT,TYPEVB,INDVERBE,NOMBRE,GENRE,GRN.NOM,IDXMOTJ; 
IF FONCTION= ADV 

THEN 
BEGIN 

FOR I:=l TO 5 DO GRN . INDICCIJ:=O; 
GRN.INDIC[4J:=1 

END 
ELSE 

BEGIN 
FOR I:=5 DOWNTO l DO 

BEGIN 

END 

CASE I OF 
l:BEGIN 

END 

IF (GRN.INDICC2 J <>OJ 
THEN MOTQUISUIT:=GRN.DETERMINANT.D2 
ELSE IF <GRN.INDICC3J <>O> 

THEN MOTQUISUIT:=GRN.ADAV 
ELSE MOTQUISUIT:=GRN.NDM; 

CASE GRN .INDI CCIJ OF 
1:ADDEFGENCNOMBRE,GENRE,MOTQUISUIT,GRN.DETERMINANT.Dl); 
2:ADINFGEN(NOMBRE;GENRE;GRN.DETERMINANT.Dl); 
3:AOPDSGEN<NOMBRE,GENRE,MOTQUISUIT,GRN.DETERMINANT . D1 ); 
4:ADDEMGEN(NOMBRE,GENRE,MOTQUISUIT,GRN.DETERMINANT.DI>; 

END; 
END; 

2:IF GRN.INDICCIJ=1 THEN ADNUMGEN<GRN.DETERMINANT.D2> ; 
3: IF GRN . INDICCIJ=l THEN GENAVQUALCIDXMOT,NOMBRE,GENRE,GRN.ADAVl; 
4:; 
5:IF GRN.INDIC[IJ= I THEN GENAPQUALCIDXMOT,NDMBRE,GENRE,GRN.ADAP> 

END 

END; C*CONSTRUIREGRPNOM*l 

<* CONSGRPNOM ... PRINCIPAL *l 
BEGI N 

DETCHEMGRPNOMCNOMBRE,GENRE,GRN . INDICl; 
GAR NIRC NOMBRE,GENRE ,GRN. INDI C,CARACTl ; 
CO NSTRUIREGRPNOM ( NOMBRE,GENRE,FONCTION,CARACT, TYPEVB,INDVERBE,GRN) 

END; <*CONSGRPNOM*l 

<* OUF! . MAI S C'ETAIT GA I QUAND MEME, C' CTAIT UNE DES ~-us BEL.LE • > 

SEGMENT PROCEDURE CONSSl.l ITE (PF.RSONNE, GENRE: CHAf~; TYPE VF• , Il~DVEFŒE: INTEGER; 
VAR SUI TE:SUI TCOMPOSANT >; 

VAR CDMPOSANT :DESC; 

<* PROCEDURES INTERNES A "CONSSUITE" *> 

SEGMENT PROCEDURE DETSUITECPERSONNE,GENRE:CHAR;VAR SUITE:SUITCOMPOSANT>; 

PROCEDURE DETNBCDMP(VAR NBCOMP:INTEGER>; 
BEGIN 

<*WRITE<'NOMBRE DE COMPOSANTS ? C2/3l : ' >; 
READL.N(NBCOMPl*l 
CHOISIRALEAT<2,3,NBCOMP) 

END; <*DETNBCOMP*l 

PROCEDURE DET2SUITE<PERSONNE,GENRE:CHAR;VAR SUITE :SUITCOMPOSANTl; 

VAR RES,I:INTEGER; 

BEGIN 
CASE PERSONNE OF 
'1', '2' :BEGIN 

<*WRITEC'COMPl:2 DU 3EME PERS ?(2/3) 
READLN<RESl;*> 
CHOISIRALEAT<2,3,RES); 
IF RES=2 THEN SUITE . CDMPClJ.PC:= '2' 

ELSE SUITE.COMP(lJ.PC:=' 3'; 

, ) ; 

<*~RITEC'COMPl:SING OU PLUR ?(S/P) '); 
READLN(RES>;*> 
CHOISIRALEAT<l,2,RES>; 
IF RES=! THEN SUITE.COMPCI J. NC:='S' 

ELSE SUITE . COMP[ l J. NC : =• P'; 

CASE SUITE.COMPC1J.PC OF 
'3' :BEGIN 

( *WRITE (' COMP1: PRDN OU GRPNOM? (P/G) 
READLN <RES>;*> 
CHOIS IRALEAT(l,2,RES>; 
IF RES=l THEN SUITE .COMP[l J .TC:= 'P' 

ELSE SUITE.COMPC1J.TC:= ' G'; 
END; 

'2' :SUITE. COMP[lJ.TC:= ' P ' 
END; 

C*WRITEC' COMP2 : SING OU PLI.IR ?(S/Pl 'l; 
READL.N(RES>;*> 
CHOISIRALEAT(l ,2 ,RESl; 
IF RES=l THEN SUITE.COMP[2J.NC:='S' 

ELSE SUITE.COMP[ 21 . NC: = ' P' : 

SUI rF. COMF' r 2 J . PC: ~PCRSONJ~E; 
SI IJ Tf-.. COMP[ 2 J . TC: ~ • p· 

FND: 

, ) ; 



'3' :FOR I:=1 TO 2 DO 

END; 

BEGIN 
l *WRITEl 'COMP' ,I, ' : SING OU PLUR ?I S / P J 
READLNIRES I; * > 
CHOISIRALEATl1, 2, RES); 
IF RES=l THEN SUITE.COMPCIJ.NC:•'S' 

ELSE SUITE .COMPCIJ. NC : ='P'; 

, ) ; 

1 *WRITE 1' COMP', I, ' : PRON OU GRPNOM? IP/GI: '>; 
READLNIRESl;*I 
CHOISIRALEATl1,2,RES>; 
IF RES=l THEN SUITE. COMPC I J. TC:= ' P' 

EL SE SUITE . COMP[IJ.TC: ='G ' ; 

SUITE.COMPC I J.PC:=PERSONNE 
END; 

IF GENRE='F' THEN 
BEGIN 

SUITE.COMPC1J.GC := 'F' ; 
SUITE . COMP[2J.GC:='F ' 

END 
ELSE 

BEGIN 
l*WRITEl' COMP1:FEM OU MASC ?IF/Ml :">; 
READLNIRESJ; *> 
CHOISIRALEATl1,2,RES>; 
IF RES=l THEN SUITE.COMPC1J.GC:='F' 

ELSE SUITE.COMP[lJ.GC : = ' M' ; 

IF SUITE.COMP C1J.GC = ' M' 
THEN 

BEGIN 
1 *WRITE I ' COMP2: FEM OU MASC ? IF / Ml: '1; 
READLN IRESI;*> 
CHOISIRALEATl1,2,RES J; 
IF RES= l THEN SUITE.COMP[2J.GC:='F' 

ELSE SUITE.COMP[2J.GC:='M ' ; 

END 
ELSE S UITE . COMPC2J.GC: =' M' 

END 
END; l*DET2 SUITE*> 

PROCEDURE DET3SUITEIPERSONNE,GENRE:CHAR;VAR SUITE:SU I TCOMPOSANTI; 
VAR RES,I : I NTEGER; 
BEGIN 

CASE PERSONNE OF 
' l', '2' :BEGIN 

FOR I: = 1 TO 2 DO 
BEGIN 

l*WRITEl'COMP ' ,I,': 2 OU 3 EME PERS ? 12/3) 
READLNIRES>; * > 
CHOIS IRALEAT l2 , 3 ,RES> ; 
IF RES=2 THEN SUlTE . COMP[ IJ. PC:='2' 

ELSE SU JTE . COMP[IJ . PC:='3' ; 

<•~RITEl'COMP ' ,I, ' : S ING OU PLUR ? IS/Pl 
RE/iDt .N IRES >; * I 
CHOfSJRALEATll ,2 ,RES I ; 
TF f<ES= 1 l"HEN f;t I T rE. 1:ClMf'' [ I J • N[': =' 5' 

l'ï.SF H.IJTE . CCWIP[I J .i,11:.~•p ·; 

, ) ; 

, ) ; 

CASE SUITE . COMP[IJ.PC OF 
'~;• : BEG IN 

l*WRITEl'COMP',I,':PRON OU GRPNOM?IP / GJ 
READLN IRESl ;* I 
CHOISIRALEATl1,2,RES J; 
IF RES=l THEN SUITE.COMP CIJ.TC:='P' 

ELSE SUITE.COMPCIJ.TC:= ' G' ; 

END; 
'2':SUITE.COMPCIJ.TC:='P ' 
END 

END; 
l*WRITE('COMP3 :SING OU PLUR ? IS /PI ' I; 
READLN <RES> ; * > 
CHOISIRAL EAT< l , 2 , RES) ; 
IF RES=1 THEN SUITE.COMP[3).NC:='S' 

ELSE SUITE.COMPC3J.NC:= ' P ' ; 

SUITE.COMP[3J.PC:=PERSONNE; 
SUITE.COMPC3J.TC:='P' 

END; 
' 3':FOR I : ,1 TO 3 DO 

END; 

BEGIN 
l*WRITEl ' COMP',I,':SING OU PLUR ? IS / P) 
READLNIRESl;*> 
CHOISIRALEATl1,2,RES); 
IF RES=l THEN SUITE.COMPCIJ . NC:= 'S' 

ELSE SUITE . COMPCIJ . NC: ='P'; 

'); 

1 *WRITE I ' COMP', I, ' : PRON OU GRPNOM? IP/G): '1; 
READLNIRES>:*> 
CHOISIRALEAT(l,2,RES); 
IF RES=l THEN SUITE.COMPCIJ.TC:= ' P' 

ELSE SUITE.COMPCIJ.TC: = 'G ' ; 

SU ITE.COMPCIJ . PC:='3' 
END; 

IF GENRE='F' THEN FOR I : =1 TO 3 DO 
SUITE.COMPCIJ.GC:='F' 

ELSE BEGIN 
l*WRITELNl'AU MOINS UN MASCULIN!'!;*> 
FOR I:=1 TO 3 DO 

BEGIN 

'); 

<*WRITEl'COMP ',I,'FEM OU MASC ?IF/Ml 
READLN <RES);* > 

END 
END; l*DET3SUITE* I 

<* DETSUITE . . . PR INCI PAL * I 
BEGIN 

DETNBCOMP ISUITE. NBCOMPI: 
IF 3 UITE .NB~OMP=2 

CHOISIRALEATl1, 2 ,RESJ; 
IF RES=1 THEN SUITE.COMPCIJ .GC:= ' F' 

ELSE SUITE.COMPCIJ.GC:='M' 

END 

rHEN DE T2S1. 1 I n: ( f-'EFiSUNNL, Gi'"NF;E, su I T::: l 
Fl SF D~T3SUirEIPERSONNE , GFNRE,SUlfEl 

~:.~JfJ: , ,11 :: r;.u1 TE * > 

~ ) ; 



SEGMENT PROCEDUR E CO NSTRSUJTE (PERSONNE, GENf,E : CHAR; INDVERBE : INTEGER; 
VAR SUITE: SUITCOMPOSANTI; 

VAR I : I NTEGER; 
COMPOSANT:DESC; 

PROCEDURE COMPGEN<VAR COMPOSANT:DESCJ; 

VAR FONCTION :FONC; 

PROCEDURE CONSPRONSUITE (NOMBRE,PERSONNE,GENRE:CHAR;VAR PRON:SPRONOMJ; 
VAR RES :INTEGER; 
BEGIN 

CASE PERSONNE OF 
' 1':IF NOMBRE=' S' THEN PRON : ='MOI' 

ELBE PRON := 'NOUS'; 
' 2':IF NOMBRE= ' S' THEN PRON:='TOI' 

ELBE PRON:='VOUS'; 
' 3' :IF NOMBRE= 'S ' THEN IF GENRE='F' THEN 

BEGIN 
CHOISIRALEAT<1,2,RES>; 
IF RES= 1 

THEN PRON:='ELLE' 
ELBE CHOISFNPROPRE<PRONJ 

END 
ELSE 

BEGIN 
CHOISIRALEAT(1,2,RESJ; 
IF RES= 1 

THEN PRON:= ' LUI' 
ELSE CHOISMNPROPRE<PRON) 

END 

ELSE IF GENRE='F' THEN PRON:='ELLES' 
ELSE PRON:='EUX' 

END 
END; <* CONSPRONSUITE*l 

BEGIN 
CASE COMPOSANT.TC OF 

' G':BEGIN 
FONCTION : =SUJ; 
tONSGRPNOM <COMPOSANT.NC,COMPOSANT.GC,TYPEVB, INDVERBE,FONCTION, 

COMPOSANT.CG) 
END; 

'P ' :CONSPRONSUITE <COMPOSANT.NC,COMPOSANT.PC,COMPOSANT.GC,COMPOSANT.CP) 
END 

END; <* COMPGEN* l 

<* CONSTRSUITE •.. PR I NC I PAL * l 

BEGI N 
FOR J : =1 TO SU I TE.NBCOMP DO 

BEC:i I N 
COMP OSANT: =SLIITE.COMP[IJ ; 
COMPGEN CCO~Pu SANTl; 
SUJTE . rOMP fll : ~CDMPnSANf 

;- • .Ï) 

<* CONSSUITE .. • PRINCIPAL*I 
BEGIN 

DET SUITE(PERSONNE,GENRE,SUITEl ; 
CONSTRSUITE(PERSONNE , GENRE,INDVERBE,SUITEI 

END; <*CONSSUITE* l 

<***************************************> 



SEGMENT PROCEDURE DETPHRASE ( VAF< DSI.IJET: SIJJETDESC; 
VAR NOVERBE,NG,TEMPS,PERS,PHRASETYP:INTEGERI; 

PROCEDURE DETPHTYPECVAR PHRASETYP:INTEGERJ; 

BEGIN 
<*WRITE('TYPE DE PHRASE? (1/101 'l; 

READLN<PHRASETYPl*I 
END; C*DETPHTYPE*I 

PROCEDURE DETNOMBRECVAR DSUJ:SUJETDESCJ; 

VAR REP,CHAR; 
RES:INTEGER; 

BEGIN 
C*WRITEC'SUJET SINGULIER OU PLURIEL?(S/Pl 
READLNCREPl;*l 
CHOISIRALEAT(1,2,RESI; 
IF RES= 1 THEN REP:='S' 

ELSE REP:='P'; 
DSUJ.NOMBRE:=REP 

END; C*DETNOMBRE*l 

PROCEDURE DETPERSONNE(VAR DSUJ:SUJETDESCI; 

VAR REP:CHAR; 
RES:INTEGER; 

BEGIN 

, ) ; 

C*WRITE('SUJET 1,2,3EME PERSONNE?<l,2 1 3) 'l ; 
READLNCREPl;*I 
CHOISIRALEATCl,5,RESI; 
CASE RES OF 

: REP:=' 1 ' ; 
2 : REP: =" 2" ; 
3,4 ,5:REP:= '3' ; 
END; 

DSUJ.PERSONNE:=REP 
END; <*DETPERSONNE*I 

PROCEDURE DETGENRE C VAR DS UJ: SU,J ETDESC 1 ; 

VAR REP:CHAR; 
RES:INTEGER; 

BEGIN 
IF CDSUJ . PERSONNE='3'J AND <DSUJ.NOMBRE='S'l 

THEN C *WR I TE ( ' SUJET FEM, MASC OU IMPERSONNEL? ( F, M, I J 
BEGIN 

CHOISIRALEAT(1,3 ,RES J • 
CASE RES OF . . 

1 

1 : REP:='F ' • 
2:REP := 'M' ; 
3: REP: =' I ' ; 

END; . 
END 

ELSEC*WRITEC'SUJET FEMININ,MASCULIN?CF,. MI 'J•,*l 
BEGIN 

CHO I SIRALEATCl,2,RESJ; 
CASE RES OF 

1:REP:='F'; 
2: REP: =' M'; 

END; 
END; 

C*READLN(REPl;*I 
DSLJJ.GENRE:=REP 

END; C*DETGENRE*l 

-

, ) *) 



PROCEDURE DETTYPESUJE T CVAR DS~J: SUJETDESC I; 

VAR REP:CHAR ; 
RES :I NTEGER; 

BEGIN 
CASE DSUJ .PERSONNE OF 
'l','2' :IF DSUJ.NOMBRE='S' 

END 

THEN DSUJ.VAL.TYPSUJ:='P' 
ELSE 

BEGIN 
<*WRITELN( ' TYPE DU SUJET EST PRONOM PERSONNEL'); 
WRITE ( ' OU SUITE DE COMPOSANTS ?(P/SI : '1 ; 
READLN(REPl;*l 
CHOISIRALEAT(1,3,RESI; 
CASE RES OF 

l:DSUJ.VAL.TYPSUJ:='P'; 
2,3:DSUJ.VAL.TYPSUJ:='S'; 

END; 
END; 

'3' :IF DSUJ . NOMBRE='S' 
THEN 

BEGIN 

END 
ELSE 

C*WRITELN C' TYPE DU SUJET EST PRONOM PERSONNEL'); 
WRITE ( 'OU GROUPE DE NOM? (P/G) : ' 1; 
READLN (REPI; *) 
CHOIS IRALEAT<1,2,RES) ; 
CASE RES OF 

l:DSUJ . VAL .TYPSUJ:='P'; 
2:DSUJ.VAL . TYPSUJ:='G' 
END 

BEGIN 

END 

<*WRITELN('TYPE DU SUJET EST PRONOM PERSONNEL'); 
WRITELN('OU GROUPE DE NOM'); 
WRITE ('OU SUITE DE COMPOSANTS ?(P/G/SI : ') ; 
READLN(REPl;*l 
CHOISIRALEAT(l,4,RES>; 
CASE RES OF 

1 : DSU,J. VAL. TYPSUJ: = ' P ' ; 
2 :DSUJ . VAL . TYPSUJ:='G'; 

3,4:DSUJ . VAL . TYPSUJ:='S ' 
END 

END ; <*DETTYPESUJET*I 

PROCEDURE DETVERE<E(VAR NOVERBE,GPVERBE,TEMPS:INTEGER;PERSONNE ,NOMBRE:CHAR; 
VAR PERS:INTEGERI ; 

VAR NO:INTEGER; 

BEGIN 
<*WRITE ('NO GROUPE D' 'UN VERBE < 1 / 2 13 >: '1; 
READLN(GPVERBEI; 
WRITE('NO VERBE DANS CE GROUPE'); 
CASE NG OF 

1:WRITE (' MAX 21 : ' 1; 
2:WRITEC' MAX 7 : ') ; 
3:WRITEC' MAX 16 :'I 

END; 
READLN<NOVERBEI; 
WRITELN('A QUEL TEMPS?'>; 
WRITELN (' PRESENT 
WRITELN(' IMPARFAIT 
WR I TELN C ' PASSE SIMPLE 
WRITELN(' FUTUR SIMPLE 
WRITELNC ' PASSE COMPOSE 
WRITELNC' PLUS-QUE-PARFAIT 
WRITELN( ' PASSE ANTERIEUR 
WRI TELN(' FUTUR ANTERIEUR 
WRITE C' CHOIX : 
READLN C TEMPS ) ; 
CASE PERSONNE OF 

[lJ'); 
[2 ],); 

[3],); 

C 4J'); 
[5],); 

[6) ,); 

[7J'); 
(8J'); 

, ) ; 

'1':IF NOMBRE = 'S' THEN PERS: = 1 
EL.SE PERS:=4; 

'2' :IF NOMBRE 'S' THEN PERS : =2 
ELSE PERS : =5 ; 

'3' : IF NOMBRE 'S' THEN PERS : =3 
EL.SE PERS : =6 

END;*> 

CHOISIRALEATC1,44,NO); 
IF N0<=21 THEN 

BEGIN 
GPVERBE: = 1 ; 
CHOISIRALEAT(l,21,NOVERBE) 

END 
ELSE IF N0<=28 

THEN 
BEGIN 

GPVERBE :=2 ; 
CHOISIRALEAT(l,7,NOVERBE) 

END 
ELSE 

BEGIN 
GPVERBE:=3 ; 
CHOISIRALEAT(1,16,NOVERBEI 

END ; 

CHOISIRALEATCl,8,TEMPSI ; 

CASE PERSONNE OF 
' l ' :!F NOM8RE='S' THEN PERS:=1 

ELSE PERS : =4; 
' 2 ' :IF NOMBRE= 'S ' THEN PERS : •2 

E:..SE PERS: ,~5 ; 
•~ • :IF NOMBRE= ' 3 ' THEN PERS: m3 

CLSE PERS : .;.,~, 
r-- ~.;n 

1: :~D : ,( J)E f'aff; f< f" t ! 



BEGI N 
DETPHTYP(PHRASETYP>; 
DETNOMBRE (DSUJET>; 
DETPERSONNE(DSUJET>; 
DETGENRE<DSUJET>; 
DETTYPESUJET(DSUJET>: 
DETVERBE(NOVERBE,NG,TEMPS,DSUJET.PERSONNE,DSUJET.NOMBRE,PERS> 

END; <*DETPHRASE*> 

PROCEDURE CHARBESCH; 

< * UN GRAND MOT POUR UN PETIT CHI POTAGE. *) 

BEGIN 
LONGUEUR:=LONGUEUR+1: 
MOVELEFT<TERMINAISONCSOURCE-1J,DESTINATION,LONGUEUR); 
LONGUEUR:=LONGUEUR-1; 
MOVELEFT(LONGUEUR,DESTINATION,1> 

END; <*CHARBESCH*> 

PROCEDURE CHARBYTE; 

<* UN GRAND MOT POUR UN PETIT CHIPOTAGE. *> 

BEGIN 
LONGUEUR:=LONGUEUR+1: 
MOVELEFT(LISTMOT[SOURCE-1J,DESTINATION,LONGUEUR>; 
LONGUEUR : =LONGUEUR-1; 
MOVELEFT<LONGUEUR,DESTINATION,1> 

END; < * CHARBYTE * ) 

PROCEDURE CHOISIRALEAT; 

BEGIN 
<*WRITE('NOMBRE ALEATOIRE [ ' ,BI, ',',BS,'J 
READLN (RESULT>*> 
RESULT : =B I + RANDOM MOD (BS-BI+1) 

END; <*CHOIS IRALEAT*> 

PROCEDURE PREMLETTRE; 

Bt=GI N 
Lf: TTRE : =MOT[lJ 

END; ( *Pë;;EMLETTRE* > 

, ) ; 

PROCEDURE CHOI SADV; 

VAR IND,ADRMOT , LONGMOT , RES : INTEGER; 

BEGIN 
IF LGLISTE = 1) THEN WRITE('ERREUR:CHOISIADV LGLISTE 

ELSE CHOISIRALEATC1,LGLISTE,RES>; 
IND:=TADV[LISTE [RESJJ; 
ADRMOT:=IND I CE[ I NDJ . ADRESSE; 
LONGMOT:=INDICE[IND+ lJ.ADRESSE-ADRMOT- 1; 
CHARBYTE<ADRMOT,LONGMOT,MOT> 

END; <*CHOISADV*l 

PROCEDURE CHOISFNPROPRE; 

VAR IND,ADRMOT,LONGMOT,RES:INTEGER; 

BEGIN 
CHOISIRALEAT<l,NUMFNP,RES>; 
IND:=TFNPROP[RESJ; 
ADRMOT:=INDICE[INDJ.ADRESSE; 
LONGMOT : =INDICE[IND+lJ.ADRESSE-ADRMOT-1; 
CHARBYTE<ADRMOT,LONGMOT,MOT) 

END; C*CHOISFNPROPRE*l 

PROCEDURE CHOISMNPROPRE; 

VAR IND,ADRMOT,LONGMOT,RES:I NTEGER; 

BEGIN 
CHOISIRALEAT(1,NUMMNP,RES>; 
IND : =TMNPROP[RES J; 
ADRMOT : =INDICE[INDJ .ADRESSE ; 
LONGMOT:=INDICE[IND+lJ.ADRESSE-ADRMOT-1; 
CHARBYTE<ADRMOT ,LONGMOT,MOT> 

END; <*CHOISFNPROPRE*l 

PROCEDURE ACCEDECNG,TP,NP:INTEGER; VAR RES:STRING) ; 

VAR LONGUEUR, IND: INTEGER; 

BEGIN 
IF TF'= 5 THEN IND:=NG* 25 

El.SE H-1D: = (NG-1) *25+ CTP-1 > *6+NP; 
LONGUEUR : =INDIRECT [ I ND·q J - INDIRECH INDJ; 
CHARBESCH C INDIRECT[ II\IDJ, LONGUEUR , RES> 

END; <*ACCEDE *i 

(>' ) 



PROCEDURE ECRIREVERBE (TEMPS:INTEGER;VAR AUX,VERBCONJ:STRING >; 
VAR TAILLE:INTEGER; 

BEGIN 
I F TEMPS<=4 

THEN 
BEGIN 

TAILLE:=LENGTHCVERBCONJ); 
PASSAGEALALIGNE(LONGLIGNE,TAILLE>; 
WRITE(VERBCONJ>; 
BLANC(LONGLIGNE> 

END 
EL.SE 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH (AUX); 
PASSAGEALALIGNE<LONGLIGNE,TAILLE>; 
WRITE(AUX>; 
BLANC(LONGLIGNE); 
TAILLE:=LENGTH(VERBCONJ); 
PASSAGEALALIGNE<LONGLIGNE,TAILLE>; 
WRITE(VERBCONJ); 
BLANC<LONGLIGNE> 

END 
END; <*ECRIREVERBE*l 

PROCEDURE ECRPRONOM<PRONOM:SPRONOM); 

VAR TAILLE:INTEGER; 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH(PRONOM); 
PASSAGEALALIGNE(LONGLIGNE,TAILLE>; 
WRITECPRONOM) 

END; C*ECRPRONOM*l 

PROCEDURE CONJVERBE CNOVERBE, GPVERBE,TEMPS , PERS: INTEGER; 
VA R AUX,VERBCONJ : STRING; VAR NE XTLETTRE : CHAR> ; 

VAR LONGUEUR,NO,NG: I NTEGER; 
TER : STRING; 

BEGIN 
CASE GPVERBE OF 

1:BEGIN 
NG:=TEVERBECNOVERBEJ.TERMVB.CONJ; 
NO:=TEVERBE[NOVERBEJ.AD I ND; 

END; 
2 :BEGIN 

NG:=TISVERBECNOVERBEJ . TERMVB.CONJ; 
NO:=TISVERBECNOVERBEJ .AD IND; 

END; 
3 :BEGIN 

NG :=TSVERBECNOVERBEJ .TERMVB.CONJ; 
NO :=TSVERBECNOVERBEJ.ADIND; 

END; 
END; 
LONGUEUR := INDICECNO+lJ.ADRESSE-INDI CEtNOJ.ADRESSE-1; 
CHARBYTECINDICECNOJ.ADRESSE,LDNGUEUR,VERBCONJ >; 
IF TEMPS <=4 

THEN BEGIN 
ACCEDE(NG,TEMPS,PERS,TER); 
VERBCONJ:=CONCAT(VERBCONJ,TER); 
PREMLETTRECVERBCONJ,NEXTLETTRE) 

END 
ELBE BEGIN 

ACCEDE<l,TEMPS-4,PERS,AUX>; 
ACCEDE <NG,5,PERS,TER>; 
VERBCONJ:=CONCAT(VERBCONJ,TER>; 
PREMLETTRECAUX,NEXTLETTRE) 

END; 
END; <*CONJVERBE*) 

PROCEDURE PASSAGEALALIGNE; 

BEGIN 
IF LONGLIGNE+LONGAclOUTEE > 40 

THEN 
BEGIN 

WRITEL.N; 
LONGLIGNE:=LDNGAJ OUTEE; 

END 
EL SE LONGLIGNE: =LONGLIGNE+LONGAJOUTEE 

END; C*PASSAGE AL ALI GNE*> 

PROCEDURE BLANC; 

1:<F f'i ! N 
IF l.ONGLIGNE <> 0 

rHEN 
F< EGI M 

WF<lTE C' · ) : 
L(JN[,._/GN!:: : =·UJN\-,L lGNE+l 

. r-m 
L-,J•: : .t [, : • NC i: l 



PROCEDURE ECRGRNOM CGRP: GRNOMJ; 
VAR TAILLE:INTEGER; 
BEG IN 

IF GRP.IND IC( 1J <>O 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH(GRP.DETERMINANT.D11; 
PASSAGEALALIGNECLONGLIGNE,TAILLEJ; 
WRITE CGRP.DETERMINANT.Dl>; 
BLANC (LONGU GNE J 

END; 

IF GRP.INDICC2J <>O 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTHCGRP.DETERMINANT . D21; 
PASSAGEALALIGNECLONGLIGNE,TAILLE J ; 
WRITE<GRP.DETERMINANT.D21; 
BLANC<LONGLIGNEJ 

END; 

IF GRP.INDICC3J < >O 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH(GRP.ADAVJ; 
PASSAGEALALIGNEIL.ONGLIGNE,TAILLEJ; 
WRITEIGRP . ADAVJ; 
BLANCCLONGLIGNE> 

END; 

IF GRP.INDIC C4J <>O 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH<GRP .NOMJ; 
PASSAGEALALIGNE<LONGLIGNE,TAILLE); 
WRITE <GRP.NOMJ; 
BLANC(LONGLIGNEJ 

END; 

I F GRP.INDICC5J <>O 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTHIGRP.ADAPJ; 
PASSAGEALALIGNEILONGLIGNE,TAILLEJ; 
WRITECGRP.ADAPJ; 
BLANCILONGLIGNE J 

END; 
END; <*ECRGRNOM*I 

PROCEDURE EC~SUlT~IGUIT~ aSUlTCOMPOSANTl; 

VAH TAILLE, l , RES :I NTEGER; 
INTER : DFSC; 
REPONSE :BOOLEAN; 

PROCEDURE TOUSSI NGUL IERCSUITE:SUITCOMPOSANT;VAR REPONSE :BOOLEANJ; 
VAR I:INTEGER; 

BEGIN 
I: =!; 
REPONSE:=TRUE; 
WHILE CI <=SUITE.NBCOMP) AND (REPONSE 

I F SUITE . COMPCIJ.NC = 'P' 
TRUEi DO 

THEN REPONSE:=FALSE 
ELSE I: = I+l 

END; C*TOUSS INGULIER* I 

BEG IN 
FOR I:=1 TO SUITE.NBCOMP DO 

BEGIN 
INTER : =SUITE.COMP(IJ; 
IF INTER . TC='P' THEN 

BEGIN 
TAILLE : =LENGTH CINTER . CP); 
PASSAGEALALIGNECLONGLIGNE,TAILLE) ; 
WRITECINTER.CPJ; 

END 
ELSE ECRGRNOMCINTER . CG); 

IF CSU ITE . NSCDMP-11=1 

~ r,o 
~ t\P I • r " • 1 ·11 1 1 ~ if 1 

THEN 
BEGIN 

TOUSSINGULIERCSU ITE,REPONSE); 
IF REPONSE 

THEN RES:=1 
ELSE CHOISIRAL<l,2,RES J ; 

IF RES=1 THEN 

END 

BEGIN 
BLANCCLONGLIGNEJ; 
TAILLE:=2; 
PASSAGEALALIGNECLONGLIGNE,TAILLE); 
WRITE <'ET'); 
BLANCILONGLIGNE l 

END 

ELBE 
BEGIN 

BLANCILONGLIGNEJ; 
TAILLE:=2; 
PASSAGEALALIGNEILONGLIGNE,TAILLEJ; 
WRITEl'OU'); 
BLANCILONGLIGNE) 

END 

ELSE I FCSUITE .NBCOMP<>I > 
THEN 

BEGIN 
TAILLE : =1 : 
PASSAGEAL~LIGNEILONGLIGNE.TAI LL E> ; 
WRITE(',") 

END 
;::Ls~ F<L ANC ( ~ ONGI I r,, 'F l 



PROCEDURE CONSTRPROPERS <VAR SJ: S'JJETDESC; NEXTLETTRE: CHAR>; 
VAR RES:I NTEGER; 

BEGI N 
CASE SJ.NGMBRE OF 

'S ·· , CASE SJ. PERSONNE OF 
' 1 ' :BEGIN 

SJ.VAL.PRONOM:= 'JE 
CASE NEX TLETTRE OF 
' A' , 'E' , ' I' , '0' , ' U' , ' Y' : SJ. VAL. PRONOM: =' J' ' ' ; 
END 

END; 

'2 ':SJ.VAL.PRONOM:='TU 
'3' : BEGIN 

END; 

CASE SJ.GENRE OF 
'F':BEG IN 

CHOISIR/:',' -'\T < :. , 2 , ~-- - : ; 
! F '1EC :: .. - ·1Er: ,... _ '.'P,~ . Pf'~SNQ:-,: ;-: :-;":_! C ' 

....... ~ ; 

'M' - -cr N 
CH8Irr:-:t ,L ; ,~ .,.. ! 1 , :;, RES); 

Rt:'2 ~ 1 THEN SJ.VAL . PRONOM:='IL 
EL.SE CHOISMNPROPRE(SJ.VAL .PRONOMl 

END; 

'I ':SJ .VAL.PRONOM:= ' ON 
END; 

SJ .VAL.PRONOM : =CONCAT(SJ.VAL.PRONOM,' ') 
END; 

'P' : CASE SJ.PERSONNE OF 
' 1 ' : SJ.VAL . PRONOM: ='NOUS ' ; 
' 2':SJ.VAL.PRONOM: ='VOUS 
'3' : CASE SJ.GENRE OF 

END 
END 

' F ' : SJ . VAL . PRONOM,='ELLES 
'M" : SJ.VAL.PRONOM: =' ILS 
END 

END; ( * CONSTRPROPERS * l 

PROCEDURE GENSUJ(VAR DSUJET:SUJETDESC;TYPEVB,INDVERBE:INTEGER;NEXTLETTRE:CHARl; 

VAR FCNCTION : FONC; 

BEGIN 
FONCTION := SUJ; 
CASE DSUJET . VAL . TYPSUJ OF 

' P':CONSTRPROPERS<DSUJET,NEXTLETTREl; 
'G':CONSGRP NOM(DSUJET . NO~BRE,DSUJET.~ENRE, 

TYPCVB,INDVER~E . FONCTION .D~UJET.VAL.GR) ; 
' 13' , COl~SSU.1 TE ( DSLIJET. f">ERf:l[JNNE, D~JUJET. GENF,E. TVF·EVB , INDVERBE, DSUJET. \/AL. S ri 

~D . . 
CJ• 111 : <* G 'NSU~J * .1 

PROCEDURE ECRI RESUJ ET(DSUJET:SUJETDESC); 

BEGIN 
CASE DSUJET. VAL. TYPSU,J OF 
'P' :ECRPRONOM( DSUJET.VAL. PRONOM); 
'G' : ECRGRNOM(DSUJET.VAL.GR l ; 
'S' : ECRSU I TE<DSUJET.VAL.STl 
END 

END; <* ECRIRESUJET*l 

PROCEDURE GENCODCOIA<VAR COMPL:GRNOM;VAR NOMBRE: CHAR ;TYPEVB,INDVERBE:INTEGER; 
VAR FONCTION:FONC>; 

VAR RES:INTEGER ; 
GENRE:CHAR; 

BEGIN 
CHOISIRALEAT(l,2,RES>; 
I F RES=l THEN FONCTION:=COD 

ELSE FONCTION:=COIA; 
CHOISIRALEAT<l,2,RESl; 
IF RES= 1 THEN NOMBRE: ='S' 

ELBE NOMBRE:='P'; 
CHOISIRALEAT(l,2,RESJ; 
IF RES= 1 THEN GENRE := ' F' 

ELSE GENRE:='M ' ; 
CONSGRPNOM<NOMBRE,GENRE, TYPEVB,INDVERBE,FONCTION,COMPLl 

END; <*GENCODCOIA*l 



PROCEDURE ECR I RECOIACVAR COIA: GRNOM;NOMBRE : CHARJ; 

VAR TAILLE ,RES:I NTEGE R; 
MOTIMP; STRING [ 3 J; 

BEG IN 
MOTIMP:= ' VID'; 
IF NOMBRE= 'S' 

THEN 
CASE COIA.I NDIC[lJ OF 

1 :IF COMPL.DETERM I NANT.Dl= ' LE' 
THEN COIA.DETERMINANT.Dl: =' AU ' 
ELBE MOTIMP: =' A' ; 

2, 3 , 4 :MOTIMP:= 'A '; 
END 

ELSE 
CASE COIA.INDI C[ lJ OF 

O:IF COIA.INDICC 2 J = 1 THEN 
BEGIN 

CHOISIRALEAT l l,2,RES >; 
IF RES=l 

THEN MOTIMP: =' A' 
ELSE MOTIMP:='AUX ' 

END; 
1:COIA.DETERMINANT . D1: = 'AUX'; 

2 , 3 ,4:MOTIMP: =' A' 
END; 

IF MOTIMP <> 'VID ' 
THEN 

BEGIN 
TAILLE:=LENGTH(MOTIMP>; 
PASSAGEALALIGNE(LONGLIGNE , TAILLE>; 
WRITE <MOTIMPl; 
BLANC CLONGLIGNE) 

END; 

ECRGRNOM <COIA>; 

END; <*ECRIRECOIA*l 

PROCE DURE ECRCODCOI A< VAR COMPL : GRNOM;FONCTION : FONC ;NOMBRE : CHARl ; 

VAR TA ILLE:INTEGER; 

BEGIN 
CASE FONCTION OF 

COD : ECRGRNOM<COMPL> ; 
CrJ I A : ECRIRECOTA <COMPL , NOMBRE) : 
ADV :BEGI N 

TA I LLE : =LENiHH ( COl' IPL. l":JM' : 
FASn AGEhL.AI . F , t,Jl-::( L:.J l,IG• il :.1'4F , T{\îl..LE> , 
w;:;; r TE 1co1,<p[_ . l•Dh\ 

c: ND 
l"Nl• 

r ···· ' •; 1.t" . ··•C11t) r o 0; , .. , 

<* TE XTE DU PROGRAMME PRI NC IPAL •.. * l 

BEGIN 
PAGE <OUTPUT> ; 
CHARGER; 
FINI:=FALSE; 
WHILE NOT FINI DO <* CE PROGRAMME BOUCLE SANS FIN * l 

BEGIN 
LONGU GNE: = 1 ; 
RANDOMIZE; 
DETPHRASE(DSUJET , NOVERBE,NG , TEMPS ,PERS,PHRASETYP l ; 

CONJVERBE<NOVERBE,NG,TEMPS,PERS,AUX, VERBCONJ,NEXTLETTRE); 
GENSUJ(DSUJET,NG,NOVERBE,NEXTLETTREl; 
GENCODCOIAICOMPL,NBRCOI,NG,NOVERBE,FONCCPL>; 

WRITE< ' ' ); 
ECRIRESUJET<DSUJET); 
ECRIREVERBE<TEMPS,AUX,VERBCONJ>; 
ECRCODCOIA(COMPL,FONCCPL,NBRCOI); 
WRITELN; 
WRITELN; 
WRITELN; 

END; 
END. <*GENERATION*> 



PROGRAM CORMOT ; 

<* SYSTEME DE CORRECTION AUTOMATIQUE DES 

FAUTES D'ORTHOGRAPHE D'USAGE ET DES 

FAUTES DE FRAPPE 

CONST NBREMOT 
NBRECAR 
NBRETERM 

TYPE MATRICE 
STRl 
CHAINE 
TABCAR 
TAB7 
TAB6 
TAB26 
TABIND 
TABTERM 
NATURE 
WORD 

300; 
2200; 
100; 

ARRAY ['@ ' .. ' Z','@' .. 'Z ' J OF I NTEGER; 
STRJ"NGC 1 J; 
STRINGC20J; 
PACKED ARRAY[l .. NBRECARJ OF CHAR; 
ARRAY [1 .. 7J OF INTEGER; 
ARRAY [1 .. 6J OF INTEGER; 
ARRAY C1 •. 27J OF CHAINE: 
ARRAY[l .. NBREMOTJ OF INTEGER; 
ARRAY[l .. NBRETERMJOF INTEGER; 
!FNPROPRE,MNPROPRE,NCOM,EVERBE,ISVERBE,SVERBE,ADJQ,ADVMANl; 
PAC~:ED RECORD 

END; 

ORTHO:STRING[20J; 
NAT:NATURE 

VAR REPUT!L:CHAR; 
BI,BS,DIMMOT,DIMCAR,DIMTERM,IND,COMMAX,POSDEPART,FREQNUL:INTEGER: 
ENTREE : CHA!NE; . 
ORTHO:BOOLEAN; 
FREOUENCE:TAB7 ; 
POSLETCRIT , PROD:TAB6 ; 
DIMPROD,DI~FREO,DIMPciSLETCRIT:INTEGER ; 
DIGRAM :MATR ICE ; 
INDICE :TABIND; 
INDJ CETERM:TABTERM: 
LISTMOT : TABCAR ; . 
FICHPREFIXES : F !LE OF WORD : 
CORSTR : PACKED ARRAY c·@ ·.'. ·z,J OF STR1 : 

PROCEDURE CHARGEMENT ; 

VAR I ND ,JND3 ,JND4, JND5 ,DEBTERMENT,JNDTERMENT :INTEGER ; 
TERMENT:STRING[ 3J ; 
TABTERM:ARRAY[ 1 .. NBREMOTJOF STRING[3J; 

BEGIN 
PAGE!OUTPUTl; 
WRITELN!' UNE PETITE MINUTE DE SILENCE 
IND3:=0 ; 
IND : =1 ; 
TABTERMC1J : = ' ZZ Z'; 
LISTMOT [IND J: =' @'; 
DIMTERM:=O; 
RESET CFICHPREF IXES, ' #5 :TEST2 .DATA' l ; 
WHILE NOT EOFCFICHPREF I XESl DO 

BEGIN 
IND3:= IND3+1; 
!ND : =IND+t; 
INDICE[IND3J : =IND; 
ENTREE:=FICHPREFIXESA.ORTHO; 
MOVELEFTCENTREE[tJ,LISTMOTCINDJ,LENGTHCENTREEll; 
IND:=IND+LENGTH(ENTREE); 
I F LENGTHCENTREEl >6 THEN 

BEGIN 
DEBTERMENT,=LENGTHCENTREEl -2 ; 
TERMENT: =COPY(ENTREE,DEBTERMENT, 3l ; 
INDTERl"IENT: =I ND-3; 
IND4: =1; 

, ) ; 

WH ILE C ( IND4<=DIMTERMl AND CTERMENT >=TABTERM[ IND4J l l DO IND4: = I ND4+1; 
DIMTERM:=DIMTERM+t; 
IF DIMTERM >l THEN FOR IND5:=DIMTERM DOWNTO IND4+1 DO 

BEGIN 
TABTERM[IND5 J:=1ABTERM[IND5-1J; 
INDI CETERMCIND5J:=INDICETERMCIND5-1J 

END; 
TABTERM[I ND4J:=TERMENT; 
INDICETERMC IND4J : =INDTERMENT 

END; 
LISTMOTCINDJ:= '@' ; 
GETCFICHPREFIXESl 

END; 
INDICECIND3+1J:=IND+1; 
LI STMOT(IND+lJ:='Z'; 
LISTMOT[IND+2J := 'Z ' ; 
LISTMOT[IND+3J := '@' ; 
DIMCAR :=IND+3 ; 
DI MMOT: = I ND3 + 1; 
CLOSE! FICHPREFIXES, LO CK l 

END : <*CHARGEMENT *> 

\ 



PkUCEUURE COR~lN lNb ; 

VAR !:CHAR; 

BEGIN 
CORSTR( '@' J :='@ ' 
CORSTR[ ' A'J : ='A' 
CORSTR['B'J:= ' B' 
CORSTRC ' C'J:= ' C' 
CORSTRC'D ' J:= ' D' 
CORSTRC 'E' J: = ' E' 
CORSTRC'F'J:'- ' F ' 
CORSTRC ' G'J:= ' G' 
CORSTRC'H'J:= ' H'; 
CORSTR C ' I ' J : =' I ' ; 
CORSTRC ' J'J:='J ' ; 
CORSTRC'K'J:=' K' ; 
CORSTR [ ' L ' J:='L ' ; 
CORSTR[ ' M'J:'- ' M' ; 
CORSTR[ ' N'J : ='N' ; 
CORSTRC ' O' J:= 'O' ; 
CORSTRC 'P'J := 'P' ; 
CORSTRC'Q'J : '-'O'; 
CORSTRC'R'J:='R'; 
CORSTRC'S'J:='S'; 
CORSTR[ ' T'J:= 'T' ; 
CORSTRC ' U' J:= ' U'; 
CORSTR['V'J:='V'; 
CORSTRC'W'J:='W'; 
CORSTRC ' X'J:='X'; 
CORSTRC'Y ' J:= ' Y'; 
CORSTRC'Z ' J:='Z'; 

END1 <*CORSTRING* l · . 

PROCEDURE CONSMATDIG; 

VAR LIGNE,COLONNE:CHAR; 
I : I NTEGER; 

BEGIN 
FOR LIGNE1= ' @' TO ' Z' DO 

FOR COLONNE:='@' TO 'Z' DO 
DIGRAMCLIGNE,COLONNEJ:=O; 

FOR I:=1 TO DIMCAR-4 DO 
DIGRAM [LISTMOT(I J,LISTMOTCI+1J J : =DIGRAMCLISTMOT[IJ ,L ISTMOT[I+1JJ + 1 

END; <*CONSMATDIG*l 

PROCEDURE CHARBYTE(SOURCE:JNTEGER ;VAR LONGUEUR : INTEGER;VAR DESTI NATJON : CHAINE); 

BEGIN 
LONGUEUR: =LONGUEUR+! ; . 
MOVELEFT(LJ STMOT [SOURCE-!J , DESTINATION,LONGUEURI ; 
L ONGUf:.l.lR : =I .ONGUEUR-1. ; 
MOVELEFT <LONGUEUR.nESTINATJON,11 

ENO : ( *C,<AtWYTE * ) 

PROCEDURE COMPARE<ENTREE,FICHMOT : CHAINE;VAR COMCOUR : INTEGERJ; 

VAR TROUVE:BOOLEAN; 
IND:INTEGER; 

BEGIN 
TROUVE:=TRUE: 
IND: = 1 ; . 

WHILEC(IND<=LENGTH<ENTREEllAND<IND<=(LENGTH<FICHMOTlllAND TROUVE) 
DO IF ENTREECINDJ = FICHMOTCINDJ 

THEN IND:=IND+l 
ELSE TROUVE : =FALSE; 

COMCOUR:=IND- 1 
END; <*COMPARE*> 

PROCEDURE RECHERCHE <ENTREE:CHAINE;VAR ORTHO :BOOLEAN;VAR BI,BS:INTEGER l ; 

VAR DEMI , INDCAR,LONGUEUR:INTEGER: 
INTER:CHAINE; . 
CONTINUE:BOOLEAN; 

BEGIN 
ORTHO:=FALSE: 
CONTINUE : =TRUE; 
BI: =1; 
BS 1=DIMMOT-l; 
WHILE (CONTINUE>AND(BI <'-BS l DO 

BEGIN 
DEMI : =(BI+BSlDIV 2 : 
INDCAR:=INDICECDEMIJ; 
LONGUEUR: = INDICE[DEMI+l J- INDCAR- 1; 
CHARBYTE ( I NDCAR, LONGUEUR, INTER ) ; 
IF ENTREE=I NTER 

END 

THEN 
BEGIN 

CONTINUE:=FALSE: 
ORTHO :=TRUE . 

END 
EL SE IF ENTREE< INTER 

THEN BS:=DEMI-1 
ELSE BI : =DEMI +l 

END; <*RECHERCHE• > 

1 



PROCEDURE CO NTCARCOMCBI,BS:INTEGER :ENTREE : CHAINE · 
VAR - COMMAX,POS6EPART:INTEGER;; 

VAR COMCOUR :INTEGER ; 

PROCEDURE _COMPMOTCNO:INTEGER;ENTREE :CHAINE;VAR COMMUNE:INTEGER>; 

<* CETTE PROCEDURE COMPARE 'ENTREE' ET 
LE MOT DE NO ' NUMERO ' , 'COMMUNE EST 
LE NOMBRE DE !ERES LETTRES QU'ILS 
ONT EN COMMUN *> 

VAR MOT:CHAINE; 
LONGUEUR:INTEGER; 

BEGIN 
LONGUEUR:=INDICECNO+!J-INDICE[NOJ-1; 
CHARBYTEIINDICECNOJ,LONGUEUR,MOT); 
COMPAREIENTREE,MOT,COMMUNE) 

END; ( *COMPMOH > 

BEGIN 
COMCOUR:=O; 
COMMAX:=O; 
IF BS >C> THEN COMPMOT IBS, ENTREE, COMCOUR) ; 
IF BI < <DIMMOT-1)THEN 

IF COMCOUR >COMMAX 
THEN 

BEGIN 
COMPMOTIBI,ENTREE,COMMAX>; 
POSDEPART:=BI 

END; 

BEGIN 
COMMAX:=COMCOUR; 
POSDEPART :=BS 

END 
ELBE POSDEPART:=BI 

END; l*CONTCARCOM*> 

PROCEDURE CALPROnJ GMOTI ENTRE~ : CHAINE;VAR FREOUENCE : 1AB7;VARPROD : TAB6 ; 
VAR DIMFREQ ,DIMPROD,FREQNUL : ! NT EGER>; 

VAR PREMIND, DEUX IND : CHAR; 
TRAVAIL : CHAINE; 
CONTI NUE:BOOLEAN; 

, LGTRAV,IND :INTEGER ; 

BEGIN 
IFILENGTHIENTREE>=COMMAX> OR ILENGTHIENTREE>=COMMAX+ 1) 

THEN 
BEGIN 

TRAVAIL: =CONCATC'@ ' ,ENTREE, '@') ; 
LGTRAV:=LENGTH ITRAVAIL) 

END 
ELSE 

BEGIN 
TRAVAIL:=CONCAT('@',ENTREEl; 
LGTRAV:=COMMAX+3 

END; 

CONTI NUE: =TRUE; 
FREQNUL.:=û; 
IND:=l; 
DIMPROD:=C>; 
DIMFREQ:=C>; 

WHILE (IND<LGTRAV) AND CONTINUE DO 
BEGIN 

PREMIND:=TRAVAILCINDJ; 
DEUXIND:=TRAVAILCIND+1J; 
DIMFREQ:=DIMFREQ+1; 
FREQUENCECDIMFREQJ:=DIGRAMCPREMIND,DEUXINDJ; 
IF DIMFREQ >1 

THEN 
BEGIN 

DIMPROD:=DIMPROD+l; 
PRODCDIMPRODJ: =FREQUENCECDIMFREQ-1J*FREQUENCE[DIMFREQ J 

END; 
IF FREQUENCECDIMFREQJ=O 

THEN 
BEGIN 

IF IND <> LGTRAV-1 
THEN 

BEGIN 
DIMPROD : =DIMPROD+1; 
PROD CDI MPROD J : =O 

END ; 
FREONUL:=IND; 
CONTINUE : =FALSE 

END; 
IND : =IND + 1; 

END 
END; l *CALPRODIGMOT*> 



PROCEDURE RECHM.TNPROD(PROD :TAB6 ;DIMPROD ,FREQNUL:INTEGER; 
W1R POSL.ETCRI T : TA86; VAR DTM PC1SU:TCR I T : .I NTEGERI; 

VAR I ND1,IND2 ,MIN, PM:INTEGER; 

BEGIN 
IF FREQNUL 0 

THEN 
BEGIN 

FOR IND1 : =1 TO DIMPROD DO 
BEGIN 

MIN : =PROD[1J: 
PM: =1; 
FOR IND2 : =2 TO DIMPROD DO 

IF PROD[IND2J <= MIN THEN 
BEGIN 

MIN: =PROD[ IND2J; 
PM : ~IND2 

END; 
PROD[PMJ:=MAXINT; 
POSLETCRIT[IND1J:=PM 

END; 
DIMPOSLETCRIT : =DIMPROD 

END 
ELSE 

IF FREQNLJL 
THEN 

BEGIN 
POSLETCRIT[lJ:=1; 
DIMPOSLETCRIT:=1 

END 
ELSE IF (PROD[ FREQNUL- 1J=OlAND(PROD[FREQNULJ=OJ 

THEN 
BEGIN 

POSLETCRIT[1 J : =FREQNUL-1; 
POSLETCR I T[ 2 J : =FREONUL; 
DIMPOSLETCRI T:=2 

END 
ELSE 

BEGIN 
POSLETCR I T[l J : =FREQNUL- 1; 
DIMPOSLETCRIT:=1 

END; 
END ; ( *RECHM I NPRDD* ) 

PFiOC EDLJRE SUPPRESSION (POSLETCRIT:TAB6;DIMPOSLETCRIT:INTEGER: 
VAR ENTREE: CHAI NE; VAFi ORTHO : BOOLE AN) ; . 

VAR IND, POSCRIT,BIDON,BI DONl : INTEGER; 
TRAVAIL:CHAINE; 

BEGIN 
IND : =1; 
TRAVAIL : =ENTREE; 
WHILE (IND<=DIMPOSLETCRIT ) AND(NOT ORTHO)DO 

BEGIN 
POSCRIT : =POSLETCRIT[INDJ; 
.DELETE(TRAVAIL,POSCR I T,1); 
RECHERCHE(TRAVAIL, • RTHO,BID• Nl,BIDON>; 
IF NOT ORTHO THEN TRAVAIL : =ENTREE 

IND:=IND+l 
END 

END; ( *SUPPRESsIDN*) 

ELSE ENTREE:=TRAVAIL; 

(*$I #5 : CORMOT2.TEXT *> 

<* CORMOT2 *l 

PROCEDURE REMPLACLETTRE(POSCRIT:INTEGER;VAR ENTREE:CHAINE;VAR CHOIS I E:CHAINE>; 

BEGIN 
DEL.ETE (ENTREE, POSCRIT,1 1 ; 
I NSERT (CHOI S IE,ENTREE , POSCRI T> 

END; <*REMPLACLETTRE*> 



PROCEDURE CL ASLETREMP ILETAV ,LET AP : CHAR;VAR LETkEMP : TAB26 ; 
VAR CO MPTLET : INTE GER); 

TYPE TAB126 ARRAY [1 . . 26) OF JNTEGER : 

VAR VALREMP : TABI 26 ; 
MINCOUR :INTEGER; 
VAL :INTEGER; 
LE T:CHAR; 
DERVAL:INTEGER; 

PROCEDURE INSERERIVAL:INTEGER;LET:STR1;VAR VALREMP1 TAB I26; 
VAR LETREMP:TAB26;VAR MINCOUR:INTEGERJ; 

VAR I:INTEGER; 

PROCEDURE MOVLETVALIDEB,FIN:INTEGER;VAR LETREMP:TAB26;VAR VALREMP,TABI26); 

VAR I:INTEGER; 
BEGIN 

FOR I:= FIN DOWNTO DEB DO 
BEGIN 

LETREMPCI+1J:=LETREMP[IJ; 
VALREMPCI+lJ: =VALREMP[IJ 

END 
END; l*MOVLETVAL*l 

BEGIN 
I: =l; 
WHILE VALREMP(IJ > VALDO I:=I+1; 
MOVLETVALII,MINCOUR-1,LETREMP ,VALREMP >; 
LETREMP C I J: =LET; 
VALREMPCIJ:=VAL; 
MINCOUR:=MINCOUR+1 

END; (*INSERER*> 

BEGIN 
OERVAL:=MAXINT; 
MINCOUR:=1; 
FOR LET:= ' A' TO 'Z' DO 

BEGI N 
VAL:=DIGRAMCLETAV,LETJ*DIGRAM[LET,LETAPJ; 
IF VAL<>O 

THEN 
IF VAL <= DERVAL 
THEN 

BEGIN 
DERVAL:=VAL; 
VALREMPC MINCOURJ:=VAL; 
LETREMPCMINCOURJ: =CORSTRCLETJ ; 
MINCOUR: =MINCOUR+l 

END 
ELSE INSERE RIVAL,CORSTRCLETJ,VALREMP,LETREMP,MINCOUR) 

END; 
COMPTLET,=MINCOUR- 1 

END; <*CLASLETREMP *> 

PROCEDURE REMPLACEMEN TIPOSLETCRIT : TAB6;D IMPOSLETCRIT:INTEGER; 
VAR ENTREE : CHAINE ;VAR ORTHO : BOOLEAN>; 

VAR IND,IND2 1 BIDON1,BIDON2, COMPTLET,POSCRIT: I NTEGER ; 
LETREMP:TAB26 ; 
LETAV,LETAP,LETCA:CHAR; 
TRAVAIL,REMP:CHAINE; 

PROCEDURE LETAVAPIENTREE:CHAINE;POSCRI T:INTEGER; 

BEGIN 
VAR LETAV :CHAR;VAR LETAP:CHAR>; 

IF POSCRIT=1 THEN LETAV:= ' @' 
ELSE LETAV: =ENTREECPDSCRIT-1 J; 

IF PDSCR IT=LENGTH(ENTREE > THEN LETAP:= ' @' 
ELSE LETAP:=ENTREECPDSCRIT+lJ 

END; l *LETAVAP*) 

BEGIN 
IND: =1; 
TRAVAIL :=ENTREE ; 
WHILE (IND<=DIMPOSLETCRIT) AND INOT ORTHO) 00 

BEGIN 
POSCRIT:=POSLETCRITCINDJ; 
LETCA:=TRAVAILCPDSCRITJ; 
LETAVAPITRAVAIL,POSCRIT ,LETAV,LETAP>; 
CLASLETREMPILETAV,LETAP,LETREMP,COMPTLET>; 
IND2 : =1; 
WHILE IIND2<=COMPTLET) AND INOT ORTHO) DO 

BEGIN 
REMP :=LETREMPCIND2J; 
IF (REMP <>CDRSTR CLETCAJ> THEN 

BEGIN 
REMPLACLETTREIPOSCRIT,TRAVAIL,REMP>; 
RECHERCHEITRAVAIL,ORTHO,BIDON1,BIOON2>; 
IF INOT ORTHO) THEN TRAVAIL:=ENTREE 

ELSE ENTREE:=TRAVAIL 
END; 

IND2 : =IND2+1 
END; 

IND: = IND+l ; 
END 

END ; <*REMPLACEMENT* > 



PROCEDURE INSERTION ID I MFREQ ,FREQNUL: INTEGER ; VAR FREQUENCE:TAB7; 
VAR ENTREE: CHAINE; VAR OR THO: BOOL.EAN); 

VAR IND,IND2 ,COMPTLET,BIDON1,BIDON2 ,POSCR IT:INTEGER; 
LETGAU,LETDROI:CHAR; 
INS,TRAVAIL:CHAINE; 
LETINS:TAB26; 
POSDIGCRIT:TAB7; 
DIMPOSDIGCRIT:INTEGER; 

PROCEDURE CLASPOSINS IFREQNUL : INTEGEFq VAR FREQUENCE, POSDIGCRIT: TAB7; 
DIMFREQ:INTEGER;VAR DIMPDSDIGCRIT:INTEGER>; 

VAR IND,IND2,MIN,PM:INTEGER; 
BEGIN 

IF FREQNUL <> 0 
THEN 

BEGIN 
IF FREQNUL = 1 

THEN POSDIGCRIT [lJ:=1 
ELSE POSDIGCRIT[l]:=FREQNUL; 

DIMPOSDIGCRIT: =1 
END 

ELSE 
BEGIN 

FOR IND:=1 TO DIMFREQ DO 
BEGIN 

MIN:=MAXINT; 
FOR IND2:=1 TO DIMFREQ DO 

BEGIN 
IF FREQUENCE [IND2J < MIN THEN 

BEGIN 

END; 

MIN:= FREQUENCE[IND2J; 
PM:=IND2 

END 

FREQUENCE [PMJ:=MAXINT; 
POSDIGCRIT[!NDJ: =PM; 

END; 
DIMPOSDIGCRIT:=DIMFREQ 

END 
END ; l*CLASPOSINS*l 

PROCEDURE LETGAUDROI (TRAVAIL:CHAINE ; POSCRIT : INTEGER ; VAR LETGAU,LETDROI:CHARl; 

BEGIN 
IF POSCRIT=! THEN LETGAU := '@' 

ELSE LETGAU :=TRAVAI L[ POSCR IT-IJ; 
IF POSCRIT >LENGTHITRAVA IL> THEN LETDROI := '@' 

ELSE LETDROI : =TRAVA I LCPOSCRI T] 
END ; 

BEG IN 
CLASPOSINSIFREQNUL,FREQUENCE,POSDIGCRIT,DIMFREQ,DlMPOSDIGCRITl ; 
IND:=l; . 
TRAVAIL:=ENTREE; 
WHILEIJND<=DIMPOSDIGCRIT)ANDINOT ORTHO) DO 

BEGIN 
POSCRIT:=POSDIGCRIT[INDJ; 
LETGAUDROI(TRAVAIL,POSCRIT,LETGAU,LETDROIJ; 
CLASLETREMP(LETGAU,LETDROI,LETINS,COMPTLETl; 
IND2 : =1; 
WHILE (IND2<=COMPTLETJAND(NOT ORTHO) DO 

BEGIN 
INS:=LETINS[IND2J; 
INSERT(INS,TRAVAIL,POSCRIT); 
RECHERCHE(TRAVAIL,ORTHO,BIDON1,BIDON2); 
IF NOT ORTHO THEN TRAVAIL:=ENTREE . 

ELSE ENTREE:=TRAVAIL; 
IND2:=IND2 + 1 

END; 
IND:=IND + 1 

END 
END; <•INSERTION*> 

PROCEDURE INTERVERT IRI COMMAX :INTEGER;VAR ENTREE:CHAINE;VAR ORTHO:BOOLEAN); 

VAR INTER:CHAR; 
IND,BIDON1,BIDON2 :INTEGER; 
STRLET,TRAVAIL:CHAINE; 

BEGIN 
IF LENGTH<ENTREE) >=2 THEN 

BEGIN 
IND: =1 ; 
TRAVAIL:=ENTREE; 
WHILE INOT ORTHO) AND IIND<=COMMAX+ll AND CINO < LENGTHITRAVAIL J> DO 

END 

BEGIN 
I NTER:=TRAVA IL[IND+1]; 
DELETE(TRAVAIL,IND+J,1); 
INSERT(CORSTR[INTERJ,TRAVAIL,IND>; 
RECHERCHEITRAVAIL,ORTHO,BIDONl,BIDON2); 
IF NOT ORTHO THEN TRAVAlL:=ENTREE 

IND:=IND+l 
END 

ELSE ENTREE:=TRAVAIL; 

END; ( HNTERVERT IR*) 



PROCEDURE ESC?,PE ( PDSDEPART: I NTEGEf<: VAF1 ENTREE: CHAI NE; 
VA/:;; COMMAX : INTEGER ; VAR ORTHO: BOOI..EAN J ; 

VAR BI , BS,LONGTERM,DEBTERMENT,DEMI,INDCAR,DISTMIN,DISTCAND:INTEGER: 
TROUVE, CONTI NUE : BOOLEAN; . 
TERMENT,S/JFFIXE,INTER:CHAINE: 

PROCEDURE DISTANCE<ENTREE,STR:CHAINE;DISTMIN:INTEGER;VAR DIST:INTEGERJ; 

VAR LONG, IND, IND2: INTEGER; 
STRBIS:CHAINE; 
RESULTAT:BOOLEAN; 

PROCEDURE INTERCHANGERCVAR RESULTAT:BOOLEAN); 
BEGIN 

RESULTAT:=FALSE; 
I F <CIND2+1l <= LENGTHCSTRBISll AND (CIND+ll <= LENGTH(ENTREE)l 

THEN IF (ENTREECINDJ=STRBIS[IND2+1Jl AND (ENTREE[IND+1J=STRBIS[IND2Jl 
THEN 

BEGIN 
DI ST: =DIST+ l; 
IND:=IND+2 ; 
IND2 :=IND2 +2; 
RESULTAT: ~TRUE 

END 
END; <*INTERCHANGER*l 

PROCEDURE SUBSTITUER(VAR RESULTAT:BOOLEANJ; 
BEGIN 

RESULTAT:=FALSE; 
IF (< IND+l) <= LENGTHCENTREE)) AND ((IND2+1 ) <= LENGTHCSTRBIS) ) 

THEN IF ENTREEC<IND+l)J=STRBIS[(IND2+1)J 
THEN 

BEGIN 
DIST: =DIST+l; 
IND:=IND+2; 
IND2:=IND2+2; 
RESULTAT:=TRUE 

END 
END; <*SUBSTITUER*) 

PROCEDURE AJOUTER<VAR RESULTAT :BOOLEANJ; 
BEGIN 

RESULTAT :=FALSE: 
IF CI ND+ll <= LENGTH< ENTREE) 

THEN IF ENTREE[IND+1J =STRB I S[IND2J 
THEN 

BEGIN 
DIST: =DIST+l; 
LONG: =LONG+l; 
IND: = IND+2 ; 
IND2:=IND2+1; 
RESULTAT : :,Tf<LJE 

END 
; N[): 1 • AJllUTFR * \ 

PROCEDURE OUBLIEr1(\IAR RESULTAT : BODLEAN J: 
BEGIN . 

RESULTAT: =FALSE; 
IF (IND2+1) <= LENGTH(STRBI S) 

THEN IF ENTREECINDJ =STRBI S [IND2 +1J 
THEN 

ElEGIN 
DIST:=DIST+l; 
LONG:=LONG-1; 
IND: =IND•-1; 
IND2:=IND2+2; 
RESULTAT:=TRUE 

END 
END; <*OUBLIER*> 

<* DEBUT PROCEDURE DISTANCE *> 

BEGIN 
STRBIS:=STR; 
LONG:=LENGTH(STRBIS); 
DIST:=O; . 
IND:=1; 
IND2:=1; 
WHILE (IND<=LENGTH(ENTREEll AND CIND2<=LENGTH( STRBIS)l AND <DIST<DISTMIN) DO 

BEGIN 
IF ENTREECINDJ =STRBISCIND2 J 

THEN 
BEGIN 

IND:=IND+l; 
IND2:=IND2+1 

END 
ELSE 

BEGIN 
INTERCHANGER<RESULTATl; 
IF NOT RESULTAT 

THEN 

END 

BEGIN 
S UBST ITUERCRESULTAT J; 
IF NOT RESULTAT 

THEN 

END 

BEGIN 
AJOUTER <RES/JL TAT) ; 
IF NOT RESULTAT . 

THEN 
BEGIN 

OUBLIER CRESLJL TAT>; 
IF NOT RESULTAT 

THEN 

END 

BEGIN 
IF( IND=LENGTH(ENTREE )lOR CIND2=LENGTH<STRBISll 

THEN DIST:=DIST+l 
ELSE DIST:=DIST+2 ; 

IND : = IND+l; 
IND2 : =I ND2 +1 

END 

END 
END 

DJST =DIST •ABSC LFNGTH CENTREEl-LONG) 
END; ( DTGTANCE * l 



PROCEDURE LI STCANDIDAT(ENTREE : CHA INE;COMMAX,POSDEPART:INTEGER: 
VAR DISTMIN: INTEGER; VAR INTER: CHAINEJ; -

VAR IND2,MAXCOM,IND3 , LONGUEUR:INTEGER; 
MEILLEUR,SINTER: CHAINE; 

BEGIN 
MAXCOM:=COMMAX; 
IND2:=PDSDEPART; 
WH ILE (MAXCDM=COMMAX ) AND ( IND2 >0) AND <DISTMIN >l) DO 

BEGIN 
IND3:=INDICECIND2 J; 
LONGUEUR :=INDICE[IND2+1J-IND3-1; 
CHARBYTE(IND3,LONGUEUR , SINTERJ; 
COMPARE(ENTREE,SINTER,MAXCOM J ; 
IF COMMAX=MAXCOM THEN 

END; 

BEGIN 
IND2 : =IND2-1; 
DISTANCE(ENTREE,SINTER,DISTMIN,DISTCANDJ; 
IF DISTCAND<DISTMIN THEN 

END 

BEGIN 
MEILLEUR:=SINTER; 
DISTMIN:=DISTCAND 

END 

IND2:=POSDEPART+1; 
MA XCOM:=COMMAX; 
WHILE(MAXCOM=COMMAX )AND(IND2 <DIMMOT)AND(DISTMIN >ll DO 

BEGIN 
IND3:=INDICE[IND2 J; 
LONGUEUR:=INDICE[IND2+1J-IND3-1; 
CHARBYTE(IND3,LONGUEUR,SINTERJ; 
COMPARE(ENTREE,SINTER,MAXCOMJ; 
IF COMMAX=MAXCOM THEN 

END; 

BEGIN 
IND2:=IND2+1; 
DISTANCE (ENTREE,SINTER,DISTMIN,DISTCAND J ; 
IF DISTCAND<DI STMIN THEN 

END 

BEGIN 
MEILLEUR:=SINTER; 
DISTMIN:=DISTCAND 

END 

INTER:=MEILLEUR 
END; <*LI STCAND IDAT * l 

PROCEDURE LISTSUFFCANDl(SUFFIXE : CHA INE;PDSDEPART :INTEGER;VAR DIBTMIN : INTEGER 
VAR INTER:CHAINE) ; . 

VAR JND2,IND 3 ,LONGMOT,DEBTERM:INTEGER; -
MDT,SUFFCANDI : CHAINE; 
CH : CHAR; 

BEGIN . 
IND2 :=PDSDEPART; 
SUFFCANDI: =SLJFFIXE; 
WHILE(SUFFCANDI=SUFFIXEJAND(IND2 >0JAND(DISTMIN ) ll DO 

BEGIN 
IND3 :=INDJCETERMCIND2J; 
CHARBYTE ( IND3, LONGTERM, SUFFCANDI) ; 
IF SUFFCANDI=SUFFIXE THEN . 

END; 

BEGIN 
IND2:= IND2-1; 
CH:=LISTMOT[JND3J; 
LONGMOT:=2; 
WH ILE (CH<>'@' l AND C IND3 >0J DO 

BEGIN 
IND3:=IND3 -1; 
LONGMOT:=LONGMOT+l; 
CH :=LISTMOT[IND3J 

END; 
IND3 : =IND3+1; 
CHARBYTECIND3,LONGMOT,MOT ); 
DISTANCE(ENTREE,MDT,DISTMIN,DI STCAND); 
IF D!STCAND( DISTMIN THEN . 

END 

BEGIN 
INTER:=MOT; 
DISTMIN:=DISTCAND 

END 

IND2:=PDSDEPART+1; 
SUFFCANDI:=SUFFIXE; 
WHILE (SUFFCANDI=SUFFIXEJAND<IND2<=DIMTERM)ANDCDISTMIN >1) DO 

BEGIN 
IND3:=INDICETERMCIND2J; 
CHARBYTECIND3,LONGTERM,SLJFFCANDII; 
IF SUFFCANDI=SUFFIXE THEN 

BEGIN 
IND2 :=IND2+1; 
CH : =LISTMOTCIND3J; 
LONGMOT:=2; 
WH I LE (CH<>';;)' l AND ( IND3 >0) DO 

END 

BEGIN 
IND3: =IND3-1 ; 
LONGMOT:=LONGMOT+l; 
CH :=LI STMOTCIND3 J; 

END; 
IND3 : =IND3+1; 
CHARBYTECIND3 ,LONGMOT,MOT); 
DISTANCEC ENTREE,MOT,DISTMIN,DISTCANDJ; 
IF DISTCAND<DISTMIN THEN - . 

END 

BEGIN 
I NTER:=MOT; 
DISTMIN:=DISTCAND 

END 

END; ( * SUFFC/.\ND J * > 



I * PROCEDURE ESCAPE *l 

BEGIN 
DISTMIN:=MAXI NT; 
LONGTERM: =3 ; 
IF COMMAX >=4 THEN 

BEGIN 
LI STCANDIDAT IENTREE,COMMAX , POSDEPART,DISTMIN,INTERl; 
ORTHO:=TRUE; 
ENTREE : = INTER 

END; 
IF DISTMIN=1 

THEN CONT I NUE:=FALSE 
EL SE CONTINUE: = TRUE ; 

BI:=1; 
E<S: =DI MTERM; 
DEBTERMENT: =LENGTHIENTREEl-2 ; 
TERMENT:=COPYIENTREE , DEBTERMENT, 3 ); 
WHILE CONTINUE AND IBI <=BSJDO 

END; 

BEGIN 
DEMI:=IBI+BSJDIV 2; 
INDCAR: =INDICETERMCDEl"II J; 
CHARBYTEIINDCAR,LONGTERM, SUFFI XEl; 
IF TERMENT = SUFFI XE 

END 

THEN 
BEGIN 

CONTINUE:=FALSE: 
LI STSUFFCANDI ITERMENT ,DEMI,DISTMIN,INTER); 
ORTHO:=TRUE; 
ENTREE:=I NTER; 

END 
ELSE IF TERMENT < SUFFIXE 

THEN BS:=DEMI-1 
ELSE BI:=DEMI+1 

I* PROGRAMME PRINCIPAL •.••• • .•...•. •.. . *l 

BEGIN 
CHARGEMENT; 
CONSMATDIG; 
CORSTRING; 
IND:=ù; 
WR ITE ( ' VOULEZ -VOUS COMMENCER ? (Y/ N l ' l ; 
READLN <REPUT I U ; 
WHILE REPUTIL <> ' N' DO 

BEGIN 
IND: =IND+ 1; 
WRITE ( ' MOT ', IND,' : ' ); 
READLN <ENTREE); 

· RECHERCHE IENTREE,ORTHO,BI,BSl ; 
IF ORTHO 

THEN WRITELN ( ' ORTHOGRAPHE CORRECTE' l 
ELSE 

BEGIN 
CONTCARCOM IBI,BS,ENTREE,COMMAX,POSDEPARTl; 
IF LENGTHIENTREE> >6 

THEN ESCAPEIPOSDEPART,ENTREE,COMMAX,ORTHOl 
ELSE 

BEGIN 
INTERVERTIRICOMMAX,ENTREE , ORTHO l ; 
IF NOT ORTHO THEN 
BEGIN 

CALPRODIGMOTIENTREE,FREQUENCE,PRDD,DIMFREQ,DIMPROD,FREQNUL ) ; 
RECHMINPRODIPROD,DIMPROD,FREQNUL,POSLETCRIT,DIMPOSLETCRIT); 
SUPPRESSION IPOSLETCRIT, DIMPOSLETCRIT, ENTREE, ORTHO); 
IF NOT ORTHO THEN 

BEGIN 
REMPLACEMENT (POSLETCRIT,DIMPOSLETCRIT,ENTREE,ORTHOl; 
IF NOT ORTHO 

END 
END 

END; 

THEN INSERT IONIDIMFREQ , FREQNUL , FREQUENCE,ENTREE,ORTHO); 

IF ORTHO 
THEN WRITELNl'PROPOSITION DE CORRECTION:',ENTREE ) 
ELSE WRITELN l'JE NE CONNAI S PAS CE MOT') 

END; 
WRITE ('VOULEZ - VOUS CONTINUER ?(0/ Nl'l; 
READLN IREPUTIL. l 

END 
END. 



ANNEXE A. VII. 

- 1 

EXEMPLES DE PHRASES GENEREES 



1 

VOUS CUISEZ CES GROS FROMAGES 

TOI,LUI ET MOI BATISSONS UNE MAISON BLANCHE 

VOUS ECRIVIEZ A CETTE REINE 

ELLES OU LUI ONT PARLE A MON POLICIER 

J'ENTENDAIS CETTE CHANSON 

SEPT PETITES VOLEUSES ,SA PAUVRE AMIE ET SA JEUNE ELEVE 
CUEILLAIENT CETTE GRANDE TULIPE 

VOUS OU VOUS ELITES CHANTE UNE CHANSON 

VOUS AVEZ AIME CETTE INSTITUTRICE 

L'ENFANT AURA PUNI CETTE MARCHANDE 

J"EUS LAVE HUIT VETEMENTS 

JE MANGERAI UN REPAS 

VOUS,ELLES ET MOI AVONS AIME MON ENFANT 

TOI ET VOUS BOIREZ SEPT EAUX 

CE PETIT GARDIEN EUT REPONDU A CES HUIT BRUYANTES GAMINES 

ON EUT JOUE HABILEMENT 

L" AMIE AVERTIRA SEPT FEMMES 

MON AMI TRISTE AURA RENDU NEUF SAUCISSES 

ELLE AVAIT CHANTE AU GROS MENUISIER 

ELLES PUNIRONT DES MUSICIENS BRUYANTS 

LES GAMINES ET CE BON PHARMACIEN ENTENDAIENT CETTE JOUEUSE 
GAIE 

LEURS SIX MECHANTS GENDARMES ACHETERENT CETTE VIEILLE 
ASSIETTE 

1 ON AVAIT DIVERTI SON ENFANT 
L 



MAMAN EUT ECOUTE LA PRISONNIERE 

VERONIQUE,ELLES OU ELLES AVAIENT CUIT TROIS PETITES TARTINES 

VOUS,NEUF PRINCES OU TOI ELITES PUNI CE PETIT GARDIEN 

UN ACTEUR AURA CUIT UN PETIT GATEAU 

ON RENDRA AUX DIX REINES 

TU EUS ATTAQUE SEPT JOUEUSES 

CES JOUEUSES ONT PUNI DES ACTEURS 

~~ ENFANT TRISTE CHANTAIT A CE GENDARME HABILE 

EUX,EUX ET TOI DESSINIEZ TROIS GROS TELEPHONES 

CE CLIENT EUT ECOUTE HUIT SAVANTS HABILES 

J'AVAIS PARLE A CES DIX JEUNES ACTEURS 

ON AURA PUNI VOTRE SAVANT 

CE PETIT ROI AVAIT LU CES BELLES FABLES 

ELLES ATTRAPERENT DIX GAMINES GAIES 

UN GARDIEN EUT COMPRIS CETTE COMEDIENNE BRUYANTE 

ON LIT Al" ENFANT 

SYLVIE OU SEPT BETES CHANTEUSES ONT DIVERTI DES PHARMACIENS 

CETTE JEUNE FEMME AURA RECITE CE POEME TRISTE 

IL MONTRE LES VIOLETTES 

TU EUS LU AUX INSTITUTRICES JEUNES 

LES HISTOIRES DU DINGO DIVERTIRONT CE PATRON 

LEUR MECHANTE PATRONNE A CUIT LES CINQ SAUCISSES 

TROIS ACTRICES BRUYANTES ONT ENDORMI UNE FEMME MALADE 



TU AURAS DEPENSE RAPIDEMENT 

TU CUEILLES DES ANANAS BLANCS 

CES INSTITUTRICES OU LEUR GARDIENNE REGARDERONT LES 
GRANDES ASSIETTES 

TU BATISSAIS SA PETITE MAISON 

UNE MUSICIENNE A MONTRE A DES BOULANGERES HABILES 

NEUF INSTITUTRICES AVAIENT MANGE LA SAUCISSE 

THOMAS LAVA UN VIEUX HABIT 

ILS PARLAIENT A NOS NEUF GRANDES REINES 

ILS ONT RENDU A CE POLICIER 

ELLES,CECILE OU UNE VOLEUSE AVAIENT LU LEURS CINQ VIEILLES 
CHANSONS 

LE CHANTEUR AURA DEPENSE RAPIDEMENT 

UN MARCHAND EUT RECUEILLI LES GRANDES CHANTEUSES 

LA MARCHANDE A REGARDE UN PETIT DESSERT 

ON RENDRA AUX DIX REINES 

UNE ENFANT TRISTE ET ELLES ETUDIAIENT DES GRAMMAIRES 

TOI OU NOUS DIVERTIRONS CES NEUF DOCTEURS 

ELLES VENDENT AUX REINES 

TOI OU VOUS ATTAQUATES TON AMI 

NATHALIE~VOUS OU VOUS MANGEATES CES PAINS 

DAVID DIVERTIT MON INSTITUTRICE 

NOUS DIVERTIRONS UN MARCHAND MALADE 

ELLES DEROBERENT DES SALAMIS 

Il. A ATTRAPE l ES ~RIPPES 



LE JEUNE MUSICIEN DISAIT A QUATRE MUSICIENNES 

ILS COMPRENNENT LES JOUEURS RAPIDES 

ELLES DEROBAIENT DES PETITES BLOUSES 

NATHALIE,ELLES ET CES SEPT AMIES AURONT MANGE CETTE PETITE 
SAUCISSE 

ON EUT PROMIS LEUR TRAIN 

EUX,LA MECHANTE INSTITUTRICE OU LUI AVAIENT CHANTE CETTE 
FABLE 

VOUS ET VOUS DEPENSIEZ AUSSITOT 

CATHERINE,VOUS ET VOUS AVIEZ MENTI AU PATRON 

TU DEROBAS LA SAUCISSE 

UNE ENFANT ,CINQ DOCTEURS ET ALICE AURONT ATTAQUE CETTE 
PRINCESSE MALADE 

TU MENTAIS AUX CHANTEUSES 

CE MAGICIEN DEPENSAIT PEU 

JE MONTRAI A LA JEUNE CLIENTE 

ON ENTEND TA VOLEUSE HABILE 

ILS ONT JOUE GENTIMENT 

VOUS ET NOUS MONTRERONS A VOS PERES MALADES 

NICOLE,ELLES ET EUX ECRIRONT A LEURS HUIT PETITES SAVANTES 

ELLES AURONT RENDU LES SEPT BETES ARMOIRES 

CETTE GRANDE ACTRICE A OFFERT CETTE ASSIETTE BRUNE 

ELLES OU VOUS AUREZ BU CES EAUX 

LES TROIS BOULANGERS OU ELLE ONT MONTRE UN HABIT JAUNE 

VOS AMIES EURENT ENTENDU DES PATRONS 
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ON EUT CUIT DEUX PAINS 

ELLES ECOUTERENT CETTE MECHANTE ELEVE 

LE GAI TROUBADOUR AURA DIT SA BELLE HISTOIRE 

ELLES,ELLES OU VOUS AVEZ DEMANDE A LA BELLE MAGICIENNE 

UN CHANTEUR VENDIT A HUIT MAGICIENNES ASTUCIEUSES 

TU AVAIS DONNE A ·cE GENTIL DOCTEUR 

ELLE ET CES DEUX BOUCHERES CUISENT CE REPAS 

TU CUEILLES LA VIOLETTE 

TINTIN EUT GUERI UNE GARDIENNE ASTUCIEUSE 

ELLE ET MOI AURONS RENDU LE JAMBON 

ELLES~TOI OU VOUS AVIEZ ENDORMI CES AMIS 

NOUS RENDIMES AUX SEPT BOUCHERES ASTUCIEUSES 

NEUF CHANTEURS ASTUCIEUX REPONDAIENT A CE BON PRINCE 

NOUS ATTENDRISSIONS UNE MERE 

LA REINE ,ELLES OU ELLE DEMANDAIENT A UNE CLIENTE 

NATHALIE OU LEURS BOULANGERS CUISIRENT TON FROMAGE 

ELLES,ELLE ET VOTRE BELLE MUSICIENNE VENDRONT A UNE BELLE 
MAGICIENNE 

MONIQUE ET ELLES AVAIENT AVERTI NOTRE VOLEUR 

PAPA DONNERA UN BETE COSTUME 

J'AURAI OFFERT A NOS REINES 

LES TROIS PRINCES AURONT PARLE A UN HOMME MECHANT 

CE JOUEUR ACHETAIT A UN BOULANGER 

ON A ECRIT A VOS SIX PRINCES BLANCS 




